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Comme on ne meurt pas quand on veut et que la population
s'accroît toujours, deux solutions se présentent pour réussir à bien
loger les gens : la construction d'édifices toujours plus élevés au coeur
de la ville ou l'égrandissement des banlieues. Cette dernière solution
semble plaire davantage que la premiere car Montréal s'étale, aux quatre
points cardinaux, d'année en année.

Je suis allé à Fabreville demander aux citoyens les raisons qui
les ont portés à s'établir dans ce centre et celles qui les incitent à y 
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demeurer.

Voici, en courtes réponses, ce que j'ai obtenu :

 

 

Jean-Louis Dagenais, 256, boul. Dage-
nas, Fabreville — C'est ici une place

paisible. Tout est contrôlé, le service de

la police est excellent, et nous avons tous
les avantages que nous pourrions avcir à

Montreal, tout en étant en dehors le
Montréal.

Julien Florent, 265. boul. Dagenais. —
Je suis né ici, et je tiens y rester. J'ai neut
enfants, et je veux les voir grandir autour
de moi. Je n'ai jamais voulu habiter une
ville où il y à trop de monde. La banlieue,
c'est ce qu'il y a de mieux pour se détendre,
bien travailler, et surtout bien vivre.

Robert Leclerc, 22, rue Pelletier. —
Notre banlieue grossit rapidement, et tous

ses habitants sont encouragés à la voir
grossir davantage. Je ne voudrais jamais
habiter Montréal. Il y a trop de monde
dans cette grande ville. On peut se reposer
en banlieue, pas à Montréal.

Dieudonné Cléroux, 9-"18, Fabreville.
— J'aime habiter la banlieu: de Montreal
parce qu'on est bien. Tout y est à sa portée.
J'ai ma maison ici, à Fabreville, et je me
trouve très heureux. Je ne désirerais pas
vivre ailleurs.

Réal Dagensis, 290, boul. Dagenais.
Fabreville. — J'ai toujours vécu dans la
banlieue de Montréal. Je suis né à Fabre-
ville, et je tiens à y demeurer toujours. ||
se fait ici un progrès immense. Cette
banlieue est proche de Montréal, et elle
en a tous les avantages, mais pas ses
du avantayes, 

Jacques Trottier, 472, rue Evelyne,
Fibreville. — Pour commencer, je me cuis

Cabli en banlieue parce que je voulais
ete chez moi. Jai choisi Fabreville parce
Ge j'en avais entendu parler en bien On
ne n'a pas trompe. (| nous faudrait peut-
vtre plus de Magasins que nous en avons
«n ce moment, mais çà viendra. lei, of y

a plus d'air qua Montréal, et pour roi,
“est important.

Yolande Dagenais, 260, boul. Dagenais.
— Je prefere la banlieue parce que c'est
mons bruyant. D'autre part, en banlieue,
en connait tout le monde : à Montreal, on

se sent étranger. À Fabreville, on connaît
son voisin, il est un ami. Tout le monde

s'entend bien, et voilà ce qui compte dans
la vie.

Edouard DesOrmeaux, ll, 6e ave,
Fabrevilie. — I! y a deja huit ans que je
demeure en banlieue de Montréal. Cela
me plait beaucoup. Il est toujours agréable
d'aller à Montréal, mais quand on revient

chez soi. on est heureux. Montréal est une
belle ville, et on l'aime encore mieux quand

on s'y sent pres,

Raymond Dagenais, 256. boul. Dage-
nais, Fabreville. — Fabreville est une ville

neuve, bien organisée. Le commerce y est
bon et tout grossit à vue d'oeil. Quand on
sit ici, ON se sent chez soi H n'y a rien

cone de se sentra lace la ou lon vit.

Jaime beaucoup Montica!, mais je préfère
vivre a côté.
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Yolande DAGENAIS

   
Dieudonné CLEROUX

Julien FLORENT



CEUX QUI V
ESPRIT, DIS-MOI,

ES-TU AVEC NOUS?
par Manuel MAITRE

S'il est un domaine controversé qui a ses
adeptes fervents et convaincus et ses détracteurs
irréductibles et que l'on doit aborder avec pru-
dence, en se basant sur des faits véritables et
contrôlés. c'est bien celui des sciences occultes
où nous allons pénétrer aujourd’hui en vous
parlant des médiums. Nous n'avons pas la pré-
tention de vider la question dans un seul article,
aussi nous bornerons-nous à l'aspect général
pour commencer. Dans des reportages ultérieurs,
nous plongerons davantage au coeur du sujet et
nous vous révélerons des choses qui touchent au
domaine du merveilleux et du mystérieux. Ce ne
sont pourtant que des phénomènes naturels qui
dépassent notre dimension humaine et que nous
qualifions de surnaturels parce qu'ils échappent
à nos sens.

Qu'est-ce qu’un
médium ?

Pour répondre à cetle ques-
tion. nous avons fait appel à lu
fois à un médium (une femme:
et à un homme qui s'est intéres-
sé, passionné méme depuis 45
ans pour ces problèmes: M. Jean-

Marc Jurascovitch.  radiesthe
siste et géographe, maintenant
âgé de 73 ans et qui fut jadis
attaché au Service topographi-
que de l'Etat égyptien. ce que
l'amena à vivre el à travailler
pendant 25 ans dans les déserts
d'Egypte.

“Un médium”. dit-il. “est un
être exceptionnel, il peut naître
ainsi, mais il peut avoir ce don
grace à des exercices appropries

et à une alimentation adéquate
qui lui permettent d'acquérir
unc certaine voyance. Le médium

est un élre qui passe dans l'as
tral. c'est à-dire qu'il évolue à
l'état de transe dans une dimen-
sion inconnue et qui ne nous
est pas perceptible.

Tout vibre, tout rade sur
Terre et nous sommes faits nous.
mémes de vibrations et de radia-
tions. Il arrive donc que certains
êtres peuvent échapper aux lois
communes de la Nature et cela
momentanément pour parventr
dans un état nouveau, grâce à un
sixième sens. La lévitation n’est
Pas autre chose. Celui qui par
ailleurs est capable d'élever
assez haut les vibrations dans
sa main pourra y poser un char-
bon ardent sans crainte d'etre
brûlé ” Ouvrons la parenthèse
pour illustrer ce qu'avance M.
Jurascoviteh. Sainte Thérese d'A-
vila s'élevant dans les airs dans
son couvent devant ses religieu-
ses: Bernadette Soubirous en
®xlase à la grotte de Massabielle
à Lourdes tenant un cierge allu-
mé qui lui léchait la paume des
Mains pendant toule sa Vision,
sont des manifestations de cet
état voisin du merveilleux, car
l'extase est une forme de transe.

Perceptions nouvelles
“L'euphorie sensorielle dr

astronautes ou des plongeurs
sous-marins échappant pour un
temps aux lois de la pesanteur
aux lois naturelles auxquelles
est soumis le commun des mor
tels sont d'autres phénomènes
perceptifs qui s’apparentent au
domaine des vibrations et des
Fadiations modifiées de façon
appréciable dans certaines cire
constances et à certains endroits,
“J'ai vu.” poursuit M. Jurasco-
*vitch de jeunes enfants utilisés
comme médiums en Orient, en
Egypte, en raison de leur purcté

morale et corporelle qui facili-
taient leur état de récoptivite,

“J'at été témoin du fait sui-
vant. Un de ces jeunes enfants

 

fut amené à trouver le voleur
d'un objet après élre entré en
transe et en fixant un récipient
rempli d'eau à la surface de la-
quelle on avait versé de l'huile
qui surnaseut, En Egypte où en

Turquie. les derviches tourneurs
tournent dans une direction don-
née et toujours respectée en
prunonçant certains mots comme
“AHah” ‘Dieur et autres paro-
les qui n’ont rien de cabalisti-
que mais qui favorisent le ras-
semblement des radiations et
des vibrations autour d'eux jus-
qu’à ce qu'ils tombent par terre
en transe. C’est alors qu'ils de-
viennent des mediums receptifs
des voyants qui peuvent prophe-
tiser.

La caméra de la
4e dimension

L'Anglais Delaware est linven-

teur de Ja caméra radionique que

photographie les longueurs d'on-

des et les transforment en ima-
ges visibles échappant à l'oeil
humain. On ne peut donc pas
nier l'exactitude de l'expérien-
ce survante prouvée à l'aide d’un

instrument scientifique. à l'aide
du matériel venant à l'appui de
l'intemporel.

“Delawarr  photographia une

première fois Un bemitier rem-

pli l'eau en présence d’un pré-

tre auquel 1 demanda de bénir

ensuite cette eau, puis il reprit

une autre photographie et quand

le film fut développé sans au-
eun truquage, On aperçut sur la

seconde photo, une croix lumi.

pescente qui apparaissait à la

surface de l'eau contenue dans

le bémitier alors qu'on ne distin-

guait absolument rien sur Ja
première, l'eau n'ayant pas été

benste.

“Le médium est done un être
qui posséde un sixième sens ex-

traordinaire, merveilleux. 13

Bible dit: “Au commencement

était le Verbe ...", les Grees di-

sent : le “logos” ‘discours’ et

les Allemands: “lon”, c'est-à-

dire la vibration. Je préfère

cette définition. car tout est

vibration dans l'Univers et tout

est parti d'une vibration initiale.

Les atomes vibrent et provoquent

des radiations et les astres qui

vibrent et qui radient sont eux-

mémes formés de milliards d'a-

tomes.

* Evidemment, tout ce que je

dis n’est que mon opinion per-

sonnelle ”, tient à souligner M.

Jurascovitch, “ mais cetleopt

nion s'appuie sur une expérien-

ce faite de 45 aunées d'études et

de faits vécus. De la même fa-

çon, je n'hésite pas à dire que

je crois que le cancer est une

fission nucléaire au niveau des

cellules, les mauvaises prolifé-

Tant en réaction en chaine, bom-

bardant et détruisant les bon-

nes. Je puis me tromper certes,

mais c'est mon opinion.

  

   
* Le médium, homme ou fem-

me, est dans la vie de tous les
jours, un être normal, plus se-
rein, plus détaché des choses
matérielles méme que le com:

mun des mortels. Incidemment.
il faut préciser que les femmes

sout des médiums plus sensibles
que les hommes. Un médium en
état de transe peut être habité
par un esprit d'une personne
décédée. Nous entrons ici dans
le dumaine des sciences occul-
tes et plus précisément dans le

spiritisme.

Sciences occultes et
spiritisme

“Ces sciences ont pour but
de developper l'individu par des
exercices et la recherche des
forces naturelles qui nous en-
tourent et qui ne sont percepti-
bles qu'aux étres exceplionnels
Le principe de l'occultisme est
la communication avec ce qui est
en Haut comme avec ce qui est

en Las et le spiritisme est donc
un des aspects de l'occultisme
c'est la communication avee
l'esprit d'etres disparus, pre
cise notre hote.

* J'ai assisté, poursuit it, *
à une séance de guérison en
Egypte par l'intermediaire d'un
médium en transes el habité par
un esprit Le médium était au
centre d'un demi<ercie forme

par l'assistance et il se levait

dans le noir ct passait derriere

les gens atteints d'une maladie

quelconque, imposait les mains

sur eux, grace à sa clairvoyance
en état de transe ot il leur disait
ce qu'ils devaient faire pour gue-
Tir où s'ils devaient revenu une
autre fois.

“Le maitre qui l'avait aidé à
tomber rapidement en transe—
car la presence d'une personne
responsable et compelente est
nécessaire dans ces séances. —
Testait au milieu de l'assistance
et le médium marchant toujours
dans l'obscurité la plus com-
plète le rejoignait quand al
avait terminé,

Le dédoublement
humain

“I est intéressant de noter
qu'en état de transe, un médium
peut se dédoubler, c'est-à-dire
qu'il peut se trouver à la fois
à Montréal et à New-York en
même temps. Pour expliquer

ce phénomène, il faut savoir que
nous avons trois plans ou (rois

personnes inseparables en nous,
dans notre corps : le physique.
le mental et le spirituel et que
c'est l'aura, nu corps éthérique
qui se sépare du corps physique
pour se rendre ailleurs dans le
phénomène du dédoublement.
I faut toujours être très pru-
dent dans ous expériences, car
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T L'INVISIBLE

il est assez dangereux d'opérer
cette dissucialion d'avec le phy-
sique.

“0 faut prendre un grand
soin pour faire reintégrer le
corps astral au corps du médium
et il n'est pas moins intéressant
de souligner que l'on peut arri-
ver à trés bien photographier
un tel phénomène. Rien ne par-
vient à l'intelligence que par
les sens et c'est ce sixième sens
spécial très developpé qui per-
met à ces phénomènes de se
manifester.

C'est à ce moment de notre
entrevue que Mme Hall. une
Canadienne française, médium
à l'état de veille, née ainsi avce
ce don de voyance, qui était ar-
rivée un peu plus tot, prit la
parole. “Quand je suis dans cot
État. je vois des choses dans le
présent aussi bien que dans
l'avenir et à n'importe quel en-
droit. Je préfere voir dans le
présent. car nous vivons avce le
present et les personnes qui
sauraient quel avenir leur est
réservé, ne seraient pas toutes
aptes à supporter moralement ot
physiquement la chose !

It n’y a pas de damnés

“J'ai reçu des communications
d'esprits de personnes décéders.
esprits situés dans les hautes
sphères et dans un ctat de gran.

de sérénité. J communique
avec plusieurs médecins decédés
qui m'ont donné d'excellents
conseils pour des personnes
souffrantes, mais la médecine
officielle nous interdit d'aider

Ces personnes.

  
  

— D'après vous. demandoas-
nous, ces esprits étaientils au

nombre des élus où des dain
nés?

—Pour moi. dit le médium,
Mme Hall, i] n'y a pas d'esprits
ou d'ames damnées dans cette
dimension nouvelle qu'on ap-
petle * L'Au-Delà ” qui est avant
tout un état d'âme ou règne
l'Amour plutot qu'un lieu où
un endroit indéterminé et pas
un seul être. à mon sens, si mau-
vais, si pervers ait-il été de son
vivant, n'a pas aimé au moins
une fois dans sa vie. Je n'ai
d'ailleurs jamais posé cette
question aux esprits. ils ne
m'ont jamais décrit le lieu ou
ils se trouvaient, ni comment
ils s'y trouvaient.

“ Les religions interdisent gé-
néralement les communications
avec les esprits. mais elles ne
nient pas cette possibilité puis-
que la vie éternelle de l'ame
immortelle cost la base, le fon-
dement même de toutes les
religions où À peu près. Mais je
crois que les chefs religieux
craignent que les gens ne soient
effrayés où ébraulés et que leur
systeme nerveux ne soit pas

   

 
 

 
assez solide pour supporter de
tels phénomènes

A Montréal et en Corée
à la fois

“Pour parler d'unc autre
expérience personnelle de de-
doublement, je tiens à vous dire
que chaque soir je me trouvais
sur le champ de bataille en
Corée au milieu des troupes
pendant les combats en 1950 el
mes fils qui étaient là me sen.
taient parfois près d'eux. J'étais
pourtant bel et hivn couchée
dans mon lit la nuit à Montréal
et je pouvais décrire parfaite
ment le paysage que je voyais
et ce qui se passait autour de
moi.

“J'ai vu en clairvoyance el
bien avant que la chose n'arrive,
deux amis de mon mari et mon
mari lui-même couchés dans
teur cercucil. morts bien enten-
du et sans que cela me fasse
peur. Je ne suis jamais fatiguce
physiquement ou psychuque-
ment aprés ces séances, 1e snif,
habituellement. je m'endors
après avoir prié Dieu dans mes
Mots à moi el sans forcément
toujours me servir des priêres
conventionnelles, je me recom-
mande à lui et je recommande
tous mes parents et amis et tous
ceux qui me sont chers ot qui
oublient peut-être de le faire

“Puis je m'endors et c'est
alors que cominenes ma voyran

ce. Mais je puis également
“voir” en plein jour à l'etat
de veille et déterminer le bon
ou le mauvs fonctionnement
de l'organisme d'une personne
d'après la couleur de ss
+ chakras ».”

  

Les chakras » sont des zones
de radiations intenses que émet
tent des ondes lumineuses pour
qui peut les Voir le lung du
corps humain; il ne faut toute-
fois pas les confondre avec les
plexus qui sont des réseaux ner-
veux, musculaires cl vasculaires

Voilà en guise d'entrée en
Matière ce que nous voulions
exposer sur ce sujet. Nous ne
prenons pas position sur les
témoignages des personnes in-
terrogées qui ont droit à leur
opinion. Nos lecteurs ont peut-
être déjà. ou se feront une op
nion à ce propos, qu'ils sont
connaisseurs ou profanes et la
matière. A eux de juzer Many
nous serions toutefois intéressts
de connaitre leur point de vue,
pour ou contre, et de recevoir
également les témoignages de
personnes avant assisté à des
phenoméèénes tels que décrits
cidessus ou a d'autres encore,
relevant toujours du domaine
des sciences oceultes. Nous nos
réservons de publier en tout ou
en partie leur message ou de le
conserver tout simplement dans
nos archives pour fins documen-
taires.
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tumains do
par Hubert SERRE

MERIDA (Yucatan) — Préci-
pitées. il y a douze siècles. en
grande cérémonie, dans les eaux
glauques du Puit des Sacrifices
au Dieu de la Pluie, les cloches
votives d'er et d'argent vouées à
cette divinité, avec un nombre

incalculable de victimes humai-
nes, jeunes garçons et jeunes

filles mayas couverts de bijoux

somptueux, ont été les premiéres
pièces du Lrésor du “ Cenote " de

Chichen-Ttza à émerger de la
fange et de l'eau trouble de ce
lieu sinistre, sur la plateforme

d'un ascenseur ultra- moderne

monté dans ses profondeurs par

une équipe d'intrépides “hommes-

grenouilles” mexicains!

Une ville maya
Pour réaliser cet exploit. ces

jeunes volontaires. membres du

club “Exploitations et sports

Aquatiques " de Mexico, étudiants

pour la plupart, ont d’abord du

vaincre la répulsion, bien légi-

time d'avoir à plonger dans ce

curieux puits naturel de 90 pieds

de diamètre, parfaitement rond,

dont la superficie verdätre moitié

eau fétide. moitié boue liquide,
palpite, monte et descend, au
rythme capricieux des pluies sur
le plateau calcaire du Yucatan,
au fond de parois verticales de

90 pieds de craie éblouissante.
Mais aussi une certaine peur

superstitieuse entourant ce sinis-
tre lieu sacré de la vieille civilisa-
tion maya.

Le "“cenote”. est en effet situé
sur l'emplacement d’une ancien-
ne ville maya, fondée aux envi-
rons du huitième siècle après
Jésus-Christ et dont la civilisa-
tion fleurit jusqu'au douzième.
Il n’en reste que des ruines, épar-
ses sur près de vingt milles carrés.
Dont la célèbre et grandiose
“pyramide de Chichen-Itza”. Une
brousse presque impénétrable re-
couvre actuellement cette région,
hantée seulement par des Indiens
misérables, descendants directs
des anciens Mayas dont les astro-
nomesavaient su établir un calen-
drier encore plus exact que le

nôtre, mais qui ignoraient com-
plètementl'art de fumerla terre.

Aussi quand celle-ci fut épuisée
par lu culture intensive du mais,

principal aliment des Mayas, leur

civilisation savante disparut sans

Li AIRE VU LM AINé1F,. 2 SUILLEL (OI 5

Oa vide lo sinistre puits des sacrificn«
ute sainte de Chicrer

laisser d'autres traces que des
monuments énigmatiques et le
souvenir de sinistres superstitions.

Telles que les rites du Dieu de la
Pluie au cours desquels les prètres
de cette divinité, déguisés en gre-
nouilles et entravés de façon à ne
pouvoir procéder que par bonds
de batracien, précipitaient dans
le “Puit des Sacrifices” des “vic-

tmies humaines” et une masse
énorme d'objets précieux pour se
concilier les faveurs du dieu.

Caoutchouc naturel
Malgré les appréhensions

qu'ils pouvaient nourrir les “hom-
mes-grenouilles” du Club mexi-
cain n’éprouvérent aucune diffi-
culté à construire par 45 pieds de
profondeur, l'ascenseur en pièces

détachées sur la plateforme
duquel ils n’eurent plus, ensuite,

qu’à charger les objets qu'ils ren-
contrèrent en masse dansla fange
profonde amoncelée au fond du

“cenote”.…. Peut-être que le Dieu-
grenouille maya les a pris pour

ses prétres?... En tout cas, il

n'intervint aucunement pour em-

péclier le pillage de son trésor.

Cloches d'or et d'argent en très

grand nombre. bijoux de Jade

dd aco

finement travaillés, portés proba-
blement par les victimes mascu-
lines et féminines précipitées dans
le puits et dont le nombre in.
dique clairement que des milliers

d'êtres humains ont dù ainsi y
être noyés dont il ne reste aucun
ossement, petites statues de pierre

aux épaules trappues et visages

grimaçants. figurines animales
de céramique vernissée et même
un large lambeau d'étoffe. mélan-
ge de coton et d'écorce, ont élé
ainsi remontés à la surface et sur

les bords du puits où un groupe
d'Américanistes mexicains et
américains les inventoriait avec
passion.

Ce qui a le plus soulevé la
curiosité de ces savants a été la
découverte de morceaux informés
de caoutchouc naturel qui. à
l'analyse s’est révélé d’une aussi
bonne qualité que ie meilleur
caoutchouc malais. Il s’agit la.

probablement, des restes de balles
en caoutchouc plein avec lesquels

les Mayas jouaient à la paume
contre un mur, commeles actue!s

“pelotaris” basques. La pratique
de ce jeu était connue par dus

textes mais on n'avait encore

jamais retrouvé de balles

 

par Frederic DRENZIL

CABOUL — L'Afganistan est

certainement un des pays musul-

mans au monde où l'émancipa-
tion féminine laisse le plus à

désirer. Certes, depuis 1959. les
femmes ont le droit de paraitre

non voilées à certains endroits —
notamment dans des locaux

administratifs alin qu'on puisse
établir leurs fiches d'identité avec
leurs “signes particuliers” mais

très peu d'entre elles “profitent”
de cette autorisation.

Pas un seul hôpital pour
femmes en province

La jeunesse, cependant, se re-

volte de plus en plus, contre ce

maintien des traditions archai-

ques. Les jeunes filles voudraient
faire leurs études, voyager. Cer-
taines arrivent, non suns mul,

jusqu'au bachot, mais... aprés?

La Facuité de Médecine à —
en tout et pour tout — quatre
étudiantes. Encore celles-ci sont
exposées À des attaques et vexa-

tions. Pourlunt, même les Afgan
les plus rétroprades admettent
que le pays aurait besoin de doce

toresses car ce sont précisément
ces éléments arrièrés qui exigent
qu'aucun homme — ni infirmier,
nl médecin — ne franclusse le

seuil du seul hôpital de Caboul,
et de tout l'Afganistan qui s
trouve sut la “Djadi Munvanide”,

 

Un paysage désolé de l'Afganistan

l'artere principale de la capitale
En attendant que les rares

étudiantes terminent leurs étu-

des, ce sont des femnies-médecins

étrangère gui dirigent cet hopi-
tal. Muis on freimit à l’idée de

s'imaginer ce qui -€ passe... en

province, où il n'y a aurun hopi-

tal pour femmes, ni aucune doce

toresse et où les médecins n'ont

pas le droit de soigner les fem-

mes. Les malades sont livrées

AUX QUÉTISCUSES €! (AIX SOTCIEFES.

Elles se font photographier!
Non moins grave est le proble-

me des mariages Les garçons

n'ont pas le drat de voir les

filles sans voile — mais, comme

nous onunes en 1981, on Lourne

la difficulté En secret. les filles
se font faire des photos qu’elles
passent à leurs soupirants. Ainsi.
les moutlah (prêtres) ne peuvent
rien dire et les fiancés ne risquent
pas .. d'acheter leurs “futures”,

les yeux termes.

Nous disons “acheter”, car les
Afgans sont obligés de payer pour

I'élue de leur coeur.

Les prix varient selon le rung

social. la culture générale (M). et

la beauté de la “marchandise”. À

première vue. ils ne paraissent

pas excessils : dans les classes in-

féricures, on trouve déjà une jolie

fille pour 8 à 10 mille ‘afguns”

(40 à 80 dollarst, mai: cette som-

me reprévnte souvent le salaire

d'un an où de deux ans du jeune
homme. Dans les familles de no-
tables. des prix de 50 à 100.000
‘“afgans” sont courants.

Propagande communiste

active et habile
Ce qui est inquiétant. c'est

l'immobilisme des pouvoirs pu-
blics en face de ses moeurs moyen-

âgeuses. Seuls, les communistes

osent attaquer les traditions. ce

qui leur assure les symputhies

d'une bonne partie de la jeunesse.

EL comme la propagande sovié.-
que est très active el les rapports
officiels sont cordiaux entre Mos-

cou et Caboul, l'attrait du com
munisme est incontestable en

Afganistan. Les Russes font d'ail-

leurs tout pour l'augmenter en-
core: à titre d'aide, ils construr-

sent des routes, des usines, en-

voient des autobus.

La propagande américaine ou

anglaise, est, par contre. tiede cl
peu efficace, bien qu'en matiér-
d'uide économique. Washington
fait au moins autant pourle pay -

(surtout depuis la memorable
visite d'Eisenhiower à Caboul)
que l'URSS, mais cette aide n'es!

pas suffisamment mise en valeur

et surtout. elle n’est accompu-

gnée d'aucune propagande idéo-
logique qui donnerait satisfaction
aux aspirations des partisans du
progres, de la jeunesse en parli-

cute
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Onassisademandéala Callas
de "faire changer son visage”

   

    
  
  
  
  
  
          

    
  
  
  
  
    
  
    
      

       

 

    

Un hopital presse-
boutons

Le “Long Island Jewish

Hospital”, de New York.

a obtenu en 1958 le prix

decerné par Une @socta

tion médicale new porkar

se à l'hopital orgam-é de
la façon la plus moderne

Les éléments sur lesquels
se base le jury pour

l'attribution de re prix

comprennent : la perfec

tion architecturale, l'orga-

nisauon fonctionnelle.

l'économie des moyens © 1
xiacte adaptation de

l'équipement aux besoins

L'hôpital, qui a cte
ouvert en mai 1954. com
porte cing étages #1 deux

cent quatorze lus, mins it
a été conçu de telle sorte

que quatre nouveaux

ela pourront y etre
ajoutés pour y faire tenir
cing cents lits en tout

Tout a été mis en
œuvre pour faciliter le

traitement des malades.

notamment système

de communications inté-
ricures qui facilite aux
infirmières l'accès de
thaque chambre et leur
permet d'accourir plus
rapidement en cas
d'appel. L'association des
infirmières america
estime que ce
permet d'économiser Ja
moitié du temps que lin
firmière aurait nermale
ment employé pour ses
allées et venues, Des
microphones permettent

de surveiller à distance le
rythme de la respiration
chez les grands malades,
Un système de lubes

pnetimatiques sert à trains

mettre, de la pharmacie
jusqu'à chaque chambre,

les medicaments voulus,
instantanément, Les me
deeins, au cours de leur
tournée. peuvent etre
appelés grace à des radiv-
récepteurs de poche Une
tevatiterie spertale con
duit l'oxygène dans cha

que salle
Des dessertes roulantes

munivs de tiroirs refoge
rants et chauffants. sont
utilisées pour servir les

repas.
Cet hopital. construit

par Lows Allen Abram
son. « couté 7 mulhans de
dotlars. ll est ouvert à
tous les malades wane
discrimination de race où
de rebizion.

   

    

        

    
  
  
  

  
  
  
  
  
  
    
  

      
      

      

      
  
     
     
      

 

      

     
    

 

  

 

            
   

   

    
     
     

        
   

       

      
     
  

  

Le meilleur
baromètre

de l'économie
Americaine

Cet Vaspirine. selon
le “Wall Street Journal”.
trés sérieux organe finan
vier. En période de réces
sion, l'Américain moyen
renonce à “son” psycha
nalyste et à ses” <pécia-
Listes trop couteux. 1
soigne lurmême ses maux

des plus benins tout au
moins) à Pacpirine Le
taux des ventes à l'appro-
che de l'hiver 1960 a
monté à un niveau <upé
rieur à la normal.

Extrait de
carottes

La doucarine es
de la racine de ci
posséderait une imporian
te proprieté vaso dhlata
trice, d'après des mede
cins moscovites, qui Font
employée axce succes sar

des cas danpine de jo

trine,

Roméo Boucher, MD.

 

  

   

   

   
   

    
    
    
     
    

  

  

Si elle accepte,

elle risque de
perdre sa voix

par J. GIRARDEAU

Elle hésite entre denx
risques. Perdre sa voix ou
l'hommequ’elle aime. Re-
noncer au mariage ou a la
gloire. C'est le plus cruel
dilemme qui se soit jamais
pusé à une artiste. Si la
raison du coeur l'emporte,
st demain elle se decide,
Maria Callas livrera son
profil, son nez surtout, au
“burin‘’ du chirurgien.

Un premier brouillon

Sept jours plus tard, «lle sor-
ura de la clinique avec un
nouveau visage el nul ne la re-

connaitra, ou plutet si. Un re-

connaitra Tina Onassis, ou du

Moins son sosie,

C'est cette tragédie que vit
atijourd'hui l'une des plus gran-
des cantatrices de notre temps,

Hanté par le souvenir de celle
qui l'a quitte, Aristote Onassis
a découvert que la chirurgie
esthetique. que le scalpel d'un
grand specialiste lui permettrait
d'eposer en quelque sorte le
double de Tina.

Des contacts ont été pris à
Paris et le docteur Jean-Louis
leælasseux a effectué un premier
brouillon de ce que serait, si

elle se decide, Je nouveau visage
de ta Callas,

 

Le docteur Jean-Louis LELASSEUX ‘dessine”

concerne la beauté, dit-il. Fra
duisez qu'en ce domaine il ny
à pas de visage idéal défini une
fois pour toutes. Tel profil. par
exemple, gagnera à avoir un nez
dont la ligne, le modèle, le ca-
ractère, seront aussi éloignées
que possible du conventionnel,
mais s'hacmoniseront avec les
qualités particulières de chaque
sujet, Ainsi done, le travail du
chirursien est avant tont un
travail de créateur.

Ses premiers
instruments: un crayon

gras et une gomme

Un crayon gras et une 5om-
ue seront les premiers instru
ments du praticien.

Dans le cas de la Callas. le
docteur a ‘ cent fois sur le me-
tier remis son ouvrageavant
d'obtenir ce modeie dont il de-
vra nécessairement s'inspirer
pour satisfaire à l'exigence
d'Onassis.

Hésitation !
“Toutefois, tient-il à préciser.

11 faudra s’entourer de toutes
les precautions, Ce n'est pas
seulement le nez, mais aussi le
menton qu'il est indispensable
de rectifier. Or il est inutile de
cacher que si le risque est mi

la nouvelle CALLAS. nime, ce risque existe: pour

11 n'y a pas de
sage idéal

la docteur Jean-Louis belss-
sux est dans sa <pécialité une
manière d'apprenti sorcier. Nom-

bre de vedettes doivent à sa
science, à son art. d'avoir enfin
trouvé leur personnasite.

 

Un recent voyage aux Etats.

que Ja Callas conserve sa voix

Unis lui a permis d'importer le nous duvrons faire en sorte que

dernier cri de la technique dans l'opération lui permette de co
le domaine de la chirurgie re- server Ja même Caisse de resa-

paratrice. Le docteur Jean-Louis nance.”
lælasseux rectifie d'abord sur Et c'est pourquoi son coeur
le papier ‘c'est-à-dire sur une balance et c'est pourquoi Maria
sûrie de documents photogra- Callis a rejoint Aristote Onas-

phiquest le visage de son futur sis à New-York, lui demaudant
patient. le temps de la réflexion avant

“Ju né crois pas à un déno- de prendre une décision qui en

ninaleur commun en ce qui gagera tout son avenir.

  

  

LA VOIX DU SANG
Une réalité
scientifique

par Barbara CHALMERS

LONDRES — L'existen-
ve d'une communication
télepathique entre mère et
entunt, théorie avancée
souvent sous forme d'hy-
pothese et sur la base d’ex-
periences personnelles par
des écrivains, vient d'etre
scientifiquement prouvée
par une psychiatre anglai-
se, dircetrice d'un Institut
de rééducation pour
enfants anormaux ou
retardés, le Dr Joan Fitz-
herbert. Dans le cadre
d'études réalisées sous les
ausplecs de la Société Bri-
tannique de Parapsycho-
logie.

   

L'âge de la première
communion

Dans le mémoire résumant
“< travaux quelle vient de pu-
blier sous le titre de: “Les pur-
ceptions eNtra sensorielles de la
prime enfanve”. fe Dr Fitzher-
hert declire de la façon la plus

catévorique: ll sxiste entre me-

res of enfants ef pendant un cer-
tun, temps des relations télepa-
thiques par lesquelles les en
fants captent des sensations et
des informations provenant de
leur mere, meme quand celle ci
tete deux clou qui est
encore plus surprenant, alors
Quits ne out pas encore en
Cat de comprendre ques que ve

  

  

 

rail par d'autres moyens”.
Cette capacite de communica

tion 1elépathique qui s'exetce
dans les deux sens, c'est-à-dire
pas seulement entre mère et on
fant mais entre enfant et mère,
tend à diminuer prozressise-

ment au fur et à mesure que
Venfant grandit jusqu'à dispa-
Tatire complétement AUX env

rons de l'âve de sept ans epo-

que à laquelle l'enfant devient
sraiment independant et adapté
su monde exterieur, C'est-à-dire
capable de parler et de raion
ner par luiméme. 1 n'a plus
besoin des “lisières télépathi-
ques” dont al etait jusqu'alors
entouré. 11 est à cet égard inté-
rr-s<unt de noter que cet age de
sept à huit ans a été fixé il y a
dejà longtemps par l'Exlise
comme le moment où les cn
fants sont defimtivement doutes
de raison” et donc aptes à faire
leur preinière communion. Cede
decision qui souleva en son
temps de violentes controversrs
se trouve donc aujourd'hui lé-

¢ par La sience la plus
¢ la para p~chologie

   

  

“Sentiments filiaux ”
Au cours de ot experiences,

Dr Joun Fitzherhert a employé
le meme système que les autos

nites militures americains pour
leurs essais de transmission de
prnsce à distance entre tm sls.

Marin en plongee — en l'espèce
le Nous marin atomique "Nauti-

Tus” — et un poste de coma
dement situe en terre ferme. à
piasœurs milliers de molle
Pans dec experiences de Ja does
teresse hiptannigne, les deux
sets, d'une part, la mère. d'au
tre part. l'enfant, dejà d'un cer
tain ave. corpeusement roles
Tune de Vautre. choisissent la

   

les traitent maternellement n°ust

 

  
carte qui leur “plait le plus pas leur vraie mère, non sew

dans deux similaires. Dans 25 lement ne manifestent à leur

des cas — pourcentage plus cle- cxard aucun sentiment fhal,

vé que dans l'experience milifaie mets au contraire, une aversion

re américaine — la mère et Ven- violente. Phénomène qu'on oh.
fant choisirent exactement la serve surtout jusqu'à l'axe de
mème carte. quatre à cing mots, alors que

Ces expériences tendent en l'enfant est en pleine commu
fin à prouver que la fameuse nication teclépathique, dans les
Voix du suax” si souvent mise deux sens, avec l'auteur de ss
à contribution par les auteurs jours. Tout se passe alors com
de mélodrames du stecle der- me si. ne trouvant plus sa lon
nier au point que l'expression gueur d'ondes normale. le nour
en est devenue ridicule, existe risson se sentirait en pleine con-
bel et bien. Elles expliquent, on fusion. Au contraire. après qua
effet, pourquoi certains enfants tre à cinq mois, l'enfant s'adapte
adoptés. meme en bas age et plus facilement à la telepachie
alors qu'ils ne peuvent en au- de sa mere adoplive et l'accepte
cune façon savoir que celle qui comme émanant d'une source

naturellement 1ésitime.

 

 

 

   

  
   
  

 

Traitementsüliése -
Résultats extraordinaires

Innombrables sont, dans le »
entier, lea personnes qui, après avoir
longtemps <vuffert d'evzémias ont trous é
le aoulagement grâce à une découverte
rémargrable de chimistes quisere,
Depuis que ces savants ont réussf À
extraire d'huiles végétales pures un
remède raturel, il est possible de
guigner avec suceès les cas d'eczémas les
plus rebellre, la furoncilnse, les ulcères
aux jambes, ainsi que les eezémas
fnfantiles,
Les préparations ”F 99°peuvent maine
tenant i*re Oblenues dans les phare
ma irs de plus de 63 pays. Partout
"F 29" clrient des résultats extras
ordinaices, mime darn les cas Q
pendant des années, s'étaient re

«aires à tout frutetent,
andez dant les pharmacies le traites

ment combiné CF 99° «= capsubes
(traitement interne) et onguent(traite

mnt exteriege V0!
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Cancer du sang
 

 

Q Quels sont les signes du cancer du sang ?
° {inquiète, de Québec)

R le cancer du sans s'appelle habituellement a
® leucènue. Pour en fore vtr diagnostic precis il faut

avoir un examen microscopique de ses zlohmies blancs
surtout et, souvent. de la moelle os:cuse. Tout le reste
nest que svimptomes surajoutes.

 

QUESTION : J'ai eu la grande opération il y a trois mois
et voici que depuis deux semaines le ventre me chauffe
et me brûle. (INQUIETE, Montréal)
REPONSE : Je ne sais que vous repondre, ayant négligé
de me dite votre ag». Vous n'avez peut-elre que des trou-
bles glandulaires. c'est-à-dire. des troubles de changement
d'age brusque par chirurgie. Je vous conseiile d aller voir
votre medecin et de lui en parler.

* kk

QUESTION : Je vous envoie l'image d'un appareil que je
me suis acheté pour me masser, me raffermir les chairs
et les seins, m'enlever mes varices, faire partir ma hernie
ombilicale, est-ce dangereux ?

(J'AI PEUR DU CANCER, Montréal!

REPONSE : Cet appareil — et je m'excuse de vous le
dire erdament — est un attrape mzaud pour soutirer de

l'argent aux gens et jattac vous Mobuendeez le nomdee
resultat avec cela Cost meme dunzepers Le fiefs a vous

le dire,

  

+ - «

QUESTION : Je voudrais savoir pourques | ai les yeux tov:
jours cernés. Je mène une v egulière, je me couche de
bonne lieure ; est-ce mon foie qui est malade ? J'ai 22
ans. MIMI, de Montrealt
REPONSE : Ce peut étre voir Pre ou Lout autre orgune
\vez-vous des troubles mecsitaets * Die - re cas fau
drait vous faire traiter.

x « -

REPONSE A CURIEUSE, de Montréal it a dure
danger,

  

x * à

REPONSE À IMAGINATIF. de Montréal Vatre lettre es
trop longue pour vtre priblice LC vos demandes sont

trop Moubreuses pour ce courrier
* # *%

QUESTION : Je suis affligée de seins longs et pesants
(pendulus!. rendue à ne plus sortie, je ne peux
porter rien Mes soutien-gorge sont du M4.
A part la chirurgie esthetique, peut on faire quelque
chose ? (AU SECOURS, Montréal)
REPONSE: Rien Surtout n'allez pas depeuser votre argent
à toutes sortes d'escruquertes.

  

* * *

QUESTION : Qu'estce qu'une thrombose d'origine mi-
trale ? {UNE LECTRICE du Comté Laval)
REPONSE : Le coeur est divise en ‘quatre cavile Les
superieures s'appellent les oreillette, le, inferieures,
les ventricules. Entre la cavité superteure gauche et
l'inférieure du mème cote il y a une valvute qui sert a
laisser passer le sang d'un orifice à l'autre Cette valvale
peur étre affectée et, d'elle, peut partir uns bartiehle qui
va se loger au loin, d'ou Lhemtiho-e d'urizine ratrale.

* x +
QUESTION : Vouler-vous me dire si les filets rouges que
iol dans les yeux, c'est dangereux ?

ISECRETAIRE, Montréal)
REPONSE: Non. vous avez les yeux probablement fatigue
En bref, ce n'est pas une maladie d'ordre genuéal -ure
meul.

 

* * *

QUESTION : J'aimerais connaître a quel degré de tempé-
rature, en se servant d'un thermomètre ordinaue, la
femme peut savoir si elle est dans un jour fertile ou non.

"UNE LECTRICE INQUIETE, Montreal:
REPONSÉ : Ce n'est pas le degre de temperature qui
compte, c'est la courbe de la temperature que vous (te
que le moment de la fertilite. Ti faut donc prendre votre
temperature plu: d'une fois par jour pendant quelques
jours,

* * *

QUESTION : Estce qu'une jeune fille peut contracter ‘1
syphilis seulement en embrassant un gar:on ou bien
se transmet-elle seulement par l'acte sexuel ?

(UNE LECTRICE INQUIETE, Montreat'

REPONSE : Cela sc peut su le _arean ada woh «oo
ce d'est pas le mode de contasion vrditau

 

Yeux creux et cernés

Q Je suis très jeune, j'ai les yeux creux et certés.
* Connaissez-vous un moyen efficace pour les faue

disparaitre ? {Diane $, Montreal)

Qui Vous laisser un pou viel, vous marter ot

® avoir des enfants, C'est ce quil y à de plus certoun
A moins que vous ne sonffniez d'une maladie de
langueur, mais je ne peux vou vla à distance
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raides, engourdies, fatiguées. Qu'est-ce que cela veut
(C. T., Montréal!

REPONSE : Faites analyser Vo: urines et prendre voire
pression

* x
QUESTION : Quelle différence existe-t-il entre un enfant
mongol ot un enfant bleu?

(MADEMOISELLE DENISE, Québec)

REPONSE : Toute la différence au monde L'enfant mon-
gol ext un enfant qu: 3 l'atr d'un vhinois des La naissance
et qui ne vit pas vieux géneralement On ne eonmait pas
beaucoup la nature du mongolismne et cela ne se gueru
pas. L'enfant bleu est un enfant qui nait asve une malfor-
mation cardiaque. 11 peut etre operé et Vivre assez vieux
Mongolisime ct malformation cardiaque. comme vous le
voyez. sont deux clats tres differents qui n'ont aucun
rapport enlre eux

  

x + a
QUESTION : Que signifient les termes : hémogiobine et
hémogramme ? (Merci, Mtl.»

REPONSE : Tout dictionnaire aurait pu vous en donner
la defimtion et c'est signe de paresse intellectuelle de
ne pas y avoir regarde. Il y en a dans toutes les biblio
thèques. De toute façon, l'hémoglohimne est la matiére
colorante rouge du sang. L'hétiogrannne est le comptage
des globules rouges ci blancs du sang.

* * *

QUESTION : Est<e que l'appendicite chronique peut

 

occasionner de la fatigue, du mal de tête, de rein, etc.?
«LOULOU'

REPONSE : Oui. et biaticoup d'autres choses encore.
“x *

QUESTION : J'ai 55 ans et je souffre de rhumatisme de
rein et de jambes. Est il vrai quil y a des médecins qui
prétendent guétir le rhumatisme par des remèdes secrets?
Et le venin d'abeille ? {LIONEL D., Asbestos)

REPONSE: Oui. «+0 malheureusement vray, mais ce sont
des charlatans Quant au venin d'abrilles, ce n'est pas une
decouverte recente ton de fa et la methode est fort dece-
vante. malgre ee que certaas pretendront. quis soient
medecins où non

Eau chaude ou eau froide ?

Deux questions : l'eau chaude est-elle préférable à
® l'eau froide pour se laver les pieds après une

journée de travail ? Le vin rouge ov le vin blanc, lequel
est préférable pour !a santé ?

(Née-Canadien, Montréal)

R L'eau chaude de préférence. mais je vous avoue
® Que c'est une question de savon. Quant a votre

deuxième question. le vin est une excellente chose pris
modérément en mangeant. Le biane se preud avec le
poisson surtout et les crustacés, le rouge avec les
viandes. Quant au vir sucre c'est UN Vin qui vu avec
le dessert.

 

QUESTION : J'ai des pertes blanches qui tachent mes
sous-vêtements, Est-ce normal? Mme D. A, Montréal!
RÉPONSE : Non. ce n'est pas fHermal «+ heaucoup trop

de ferunes ont le métne sort que vou- que desratent allez

consulter le medecin. Cels se querit
* * *

QUESTION : À mon premier acceuchament j'ai eu une
déchirure, qui a été réparée à la machine :? quatre mois
sprès. Puis j'ai eu un deuxième enfant et je trouve que
mon conduit est trop agrandi. Est<e toujours comme

cols après dix ons de vie conjugale ?

REPONSE: Je vous conscille d'aller voir un gynécologue
Qui vous dira exactement ve qu'il en vi apres vous ave
examinee.

. . *

QUESTION : Ma fille. qui approche de la trentaine, a
des crises de caractère (colère, larmes. etc. chaque fois
qu'elle a ses menstruations. Entretemps, elle est très
aimable. Inutile de lus parler de medecin. Je crains que
si elle se marie et à de la famille elle devienne folle.
Qu'en pensez-vous ? (INQUIETE de Valleytield+

REPONSE: Je crois qu’un beau petit enfant (ur term ur
but vuortine, qu'elle ac inatie au plas vite

« + *

QUESTION Quelles sont les proprietes de ‘ici un nom
de remède brevete ? (PAUL. de Quebec:

REPONSE : Jai pets our fos que duns ce courrier
on te date atin by priseme Pecoatnande
Anca temede toner teasement Poe pha goooe ne
disute dic reste ToT 0 stages mea Us ee de
permette pas

  

      

  

. .

QUESTION: A chaque époque i des boutons dans la
bouche et sur les lèvres, qu'estc<e que cels veut dire ?

REPONSE : (+40 Pro que se Lo et vou- dira
ve quel faut cote apte a gon lr eee Sab VHT
rythme

  

‘ . “

QUESTION : Les craquements des articulations sont-ils
dangereux ? INÉO CANADIEN, Montreal:

REPONSE : C'est l'arthrite Faites vors sonner Nous ne
dunions pas de tratlement dais cette lito: uae

PAUL JOVE

  

  

  
   

 

    
    

TABLEAU
D'AUTEL
MODERNE

Le nouveau tableau
d'autel peint par Graham
Sutherland. vers lequel
Fattention se concentre à
la Chapelie de Ste-Marie
Madeleine de la Cathédra-
te de Chichester, sera in
dubitablement  considvre
comme l'une des oeuvres
les plus discutées parmi
les travaux de l'artiste
jamais montrés

La chapelle nouvelle:
ment construite est un
bel exemple de simplicité
architecturale donnant à
la peinture de Sutherland
une importance d'autant
plus grande. Suspendue
au-dessus d'une tablv
plate de pierre gre
blanche. denuve de tout
ornement. la peiniure a
des couleurs ressemblant
aux bijoux.
Le tableau est complé

tement rempli d'un mes
sage ctrange. les rectan-
gle saillants de rouge ot
blew vert à Farricre-plan.
avec une simple touche À
de vert-olive. donnent +
une tension énorme au
bras du Christ depline et

aussi a la femme qui 'e
contemple

Cetle oeuvre illu-tre à
tous les points de vue le.
prands changements que
les peintures d'eglise on
subis au cours des «dix
dernières annees. Alors
que dans le passe les ar
listes depeiznaient le

Sauveur de facon trad
tionnelle. soit sur la Cron
ou vivant les histoires bi
bliques bien connues. ils
expriment maintenant le
sujet en termes contem-
porains. La nouvelle pein
ture de Sutherland re.
presente le cute humain
avec des implications sur-
naturelles et en montrant
le Fils de Dieu pris par
erreur momentanément
pour un jardiner. elle dé
montre d'une manière
nouvelle et imaginative
cet aspect de la Resurree-
tion.
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Vos

FAUSSES DENTS
jremuent-elles, glissent-elles ou

tombent-elles ??
FAST EL E ue
a sre des
Ba tiers de ta ee den
. “een tbe te gow -

Pas lé sensation ot
Tate Fast

  

   
  

 

 

‘MAUX DE DOS
et douleurs
RHUMATISMALES
Aprés oan en
Teonnies anifees Late
Ten GPChELS et toa tue tormn

jen voirs urine
artes Tate 4
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Patrons Haute-Cetéicre

£uPatrie
ui

 

No 234 Ur ben de robe mamipes des are d end of ranches bouffantes en

tissu contrasient, Une contre de € 1 verni complète cot ensemble. Le patron
no 234 ect etabli pour les toilles 12 à 20. La taille 12 requiert 2: verges de

featen 30 poucts de k'ceur pour le purrmer & 2 verges de tissu en 36 pouces

 

 de lerceur porn dose.
* * *

Vo 17 > La rhe nicole pour le cemsetel ec le tbe F'aprés-modi. Fare de
“iène où de taffetes €beau noir lustre ou dans les tons de fuchsia. elle sera le

compitanon de vos ét des plus heurevr. Le patron ro 237 est établi pour les

tlles 12 à 200-40. 44 LL tale 12 recuiert 4 verges de tissu en 45 pouces

de hasyeor,
* * a

No 331 We petite tobt de sossce oui reppelle v- peu Tepoque de la

Fampadour. La mpe tallonnee est très 1ohe avec son nœud de même tissu à

ki taille. Le patron no 321 est ctabli pour les tarlles 12 5 M lat taille 12

VEUISETT € VTL EE A6 Pen on 45 poures de lergeur,

 

 

 

Pons vute- ur de- pations Maate-

Contre de 14 Par

3100 (run

on en bon ci y

CHE ANICE

  

16) eu tent

te tree de time

ba boon vent dé bbccnt :

 

Nour, adie co nalie vins que i

Andie Wu pareed

Adive ss de tout à Baan des

Modes La Paton 180 € 2 rue

Sainte-Catherine Afontucud,
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de cent pour cent
par Georges-H. GALET

"Je voudrais un garçondit le mari. “Je
préférerais une fille” dit la femme. Les futurs
grands parents, aussi ont leurs préférences qui ne
correspondent pas forcément ni entre eux ni avec
celles des candidats papa et maman. La situation,
en principe, est pratiquement la méme qu'en
jouant à pile ou face. Pourtant n’existe-t-ii pas de
moyen de savoir!

Uy» a longtemps qu'on cher
che. FL on a à peu près tout
e-sasé: l'astrolouie. la nume-
ralogie. les rayons X: les
Ytests” hormonaux sur une la
pine ou une grenouille, ou avec
{a salive de là maman en expec-
tative, sans guère plus de cer-
Utucte que l'idée de bonne fem-
the lou laquelie un bebe du
sexe masculin serait plus re
nuant qu'un bébé de sexe fémi
tn avant de naître .

Récemment. divers médecins
specialistes Ont proposé une
nouvelle méthode qui d'après
Ex, permeitrait de prédire le
sone du bebé attendu avec woe
“acuUtode infaillible,

  

Les lnologistes savent qu'une
-bstance dite chronsatine n'es
presente que dans les cellules
fe aimnes Or, Ie liquide amnia-

taque qui baigne l'enfant à nai
tre contient des cellules cor-
re<pondant à son sexe. On pre

less donc un peu de ce liquide
“ton le fau passer dans upe
sorte d''eeremeuse”, Les cellu
< qui restent au fond de cette

Cratritugeuss sont ensuite pla
Corn sue Unie lamelle de verre
plougees dans une solution chi

“que Puis teintes pour etre

SHEN CXaluidees au nucroscope

  

lu <hromatise apparaît com-
«tube petite Masse sombre

cellutes  femuntnes
“ous qu'elle est absente dans los
des masculines. Amst se

ttouve dénonce le sexe du bebe
à Veinr Cavre trés peu de chan

cs d'erreur”, Les experiences

tTalles Nolan dans une
rates maternitele Noe <

thepitd tour Wonen™ — de
“es York aurait donne des re
“"ltats probauts a 109°.

 

Toutefois, <i par suite de sain
tement (lest partois possibile
Mabtenr sans risque le petal
vehantilton de liquide auunati-

qe Mevessi 11 nen et pus

mem forsqu'on doit opersr
prelevement direct dans
teanmon el celle methode die
sdbidde certainement la mise au

point techaique simple et sans
langer avant de pousour etre
dun sage courant,

   

 

 

 

D'eutivs médecins moins au-
Aacieux avancent cependant

une idee interessante. basee sur
cette constatation fréquente que

de nombreux couples ont des
enfants qui sont tous des filles
ou tous des garçons. Peut-etre,
se sont dit Ces savants, ÿ aurail-

d la une indication possible
du sexe à espérer pour les en
funtis de certains parents

D'autant plus qu'une remar-
qQite troublante peut etre faite :
dans la plupart des cas de fa.
aulles de trois enfants et plus
— les jumeaux s à part —
avant Uniquement des garçons
ou des filles, l'un des parents
et nettement plus vigoureux
Que laude,

  

 

Comme les axolotls!
Cela a rappele aux Tuto

guste. qu'en zoulagie on obtient
expértnentalement des axolotl-
mâles en affamant — dune en
affaihlissant — les males de
celle curieuse espece de sala
mandre Les savants en sont ve
dus à se demandant 4 Une io
fondamentale regsrait le mor
de anumal. de telle façon que
dans un couple, ce serait le.
moins VIgoureux au moment du
la conceptiun dont le sexe se re-
produirait. en quelque sorte. en
remplacement de Uelement ar
fuibla.

  

Des recherches
on un

Atutistiques
tre ove. dans ua pere-

MCT Grospe de 20 couples dont
le mar. exceptionnellement vi-
Boureux avait epousé une fem-

me de sante delicate. le nombre
total des enfants comprenait
75 filles et 88 garcons seule-

ment. Ce qui semble indiquer

que les ‘faibles femmes” ten.
draient à avoir des filles

  

 

Inversement, dans un second
Rrfnup. de 20 couples dont la
fenane exceptionnellanent vi

Eoureuse avait epouse un mari

de sunte delicate, on comptait
en tour #4 garçons et 10 filles
seulement, Apparemment les

“fables mars’ tendrarent à
avoir des rçons  

Enfin Un zroupe- de 20 cou.
ples dont le mari et la fente
ctatent tous decx de sante re

buste A semble qu'ils aient eu

plus on tons alternativement
taûtot Qurvoit tantor Ulhel au to-
tal TO Larçons 0086 filles. aot

une pioportumt tres proche de
Le uoyeane gepurale qui vst de

ons pour UX faites

 

Les caceprions 0 La rede dans

les deux premiers 2ronpes ape
cons dans le vas dee mere de.

late ou filles dans celat due
delieat. = expliquerait par

Homode la con.
co Le mart on l'epotrse,

La sante norntilentent robuste,
se trouverait mottentanentent
affaibli pour une raison psyches
que Ps wets par exemp:
où physique -malede recente
meme bénigne Jroppe oo rl ome
par exemple.

    

1 semblerait alors Ven suivre
que dans les eurvonstances ou la
vitalité d'un nur robuste ne

trouve affaiblie. Vepouse de san-
te delicate aurait sa Cham
davorr tout de meme un garçon,

Spécialement si on meme temps,

elle améliore <a sante par la <>
Talimentatton. l'exeriiée en plein
air, Un sommebien regle, Vice
el versa, pour le cus Ju mari de
santé debvate, imais bien euten-
du, ce n'est envore là qu'une
conjecture qu demande à vtre
confirmiee par les faits Tout ce

dont on est certain à ce sujet,
jusqu'à present, c'est ce que
cette constatation est exac:e
pour les axolutl> !...
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Ni nous pouvions savoir...

Une affaire de “ tètes ”
Notez mien cependant que 1

hiologistes 1 abandonnent pp
les recherches. et als serawnt,
semble til sur une bonne pisie.
On crat generalemient en effui.
Que le sexe est deteraune « ‘3
conception par l'espece du spore
matozolde que penetre ovale
Si le spérmatozoide porte un
chromosome © T'entant sera un
Ramoil, 51 est oun chromosome

K sera une fille. On vol gue
lavule ne joue :

dans le resultat.

 

 

 

Tout cela est très jo sacl
que les Hiologistes ott quete
diffienlte a differ hr Te
spermatozoide of Yo ot te porceur
dX, Un \merwan le Dr Tor
dum B Shettles de Tuner:
Columing — cent cepenuani
etre parvemt te serait Hess
relativement fac le trace a
MEFosenpe a enptraste de plas
qui fait apparaître los petits
diresines yn sue ns te 01

sombre ot permet ge 1
distinguer des atetaits que le
Crowope ortunaire ue las

“out,

Le Dr shettles sutait 2-4
decouvert dent o<peces de op
Mmatosontes, les uns a te I

les autres à tele longue ©
de allonge tes teles roi
Étant nn peu plus nombreos oe
les letes longues‘ #t, bien oe
leur taille varie considerable
ment, il d'y surait pas de tapes
intermedisires, st conn t
suppose le Dr Shertles, hs te
tes Fontides ” seraient les porteurs

  
    

    

  

 

  dY c'estaadire correspondent aa
sexe masculin, et les tetes lon
ques” les porteurs 4d'X, corre--   

  

 

  

pondant at sexe feminin, on
fait ainsi un nen rel

ment commode de les ditfe
cier, Et cette identitre,
pourrait finalement perr
AUX parents disposes a wir
à l'inseunnauvn artuliculte, de
Choisir le sexe de leur bebe
Mais dt n'es est pas la Foon
ne peut encore au attendee ai
Jatvon ou uns fulle. .

Un petit calcul
Toutefuis si on ne peut score

vous garantir le sexe du bebe a
ver, on peut vous donner —

a ttre de consolation —un mo a

  

 

 

 

de satuir quels seror ss ‘ave
et son pends, grand al sure gt
als,

les vtudes statistiques le per-
etant des que le bebe aura
deux ans <1 C'est Un gurçon, Où

 

| sé I LAIIANT.-
18 Mots si C'est 16re fille Moss
Ça ne vu plus sl a deja atteur

I venerable de trois ane A
moins que quelqu'un. la mama
ou le medecin ait eu la hon
idee de noter sa taille et sou
pods a Tage voulu

Volet les règles faciles

Pour Us garçon. doubler <.
plement sa taille à deux au-
Multipliez sn pouds par cu 1
Memes operations pour une fille
mars en operant a 18 mous

Bien entendu, ces restes €
sont pas xans exception, Le
renee alimentaire. abs
peuvent influeuver sur je J
loppement de l'entant. mais

du. le resultat de ees og
pr sente un haut degre de
Bubihite

   

  

 

On peut encore ajouter qu
moyenne, Jes Jarçous alterne

A 8 ars 72% de leur taitle 1
male, les filles 7#- bi
constate aujourd'hur une
tendance des entunts à et
grands et plus lourds que ©
de yore seulement une em
tion. Probablement a cans d
mettleure contaissance des
sles dhs gene et dalimenty cs

  

 

   

 

  
    

  

  

    

AMELIOREZ
vOte apparecce
fouissez vous wu
d'une belle
aux lignes harmone-
euses put l'emplui

des
PILULES PERSANES

$1 50 la boite
de 40 pilules,

3 boites puus 349

 

Dans tutes bonnes pharmacies Ju >xpo-
dees trancepar alle, sur réception du poux

Societe sm Produits Persans
258 rue Drolet

te MONTREAL

 

 

 

MUM vous rend
aguichante!

MUM ont plus qu'un simple désodorisant. C'est une
crème parfaitement appropriee

 

aisseblrs

 

la peau sensible des
MUM est douce et agréablement parlumée,

Son action rafraichisse nte, et inotfensive pour les tissus,
se prolonge durant 24 heures.
Riche et crémeuse. MU Mest d'emploi facile et agréable.
Une légère application , . . et vous laisserez derrière
vous uusilon parfutué. MUMne sèche pas dans le bocal,

  
ave oh

elle demeure crémeuxjusqu'i
la fin. Employvez la CREME
DESODORISANTE MUM
en toute contianve!

LA CRÈME DÉSODORISANTE

Priféres-tous in caparisateur? Essaver MUM MISTY

 

 

L
a
n
L
e
e
e
e
t
r
m

e
m
a

A
a



 

 

r
t
E
E
T
U
E

;
,
;
>
;

.
3
.

3
J
3
3

;

 

10 1A l'ATHIE LA DIMANCHE, 2 JU Hua. Hail

C'est pendant l'enfance que se prépare la

santé de l'adulte, son avenir, en somme!
par Odette OLIGNY

C'est devent une formule

qui ne rime plus à ren ce

des « veux de dix ans car

hclas. un grand nombre d en-
fants de .ct ae +1 même

plus jeunes n'ont pass la vue

qu'il faudrint. Est-ce dû à

l'éclairage artifice] trop on-

tense, aux longues heures

passées devant la television,

nul ne le sait. mais les mede-

Gns Visiteurs-scolaires ainsi

que bes pédiatres le consta-

tent tous Îes jours,

Une pierre de touche
Comment peut-on savoir

si. oui ou non. un enfant ne

souffre où plutôt. n'est defi-
cient d'aucun des organes de

la tête? C'est relatxement

facile,
Sans doute. il v a de:

enfants distrants, qui nc ou-

tent pas lorsqu'on leur parle,

ce qui fait qu'ils n'entendent

pas. II ne faut pas toujours

cependant. mettre cela ur le

des de lu distraction et bien

des instituteurs l'ont -ompris

lorsqu'ils vovaient un clese
ne pas broncher quand on

disait « feu vu lorsqu'on

 

Jui posait une question. let
enfant a certumnement le

oreslles déficientes. Ce n'est

pas toujours grave. il n'en

faut pas moms des sons,
Et parmi les traitements

les plus recommandés. un
peu de paix, à la maison, Pas
de radio qui, du matin au

soir, tonitrue. Pas de télé-
vision à plein regime. Et

surtout (SURTOUT) pas

de ces transistors dont cer-
tains écoliers ne peuvent se

passer. qu'ils apportent avec

eux en classe. qu'ils font

marcher même dans l'auto-

bus. C'est la preuve qu'ils
ont besoin du bruit, sans

Quoi ss se sentiraient sourds.
Le bruit, il est partout,

dans les grandes villes. Pas

besoin de lui faire. au fover,
une place plus grande qu’il
n'est de raison.

 

‘
Les “yeux de dix ans’

Bien sûr, en prmope, 1H

devraient être «lhurs et voir
comm dd faut, les veux de

EAU DEFLORIDE
[]

Plus revigorante!

© Comme démaquillant

@ Comme lotion
après le bain,

la barbe

© En frictions
après le sport,
pour les malades

   

ODEUR FRAÎCHE ET AGRÉABLE

 

   
QQ

Secon fie a becvun de lunettes, n'ayez pas de complexe

Faite luc en Lane, 10s protegefes si Unc pour toujours

div ans Ce nest par eas

tant sen faut. Des gue vis

vous rendez compte que

votre enfant s'approche de

La télévision au point de se

coller le nez sur l'ecran

approche son lnre à deux

pouces de son visage, cunt

ou dessine couhé sur sa
feuille de papier, n'hesitez

pas à le conduire chez un

ban oculiste. qui lui donnera,

après examen. une prescrip-
tion que l'apticien cxécutera,

Et ne vous laissez pas
aller à une sentimentalité un

peu bébète: « C'est triste

(Jest drvaleur) un enfant

qu porte des lunettes!»

Peut-étre, mais est-ce qu'il
ne vaut pas mieux le saur

avec des verres. qui. à son
âge. corrigeront les defauts

de sa vision que le voir. à

vingt ans, être obligé de se

munir de verres si épais

qu'ils ressemblent a des

loupes ?

Personne, jamais. n'a ce

devalarise par le port de
hinettes correctries. On le

sant, la vue change avec l'age.
la myopie enfanune est
susceptible de correction. Et

bien des enfants aussi sont
astigmates. L'astigmatie est
une déformation du globe
oculaire, On n'y peut rien,

mais des verres bien faits
corrigeront le défaut de vi-
sion. N'hésitez donc pas:

faites faire des lunettes à vos
enfants dès que vous vous
rendez compte qu'ils en ont

besoin Ct SOUVICZ-VONS comme

d'une guigne du qu'en-dira-

t on.

L'enfant qui se ronge
les ongles

t'est bien vite du «est

une mauvaise habitude

Sans doute, on ne peut fuh-

uiter un petit qui a ve defaut.

mais est-ce bien sa faute et

avant de le punir ne faut-il

pas chercher (et trouver) la

cause ? Or. les médeuns spé-

«idlistes qui s'occupent des

enfants le savent: un enfant

qui se ronge les ongles (je

ne vous dirai pas le mot

savant. 1] est difficile à rete-

mr) est tout simplement un

enfant décalcifié. HI cherche

à donner à son organisme €

qui lui manque cet. tout

comme les oiseaux capufs qui

souffrent du même mal et

qui + piquent + leur propre

 

JOSEPHINE
 

 

   
+ Ces vagabonds affamiés

que tu nourris ne dési-

rent-ils jamais autre chose

que tartes, gâteaux ou

biscuits 72

De Fair de la Turmnière. des jeux

rare. vada que tait des enfant.

plumage ou «cui de leurs

voisins de cage, l'enfant qui

se ronge les ongles v cherche

les muncraux qui lus font

défaut. Un régune bien suivi,

beaucoup d'eau, d'air «+ de

soleil et, comme par enchan-

tement. c'en est fini du

défaut qui. surtout chez les

petites filles peut avoir de

graves con-équences. car ol
deforme Jes doigts des plus
delicates mains enfantines,

|
|

|
|

Les dents
« Pas besoin de faire <oi-

gner weld. les dents de lait,

disent certaines mamans
puisque à 6 ans elles tombe-

ront.» Voie! Certes oui. à
lâge voulu par la nature

lenfant fera sa dentition .

define. mais s1 les premié-
res dents. qui <e trousent

placees dans la genanve a la

place ex.aute des dents defi-

mtives quo les surmontent,

invisibles jusqu'à leur appa-

niton. les dents mal soignees

ou gatées peuvent contami-

ner elles qui resteront...

plus où moins longtemps,

hélas. Et je vous le demande:

est-il quelque chose de plus |

pénible a voir qu'une petite |

bouche d'enfant. qui devrait |

être fraiche comme une gre-

nade bien mûre, toute habitée
de dents noires ou (ce qui

est pire) jaunes ou vertes,

preuve certaine que la brosse
les touche rarement ?
Les enfants doivent appren-

dre de bonne heure à se laver
les dents. On fait de petites

de plein air, une bonne nour-

ains. bien armés pour la +1

aussi {+ ost surtout) du bo.

sens.

La suimé, quel bien. quelle
puissance quelle richesse !

Elle nest pas génération

spontanée. Elle s'acquiert,

de longue main, en commen-
Çant par l'enfance.

 

METTEZ FIN
en 2 à 4 semaines

 

au MOUILLAGE de LIT
AGE : 4 3 40 ANS  “opright 1960

280,000 enfants et adultes ont deja

été guiris per le méthode Envrton

reconnue par de nombreuses Autorités
Médicales comme la seule solution à
co problème. Aucun médicoment
seulement wa simple exercice tach
nique !

METHODE EXPLIQUÉE DANS LE
JOURNAL OFFICIEL de L'ASSOCIATION

MÉDICALE AMERICAINE

 

  
 brosses tout exprès pour les

dents de lait. C'est non seu-

lement de l'hygiène, c'est  
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3 ENURTONE °* RA 5-2444 1".

2790 eut, rvs Beavbion, Montréal 36

   



 

  

   
      
    

     
  

 

   
  
  

  
  

 

   
  

 

   
  
  
  
  

  
   

   

 

   
  
  
  
  

  

L'acné qui rend malheureuses des milliers de jeunes filles en dessous de vingt cing ans peut se
Quérir dans la plupart des cas. Mme S. Chiro, pharma

 

nne et esthéticienne, nous parle des prin-
cipaux traitements qu’elle conseille ou administre,

Un beau visage, bien doux …
par Claude-Lyse GAGNON

C'est dommage, souffrir de l'acné. C'est même bète. Mais partant du
principe que tant qu'il y a de la vie, il y a de l'espoir, trouvons les causes,
prenons les moyens d'en guérir. Nous avons de la chance, Mme Chiro nous
propose, dans une série, ses explications et ses remèdes. Un beau visage, il
faut qu'il soit doux.

Les causes
L'acné, formule Mme S.

Chiro, est une infection de la
peau causée par la seborrhée ou
l'excès de la sécrétion sébacce
de la peau. Les glandes, en pro-
duisant trop de graisse, jouent
un mauvais tour. La graisse obs-
true le pore ct ne parvenant pas
A sortir, durcit et forme des
poinls noirs qui jouent, en som-
me, le rôle d'une écharde, en
infectant la peau. D'où les bou-
tons de l'acné...”

Les glandes dépensent trop
d'activité quand l'état général
n’est pas satisfaisant, quand
d'émotivité est trop grande et
la sensibilité, trop vive. Etant
donné que les nerfs règlent les
sécrétions, trop de nervosité est
souvent à l'origine de ce genre
de maladie.

Remèdes internes
M est essentiel d'abord de

veiller à obtenir une bonne ré
Eularité intestinale. L'élimination
des intestins est peutêtre le
facteur le plus important pour
conserver une bonne santé. Un
régime stable composé d'aliments
sains, nutritifs est de rigueur.
Les viandes marinées, les fari-
neux, les graisses cuites sont à
laisser aux autres. Ne pas ou-
blier de fournir au corps les sels
minéraux dont à a besoin

Remèdes externes
Eviter les boissons alcooliques,

les cigarettes ou le cigare si,
comme Georges Sand, vous cn
faites usage.

Pratiquez une hygiène externe
trés rigoureuse, vous gardant
toujours le corps, les cheveux et
le visage très propres, Les ado
lescents qui souffrent de l'acnè
et les adolescentes doivent se
laver, en avoir même la manie.

Si l’adolescente emploie du
maquillage, il faut alors l’enle
ver avec une crème acide et
soluble dans l'eau. Elle se ser-
vira d'une serviette mouillée
pour enlever cette crème nel-
toyante. Employer un kleenex a
pour effet, tout simplement, de
faite pénétrer encore plus de
gras dans les pores de la peau.

Et les points noirs ?
“Quant aux points noirs, rap

porte Mine Chiro, 1l faut les ex-
traire non pas en employant des
produits à base de crème (ces
produits blanchissent,  décolo-
rent mais n'extraient pas', mais
au moyen de bain de vapeurs. Il
s'agit de faire bouillir de l’eau
dans laquelle on a jeté des
feuilles de camomuille. de se pla-
cer le visage audessus de ces
vapeurs pendant une dizaine de
minutes (afin d’attendric la
peau} et de les extraire ensuite,
ces poials avirs

On les chicse en se servant

de deux klecnex et en pressant
la peau dans un geste de pince-
ments.
A noter qu'il est absolument

noscif de toucher aux “tete-
blanches” parce qu'elies con
tiennent du pus. On pourrait
alors provoquer des lésions qui
s'infecterasent par le pus ré
pandu.

Après cette opération, Mme
Chiro reconumence d'appliquer
une lotion désinfectante. Un
massage. avec les doigts. lou-
jours en pincements, pour faire
sortir la graisse des pores, est
bon.

Tous les cinq ou six jours. re-
commencer ce traitement. Avec
un peu de patience, ils condui-
roni à de bons résultats.

Non...
Pas de réflecteur.
l'as de produits à base d'al-

cool.
Pas de crèmes grasses

Oui...

Des bains de soleil (à temps
raisonnable’.
M maquillage. utiliser poudre

de tale colorée à laquelle on
ajoute 2% de soufre.

Propreté meticuleuse,
Dans de prochaines chroni-

ques, Mme Chiro complétera et
ses trailements el ses remédes.

TOUT LE MONDE

VOUDRAIT MENER
La vie. en soi. ce n'est pas tellement compliqué.

mais partant du fait que tout le monde veut mener son
voisin et son vis-à-vis. ça devient Une entreprise à perdre
souvent la petite chanson qu'on aurait dans la gorge.

D'abord, tout a commencé...

Tout a commencé quand le premier homme des
cavernes à décidé que son trou était à lui et qu'il fallait
lui apporter un gibier pour pouvoir y dormir. Puis la
coutume a pris essor avec les premiers qui ont planté
des perches, posé des clôtures pour barrer le voisin.
De là, les découvreurs n'ont eu qu'un pas à faire. en
mettant le pied et le drapeau, sur n'importe quel sol
pour se dire propriétaire,

pris.

de liberte,  
= Le soleil nourrit: ne for-

cez pas votre appetit, même si
les hains de mer vous donnent
faim.

— Le soleil fatigue si vous
étes ficvreuse. suspenders la cure.
— Le soleil consestionne: ne

pratiquez jamais le bain de sv-
leil après le repas.

—Le soleil fait plas
qu'éblouir : ayez de bons ver-
res speciaux De mauvaises lu-
nettes de soleil ne feront que
vous éviter l'eblouissement, sans
protéger vraiment vos yeux.
—Le soleil est dangereux :

pour les tuberculeux, ou les
candidats à la tuberculose pour
les hépatiques aus. Celles
d'entre vous qui ont le foie de.
licat se trouveront bien d'ap-
pliquer sur le foie, pendant le
bain de soleil, une serviette
mouillée qu'elles renouvelleront
de temps en temps.

— le soleil brale: un coup te
soleil se soigne comme une bro
lure ‘corps gras, puis lanoline),
Si vous graissez bien, pendant
plusieurs jours. même quand la
douleur est passée, Vous évite
tez de peler. St un coup de so-
seil vous donne de la fiévre. en-
tourez vos pieds de compre-ses
très chaudes. à l'eau vinaigt*e.
et prenez des infusions de su
reau et de sauge.

— Le soleil ne brunit pas tout
le monde: si vous êtes de celles
à qui le soleil ne donne que
boursouflures et taches de rous-
seur, adoptez résolument le zen.
re “dame A Vombrelle” Choi-
sissez un fond de teint un peu
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Voulant tout garder, ils ont alors donné l'envie aux
autres d'y passer le nez. À chactUa de prendre et d'être

De fil en aiguille, ils ont formé de grandes institu-
tions où il s'est toujours trouvé quelqu'un pour imposer
les règlements. D'ailleurs,
moyen de ne pas être obligé de les suivre.

Fnfin les parents ont voulu tenir leurs enfants et
même jusqu'à quarante ans. Les femmes ne veulent
pas laisser respirer leur mari et les hommes creeat
combien de liens à leur femme.

Lu vie en est toute compliquée

Toutefois, plus le voisin veut mener. plus il parle

Ça me fail penser à la soeur du couvent qui nous
disait : “De neuf heures à neuf heures et de
êtes libre de faire ce que vous voulez... mais étudiez !
Si vous n’étudiez pas. je vous envoie vous coucher”,

Au moins, au lit. on pouvait rèver !

CesPASUME VUSÉRIE0SAS A 25

Avec ce soleil...

voilà encore le meilleur

 

vous

cL G.

 

plus foncé que d'habitude. ma
poudre légèrement durée. Soyez
trés soigilte.

— Le soleil n'embellit pas
tout le monde: si vous aver dus
rides, ne recherches pas le hale
qui, en les accentuant, risques
fait de vous vieillir de dix ans,
— Le soleil ne brunit pas aux

heures les plus chaudes: de 11
à 3 heures, ce sont celles ou le
soleil diffuse surtout des rayons
infrarouges, échauffants, qui pé-
nêtrent en profondeur dans la
peau et brulent, congestionnent,

s faire brunir. Au debut de
après-midi, sable et rochers
ajoutent leur rayonnement
“hatd à celui du soleil, pour
l'aggraser, et vous êtes en ploi-
ne disestion: le soleil attire en
surface le sant necessaire aux
orzances digestifs, et vous nus
similez plus,

  

ELLE N'EST PLUS ABATTUE
par ces douleurs
périodiques «

ELLE PREND
NANIENART

 

 

   
   

  

a bye de
plantes mediuinales

ACTION TONIQUE CT CACNANTE

Fore ca ot 0 comp) —

fom roma 0 ror.) se CHEZ VOTRE PHARMACIEN   
EST-CE LA BILE?
Aidez le foie dans la récrétion de la tale.

on pénible, le
nsations de

pusosse peuvent provenir d'un mauvaisfonctonm

La conahpai.on,
masque
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CHEZ LE PHARMACIEN
Un mois de traitement : $2.00

GRATIS | metecms: Tamimisa
pages de conseils fared.

les Un pat famille, Ecrivez à Case Postale
65, Station "T*, Montréal 
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PATRONS IMPRIMÉS
Ne 4831 — La jupe culotte est certainement pratique, tout particu-

lièrement pour le trousseau de vacances. Celle-ci est d'autant plus

intéressante qu'elle est prévue pour grandes tailles. Le patron no

4831 est établi pour les tailles 36 à 48. La taille 36 requiert 5'4 vus

de tissu en 35 pces de largeur. Prix : 50¢.

Ne 4601 — Une jolie robe et sa jaquette, le duo toujours aimé des

élégantes. Ce modèle est établi pour les demi-tailles : 1442 à 24'4

La taille 16‘ requiert pour la robe : 3 vgs de tissu en 35 pees de
largeur et pour la jaquette. 1» vg. Prix - 50e.

Ne 4923 — Un ravissant deux-prèces, qui peut être fait en toutes

sortes de tissus, légers lainages, soieries ou cotonnades. Le patron no

4923 est établi pour les tailles jeunes filles. requiert 5 vgs de tissu

en 35 pces de largeur. Prix 40e.

Ne 4814 — Une simple et gracieuse robe princesse

que vous aurez plaisir à realiser pour les heures

chic. Le patron no 4814 est établi pour les tailles

10 à 18. La taille 16 requiert 2% vgs d'un tissu en

35 pces de largeur. Prix 50¢.

Ne 4598 — Deus parties principales pour faire cette 36—48

Jolie robe de fillette, facile à coudre. Et pratique.

avec ses grandes poches. Le patron no 4588 est
établi pour les tailles fillettes. 6 à 14. La taille 10

requiert 2 vzs de tissu en 35 pees de largeur.

Fria : 50€,

  14'2 24!24601

 

 

  
 

 

Pour obtenir les patrons, em
voyez |A somme rvquise cs
argral où en ben de poste (pes
de timbres) ca mentionnant M-
sibienent : Nem, adresse, taille
— sumire du patron désiré.
Adresses de tent à ‘Le Patrie
su Dimanche, Service des pa-
treme, 90 Front street West,
Fersate.

     

      
   

   

    
    

   

  

    

  

      

   

  

  

  

        

  
  

 

La coiffeuse
C'est un meuble bien féminin et que toute femme

peut avoir dans sa chambre si elle veut se donner la
peine de la garnir elle-même. On achète, dans n'importe M
quel grand magasin, une table en forme de rognon, en
bois blanc non pcint. On passe une couche de vernis
sur le dessus, ou on le recouvre d'un beau tissu imprimé,
puis on fait faire un dessus de verre, afin que la table
à coiffer reste intacte. Un juponnage de mousseline,
d'organdi, de cretonne, unie ou imprimée et de ton 5
pastel est alors disposé tout xientour. On en fait autant 4
pour le tabouret et il est joli d'encadrer de méme facon [4
le miroir. L'entretien est facile et le coup d'œil 83
ravissant. Bx

C'est une coquetterie trés intime.

PE
ve

; +

La coiffeuse que voici est facile à réaliser. Vous x
l'achetez toute faite, en bois non peint. Et ba
juponnez-la de tissu uni eu imprimé selon votre +

gout, Les accessoires et le miroir sont bien choisis.

ce

 

   

 

LONDRES — Les femmes, du moins les Anglaises, continue-
ront-elles au cours des prochains mois à venir, à marcher sur de
très hauts talons, du type “aiguilles” ? Ou, su contraire, revenues
à plus de bon sens — d'aucuns disent même « plus de modestie,
jugeant cette mode ‘’immorale” — adopterontelies des chaussures
moins juchées, sinon même des souliers complétement plats ?

 

 

Interdépendance
C'est du moins le vent qui souffle de France. En effet, certains

grands couturiers parisiens, devenus également bottiers comme
parfumeurs et fabricants de bas, puisque bien qu'ils ne soient pas
femmes, rien de ce qui est féminin ne leur est étranger, non
seulement préconisent actuellement le “pied plat”, mais ont
étudié des modèles de robes et de manteaux : une “silhouette
complète, beaucoup plus basse et terre à terre que celle des
années précédentes où le falon-aiguille s'était imposé.

C'est cette interdépendance entre la hauteur des talons et le
silhouette générale qui rend assez perplexes bottiers et couturiers
de Londres. Car si les couturiers britanniques, bien qu'ils s'en
défendent souvent, sont toujours étroitement tributaires de l'inspi-
ration parisienne, les “chausseurs”’, par contre, en sont beaucoup
plus indépendants. Directement du Moins. Car un grave problème
de fabrication se pose pour eux. Faut-il continuer à produire des
milliers de paires de souliers à talons-aiguilles si, demain,
personne ne voudra en acheter ? Problème sans solution
on pouvait pénétrer dans le subconscient de fa cli
moyenne et savoir de quel côté elle inciinera finalement,

La controverse ainsi ouverte dans les milieux professionnels
de la couture et de la chaussure londoniennes a cependant eu un
résultat cu x et inattendu. La réha scientifique” du
talonm-aiguille, un & ent “chiropodi que, élève et
successeur d'un célèbre pédicure de la Reine Victoria, filiation qui
le date assez pour qu'on ne puisse l'accuser de modernisme systé-
matique et encore moins de gaminerie.

   

  
    

  

  

Talons bas: mauvais
Ce vieux spécialiste estime en effet que contrairement à

l'opinion communément répandue 'n‘aton pas été jusqu'à
accuser les souliers à talons hauts de provoquer des fausses
couches !) ce genre de chaussure est beaucoup plus hygiénique
et saine que le soulier plat,

L'héritier des traditions de !a Cour Victorienne en matière
de souliers s’en prend notamment aux chaussures du soir à talons
plats en vogue, il y a quelques années, à la cour de la Reine
Elisabeth ll, Leurs bouts ronds, en cuir dur, a-t-il notamment
déclaré à ce s'ijet, ont causé des dommages irréperables à une
infinité de doigts de pied, par la pressivn qu'ils ont exercee
sur eux,

Au contraire, les souliers actuels, à bouts pointus mais fabri-
qués en cuir souple sont moins dangereux. Quelle que
soit la hauteur ou la.., minceur des talons, c'est sur les ouigh
de pied que s'établit l'équilibre, Bien plus, le talon heut force
à un effort musculaire qui est très bon pour les femmes qui ne
font pas assez de sport. Et ils forcent aussi “à se tenir bien”,
droite et la tête haute, au lieu de permettre l'attitude molle,
Tavachie” de beaucoup de porteuses de souliers à talons plats
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L'HOROSCOPE DE LA SEMAINE
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(21 jan. — 19 fév}

Sentiments: Votre humeur
vagabonde ne favorise guère
les liaisons durables. Ne son-
Rez pas seulement à vous,
Mais au bonheur à donner à
un coeur aimant mais timi-
de. Un projet de voyage aura
beaucoup d'influence sur vos
sentiments.

Argent : Dans le travail, ne
mootrez pas de susceptibilité,
mème si curtaines uns vous
tombent sur les nerfs. Un
document demande à être
rédigé avec plus de soin,
autrement vous souffrirez
d'un sérieux malentendu, Ua
gain dù au hasard.

Santé : Il faut changer d'air.
Vous aurez prof à aller à la
campagne. Cependant, il y a
certain inconvénient ou dan-
ger si vous ne faites pas at-
tention aux refroidissements.

-

(20 fév. — 20 mars)

Sentiments : Vos plus gran.
des satisfactions viendront le
la famille ou de la parenté.
Une amitié se transforme en
amour, mais :! y a de l'égois-
me quelque part. On paitazr
vos idées dans l'organisation
d'une rencontre prochaine.
Argent: Si vous vous atla-

chez trop aux détails, vous
causerrz des complications
dans votre travail ou votre
intérieur, D faut voir grand,
pour le moment.
Santé: On dirait que land.

mie vous menace. Même si
vous manger beaucoup, vous
ne choisissez pas assez bien
votre menu. Hi faut vous y
connaître un peu plus eu
protéines et en calories.

Romance, Le IEAUPRT

  

(2) mars—20 avril

Sentiments: Un conseil
sincere vous remettra dans

la bonne voie. II n'est pas bon
de toujours dire tout ce qu'on
pense. Une ame charitable
vous rend un service d'ordre
sentimental, Ca vous appren-
dra à ne pas vous fier à votre
entourage.

Argent: Vous réussirez un
travail d'organisation qui
vous mettra en évidence. Une
tâche vous semble plus légère
depuis que vous voyez les
choses d'un oeil plus oplimis-
te.

Santé: Que ce soit pour
Maigrir ou cngraisser, il vous

faut un régime plus sévère,
Vous avez passé l'âge de vous
payer toutes vos fantaisies
sans penser à l'avenir,

£Ê£
«21 aveil — 20 mais

Sentiments : Une influence
pénible a du poids sur votre

vie sentimentaie Vous adoptez
une atlitude top negative
depuis quelque temps ca
éloigne meute les meilleures
voiontes.
Argent: Vous gâchez les

meilleures iniuatives en affi-
chant trop de supériorité.
Une coopération nouvelle
vous est assurce pour la reus-
site d'un projet avantageux,
mais il faudra mettre de
l'eau dans votre vin. Une
sortie a de quoi étonner.

Santé: Des névraluies ne
devratent pas vous surpren-
dre. Vous passez trop de
temps dans une atinosphere
vicive, L'air pur vous manque.

of vos poumons [uuront par
en souffrir.

 

ON CHERCHE
ÉPA

Entre le 2 et le 9 juillet, tes chances sont grandes

qu'on cherche à épater l‘entourage.

Et cela attire des désagréments.

aigLRAlos VedettesJ.rr. cette Ladd [299iALL)
» Craig Stevens, Bob Hope et LINERENAUD (ci-haut).

(21 mai — 21 juin

Sentiments : Votre gaieté
est communicative. Une per-
sonne châtaine vous trouve
des qualités. Ne craignez pas
d'exposer vos idées. ellos
permettront à un être aime
d'améliorer son attitude. Une
excursion, un déplacement
vous sont favorables,
Argent: Un homme grison-

nant à une proposition inté-
ressante, mais il faudra mon-
trer plus d'ardeur au travail.
Méfiez-vous des gens qui vous
flattent, c'est qu'ils ont de
l'argent à demander.

Santé: Des exercices plu-
suivis, plus réguliers feront
disparaître certains malaises.
Quand on ne bouge pas assez,
la graisse se forme.

(22 juin — 22 juil.)

Sentiments: Ce n’est pas
eu manquant à la charite que
vous obuendrez la coopera.
tion de l'eutourage. D faut
amer pour se fauwe aimer,
Une relation nouvelle a de
bonnes chances de prendre
de l'ampleur, el de tourner
en amour,
Argent: Une tâche ardue

vous semblera lézere car il
y aura une belle récompense
au bout. Ne vous occupez pas
tant de ce que pensent les
gens. Le conseil d'un parent
a da bor. mais il ne faut pas
croire tout ce qu'il vous ra-
conte,

Santé : Ja digestion devrait
vous quieter us peu plus
On ne mange pas tout ce
qu'on veut, el à n'importe
quelle heure.

Des messages importants sont laissés de côté,

et l'on ne se concentre pas assez pour mener

à bien des entreprises importantes. Mais

l'affection est à son meilleur, le moment est idéal

pour les épanchements et les rapprochements.

 

 

    

(23 juil. — 23 août:

Sentiments: Une aventure
vous guette tout près de chez
vous. fl y a des moments où
vous ne devriez pas faire tant
de confidences. Une histoire
de famille est mal interprétée.
Les projets de voyage de-
vraient attendre encore.
Argent: On vous aidera à

trouver une solution à vos
plus gros problèmes. Ne croyez
pas tout ce qu'on raconte. Il
faut du travail et de la persé-
vérance pour mener un pro-
jet à bonne fin.

Santé: Le repos vous man-
que. Si vous aviez des nuits
plus longues et plus reposan-
tes, les trois quarts de vos
difficultés veus sembleraient
des vetiles.

«24 août — 22 sept.)

Sentiments: N'allez pas
croire tout ce qu'on raconte
Vous ne vous arrêtez pas as
sez à refléchir I y a des
les qui ont des conséquences
pour longtemps. On vous fera
une invitation à peser soi-
Rneusement avant de donner
votre parole.

Argent: Une proposition
d'affaires n'a pas à vous faire
peur. Avec votre talent et
votre sens d'organisation vous
obtiendrez des succés rapide
ment. La famille sera _nueux
disposer dan. quelque temps
L'essentiel est de pouvoir pa
enter.

Santé : Une sortiv vous don-
nera plus de surprises que
vous ne pensiez. Il y 8 des
excès qui à la longtte laissent
leur trace. l'estomac nest
pas une machine inusable.

  

 

29" qe :

| 6 2'23 sept. — 72 oct!
Sentiments : Il faudra mon-

trer plus de prévenances à
votre entourage. Ne cherchez
pas des amitiés au bout du
monde quand il y en a tout
près de vous. Un coeur ai
mant se lasse d'attendre des
marques d'affection. Un rap-
prochement est recommandé.
Argent: Vos moments de

loisirs peuvent devenir des
sources de richesse si vous
savez vous débrouiller. Les
conseils ne vous manquent
pas. mais tous ne sont pas
dans votre véritable intérêt.
I! se glisse des éléments de
jalousie autour de vous.

Santé: Le système respira-
toire devrait vous inquiéter un
peu plus. On dirait que vous
ne prenez pas toutes les pré-
cautions voulues pour ne pas
attraper de refroidissements,

BY stare.
mme , ‘23 oct. — 22 nov.)

Sentiments : Une mauvaise
langue fait des ravages autour
de vous, et bientôt ce sera
votre tour si vous ne prenez
pas des mesures énergiques.
Une longue conversation télé-
phonique devrait vous éclairer
sur certains agissements.

Argent: Une parenté ou une
grande amie cherche à vous
soutirer de l'argent. Ce n'est
pas d'obtenir de l'argent qui
vous sera difficile. ce sera de
le conserver. On dit beaucoup
de bien de vous dans un mi-
lieu plein de promesses.
Santé: Eloignez-vous vive-

ment des donneurs de con
seils, qui aimeraient vous voir
essayer toutes sortes de méds-
caments.

   

(23 nov. — 21 déc.)
Sentiments: Une difficulté

qui semblait vous barrer la
route va bientôt disparaitre
comme par enchantement
Vous avez bien tort de vous
méfier de la famille. L'affve-
tion sera mieux partagée à la
suite d'une franche explica-
tion.
Argent: Belle occasion

d'augmenter vos revenus de
façon imposante. On ne vous
demandera rien au-dessus de
vos forces. mais il faut don-
ner un bon coup de collier une
fois de tor ps à autre. Une
responsabili nouvelle fera
beaucoup pour votre progres.
Santé: La nervosité mena-

ce de vous jouer de vilains
tours. Car vous n'exercez alors
plus de contrôle sur vo. pare.
les. 11 vous faut des nuit-
d'au mains acuf heures de
sommeil,

 

«22 déc. — 20 jan

Sentiments: Unc douce amie
a de quot vous cunsoler de
bien des deboires. Naser pas
peur de vous confier. apres
tout un ne songe qu'à ‘ote
bonheur,
Argent: A la suite d'une

rencontre. un pr prend des
proportions interessantes, dl
faudra dépenser un peu, mais
l'enjeu en vaut la peine. Les
astres sont favorables aux
achats importants, aux entre

prises ou l'on prend des ris-
ques.

Santé : C'est du côté du foie
qu'il faut chercher l'explica-
tion de certains malaie-
l'organisme se xenge de cer-
tains exces.
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MENU D'UN EXOTISME SAVOUREUX:

LE POULET À LA SAUCE MEXICANA
Pour égayer et réchauffer l’atmosphère de

nos réceptions familiales de nordiques, des
contrées ensoleillées au sud de nos frontières
nous vient cette recette pour buffet dans le style
mexicain. Typique de la gaîté de Mexico, nous

avons baptisé notre plat principal: poulet Mexi-
cana; c'est le prototype parfait pour une réunion
dans le style exotique.
les amateurs de poutets — et

ls sont nombreux — salueront
V'apparition de ce nouveau plat
par un Ole! Les morceaux de
Sedalet sont premieranent trou
pes dans le lait re, pus
roules dans ia panure de Hocons
de maïs. a<-aisonnee de chic en
poudre ct de glutamate de mo:
nesodium. Comme cette volalle
+: cuite dans une lechefrite
doublée de la feuille d'alumi-
nium, il n'est pas necessaire de
surveiller la cuisson, de la tour-
per ou de la couvrir — et par
surcroit — pas de récurage de
casseroles, Aucun gras n'étant
requis, le pouivt déja bas en
calories est un brenfait pour les
fens au regime. Une fois cuit,
vous obtenez un poulet frit mais
non huileux, bien que jutenx et
tendre. L'Institut d'aviculture
nous rapporte que la viande de
poussin à frire est bon marché
€ ka production dure 12 mois
par annee. Par vouscquent pro-
fitez de cet avantage et ma ‘

en beaucoup.
Un rayon de soleil vient Sac

vrocher à ec plat par le truche-
nent de la sauce qui axremente
ec mets: UD savant et piquant
melange d'ulives, de  puments
verts et de chile en poutre. ne
autre garmture  crmanposce de
feves chie abomtamment à
wonnpee doignens et de piment

ot d'une pointe d'ail-- atoutera
du piquant et une nouveatte à

votre buffet.
A Mexico, un repas n'est pas

complet sans la tortilla — c'est
une galette qui remplace le
pan Four votre buffet — pre
sentez sa cousine nordique —
Ja corntilla — que vous propa
res en une nate rice an
melange — muffin au mais en
toute.

Et pour couronner ce festin
offrez un flan au caramel fat
de bat evapore et d'oeufs, arro-

«e de sauce ambrec En plus de
vous cemplimenter sur an buffet
asst organ que saveu ent
vos invitées reveront de ce qu
pass qu'est Mesico et secrie
rent enthousiasmes par cette
atmosphere :Visa que dia imara-
vhoso! *Quelle Journee supers
be

Poulet Mexicana
3 poussins à frire dépecès en

portions individuelles,
22 tasses de panure de flocons

de mais,
Ve à thé de glutamate de
monosodium, ‘facultatif

1 €. à thé de sel,
1 € àsoupe de chile en pou-

dre,
Feuille d'aluminium,

V tasse de lait évaporé.

 

      

   

 

 

A la panure de flovons de

maïs. ajouter ie plutamate de

monosodimm, le sel, le cle en

poudre.  Poubler de la feuille

d'aluminium. deux léchefrites

peu profendes.  Tremper les

morceaux de poulet dans le kat

esaporé puis lus rouler dans la

panure assaisonnes. Placer les

morceaux de pouict dans la

Jéchefrite. cote peau en surface.

sans les tasser. Fare cuire dans

un four modere ‘350 F> p

dant d'2 heure où plus jusqu'à

tendreté. Au bout d'une heure

de cuisson, changez ies leche-

frites de gril et continuez la

cuissen LU n'est pas necessaire

de tourner où de couvrir le

poulet pendant la cuisson. Sere

vez Ce poulet arrose de sauve

Bexicaine. 12 portions.

 

 

Sauce à la mexicaine
‘a de tasse d'huile à salade,
3 oignons moyens émincés,

2 piments verts moyens émin-

cés,
1 ¢. à soupe de sucre granulé,

2 c. à thé de chile en poudre,
l'a c. à thé de sel,
Ja de c. à thé de sauce Tabas-

ce,
1 tasse de petites olives far-

cies.

Faire chauffer Vhuile dans
une casserole, Ajouter les

oignons et le piment vert et

faire cuire jusqu ‘à tendreté sans
faire rou Incorporer les
autres ingrédients. Faire mijoter

pendant 45 minutes. Quantité
approximative, 6 lasses,

  

Fèves mexicaines
cignon moyen tranché,

clous d'ail émincés,
tasse de beurre,

c. à thé de sel,
boites (1 lb) de fèves rouges,

boîte (4 on.) de piments rou-
ges, taillés en filets.

P
T
=

Faire fondre le beurre dans
une casserole. Ajouter les
oignons et l'ail ; faire cuire jus-
qu'à tendreté sans faire rou .
Ajouter le se s fèves rouges
et le piment. Faire chauffer et
servir. Quantité : 12 portions.

   

  

  

Corntillas

Vieparer votre marque fsvo
14e de metanse à muflin au
mais en deublant la quantité du
guide requis sur la recette
Mesurer 2e à soupe de pâte et
la répandre vivement au centre
dun puélon f'uérement huilé
Pencher le poclon dans tous les
sens pour etendre la pate sur
une plus grande surface. Faire
cuire à four modéré ju<qu'à beu
uissement. Retourner el faire
frunir l'autre côté. Avant de
sorvar, badieonter de beurre

fondu. Un paquet de (12 à 14
on) de melange à wuffin au
mais vous donne environ 38

corntillas,

  

  

   

Flan au caramel

Va tasse de sucre granulé,
mettre de côté ‘2 tasse,

œufs,
jaunes d'œufs,
grandes boites (133 tasse
chacune) de lait évaporé,

2 c. à thé de vanille.

Dans un puélon en fer (ou
épars) déposer 1 lasse de sucre.
Faire chauffer sur un feu mo-
déréé en brassant constamment
jusqu'à formation d'un sirop
doré. Verser ce sirop dans vu
plat ant au four (1'z pinte),
I'vncher le moule dans tous les
sens afue de faire adhérer le
<irop à toutes les parois, laisser
refroidir. Battre les œufs et les
Jaunes d'œufs ensemble Ajouter
Ja dentasse de sucre que vous
avez mise de coté, le lait esa-
pore et la Vanille, Battre jusqu'à
ve que vous obteniez un mélange
lisse Verser ce mélange dans le
moule endutl de caramel, Flacer
Ia casserole dans un plat romp
d'eau chaude 4 lecalité du pre-
muer plat Faire cuire dans nn
four maoderé (350 EF) pendant
1» heure où jusqu'à ce quan

couteau insere dans le centre en
sorte propre Bien fare refrop
dir. Dewmottler sur oan p'at de

service 12 portions,

o
s

   

  

 

 

 

 
Le poulet à la Mexicana donnera du goût et de la couleur à vos
repas de plein été. Servez-le avec tous les accompagnements

désirés.

SANDWICHS
Sandwichs de salade 1 petite aubergine, de 3 pou-

tomates-crevettes ces de diamètre,
; Ya €. à thé de sel

V tasse de crevettes cuites, Ve i ;
3 cà table de mayonna % c. à thé de poivre noir moulu

, 2 ce. à table de beurre,
Va c. à thé de sel, ’

Ve ce. à thé de poivre noir moulu, 6 tranches de tomates.

Va tasse de céleri haché,
6 tranches de pain,

 

 

Déposer une tranche de fro-
mate Cheddar sar chaque iran-

 

“1,2, 3, 4 ma petite vache a mal aux pattes...” Quel

sandwich choisir parmi ces suceulents sandwichs ‘à face
ouverte”? Tous sont deux fois plus grandioses et alléchants
lorsqu'ils renferment une épaisse tranche de tomate fraiche

bien mûre.
 

6 tranches de tomates, | 7
‘a €. à thé de sel,

Hacher les crevettes, sauf 6
à sarder entières pour la zarni-
ture. Combiner les 4 ingredients
smivants. Etendre sur les trans
ches de pain. Deposer une tran- |

BUREAU

& SENÉCAL     
  

 

che de tomates sur chaque tran.
che de pan, et saupoudrer les
temates leyérement de sel. Gar-
mr ou rehausser d'une crevette
entiere, i

Rendement: 6 -andwichs 3
face ouverte, |

  
  

LUND A JLUDI: ... 9k 6h WN

VENDREDI : : 9holh

SAMEDI: LL shémd

IL EST FREFTRAPLE TE

TPTFPHONFA POUR RENDEZ VOUS

Sandwichs grillés de tomates- |
aubergines-fromages

6 tranches de fromage Cheddar,
6 tranches de pain,

 

CARRIÈREf Jacques SENÉCAL 0. D.

OPTOMÉTRISTES
277 est, rue Ste-Catherine — AV. 8-2211

che de pain. Couper l'aubergine
sur le travers en tranches de 4
pouce. peler et saupoudrer de
sel et de poivre nuir, Fondre le
beurre ou la margarine et sau-
ter les tranches dauberzines 2
minutes de chaque cèté. Retirer
du poélon et placer une trancho
par dessus le fromage de cha-
que sandwich. Placer sous le
gril à 4 pu 5 pouces de la sour-
ce de chaleur et griller 3 mi-
nutes ou jusqu'à ce que le {ro
mage soit fondu et devenu bul-
beux. Servir chaud.  Rehausser
chaque sandwich d'une tranche
de tomates.
Rendement: 6 sandwichs à

face ouverte.

Sandwichs grillés de temates-
jambon poivré

3 boîtes de 2-Ve onces de jam-
bon poivré, ‘Devilled Ham)

6 tranches de pain blanc,
6 tranches de tomates,
Va c. à thé de sel, poivre noir

moulu au goût.

Etendre tout le jambon poi-
vré sur les tranches de pain.
Rehausser chaque tranche d'une
tranche de tomates et saupau-
drer légèrement de sel et de poi-
vre noir. Placer sous le gril à
4 ou 5 pouces de la source de
chaleur et griller durant 3 mi
nutes. Servir chaud.

Rendement : 6 portions sand
wichs à face ouverte).

$Sandwichs de tomates et
fromage

6 tranches de fromage Cheddar,

6 tranches de pain blanc,
6 tranches de tomates, d'épais

seur moyenne,
2 c. à table de mayonnaise,
Ya tasse de persil,

Placer une tranche de froma-
ge sur chaque tranche de pain
Couvrir d'une tranche de toma-
tes et rehausser d'une c. à thé
de mayonnaise. Garnir d'une pe-
tte branche de persil.

Rendement: 6 sandwichs à
face ouverte.

ROUELLES AU BOEUF ET
AUX POMMES DE TERRE

112 livre de boeuf haché
3 ceufs battus légèrement
Ja tasse d'oignon haché fin
‘a tasse de piment vert haché
12 ¢ a thé de sel
La € à thé de poivre

113 tasse de pommes de terre
crues, râpées

3 € à table de gras fondu

Méler tous les ingrédients sauf
le gras. Façonner en 12 rouelles
+3 pouces de diamêtre et '» pou
ce d'épaisseur. Sauter à cou
vert dans le gras. 2 à 3 minw
tes de chaque côté. Decouvrir.
augmenter lugérement la cha
leur ct continuer la cuisson un
autre 10 minutes de chaque côte
6 purtions.

    

  

 

 

Apprenez le réparation des meutres,
révails, horloges ot bijoux

Demandez notre dépliant gratuit.
Cours : Jour, Sou, Cctrespondance

INSTITUT D'HORLOGERIE
OU CANADA LTEE

4378 AT HUBERT, Montreal
Tel.: LA. 3-7623  
 
  

  
André SENÉCAL 0. D.

 

   
   

   

  

Rééducation visuelle

Verres de contact
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Une épouse de 17 ans, malheureuse

en ménage, doit vite changer de

crèmerie, si elle aime le crémier
Crere Madame,

Je suis ages de der sepr anc et 11 y a denr ans que
je suas marie jut une beile grosse fille de dix mois
que J'adore, Quand je me suis marie. d'aimais mor
mari, ntais maintenant 11 n'y a plus que mon enfant
qui mv retienne. son je serus partie. J'ai la paix
lorsqu'il durt, parce que, même quund mous sommes
ax Bt, ol me bonde et me fa concher par terre. À lu
meanadre pente erreur, à me frappe à roups de poings
et € coups de pieds. I! mie dit sans cesse que je ne
PART TION et que Je sors ares tous les gars que je con
"us. Jusque eainrenant je me faisais rien de cel:
mais th y A str mots jh CORNE UN homme tout au con
traire dv mon mars et tres galant avec moi. I ttent un
miagann juste An com de cher nous. Je cherche toutes
sortes de pretertes ponr y aller er je l'aime de plus
en plus. Et cette jou et ce n'est pas le coup de foudre
Mow ware fui je no l'ai aime que lp premier mois et
l'autre, ça fat sr mes 2t je ne desesprre jamais. Mor:
AUESLOL pel se fat remplacer au maga, ge pleure
ge me denmunde pe dois be grower mon amour
Cela me ferur qu re dares si qe sortas
" fers © Je Sas tres gense aree lus et à chaque For
HUE J EG a on magape Le regarde dans les yen
Sans rien dire 2e Laroque nas or Se crmsent à!
ricdue et nee ai he de ue sav: plus que ‘aire e
Jar besode dae, om st re n'est qu'un apres mis,
Je cut, presque Cortaine que cola me remonternut à
moral, Je ne mange plus, je ne fais que penser a fui
Beponde: mor arant que 6 ne fasse une folie,

UN PLUS BEL AMOI'R

  

   

 

  
 

   

 

 

 

   

  

Ma chére enfant.

Vous me demander conseil et j'ai l'impression, en
vous répondant, que je fais une pure perte, car vous ne
devez pas être de celles qui suivent un conseil, mème
lorsque vous le réclamer. Autrement, vous ne vous serier
pas mariée à quinze ans! ... I! y a bien dû y avoir dans
votre entourage immédiat une personne sensée pour
vos déconseiller de le faire ? Vous n'étiez certes pas,
vous et votre mari, suffisamment müris pour unir vos
destinées. L'expérience le prouve aujourd'hui, alors
qu'il est trop tard helas t

Vous voila mariee et bien mariée, quoi qu'il advienne
attendu qu'on nest pas à Hollywood, mais dans la pro-
vince de Quebec, pas protestante mais bien catholique.
et que la première condition du mariage reste ici qu'il
est indissoluble. Vous avez d’ailleurs une peti fille,
une pauvre pctite enfant qui n'a pas demandé la vie et
dont je ne miserais pas sur le bonheur futur, la malheu-
reuse!

Que faire dans votre cas ? Premièrement: tenter d'y
voir clair. Deuxièmement prendre les dispositions nèces
saires pour que votre mari ne vous batte plus. La loi lui
défend de vous brutaliser et elle est de votre côté. Donc
vous allez tout de suite le prévenir qu'à l'avenir, s’il
lève encore la main ou le pied sur vous, c'est à un
avocat qu'il aura affaire. Je parierais que cela va le
tranquilliser. Ca- les brutes ont ceci de commun, elles
sont genéralement liches. Adretsez-vous au Bien-Etre
Social, à la Société de Protection de la Femme et l'on
vous accorderas toute l'assistance dont vous avez besoin.

Ceci posé, il convient de penser à votre autre pre
bléme, qui est tout aussi grave, celui de votre présumé
amour pour un homme que vous connaissez à peine. Il
faut de toute nécessité que vous cessiez de le voir. Autre-
ment ls loi serait cette fois contre vous. Et la loi n'est
Pas tendre avec les femmes adultéres. Avez-vous d
pensé que vous pouviez à ce petit jeu perdre jusqu'à la
gerde de votre enfant ? Gardez-vous bien de faire des
aveux à cet homme. Qu'en fer , je vous le demande ?
En admettant que vous ne lui soyer pas indiffirente,
que pourrait-il vous offrir ? Rien, sinon une aventure
banale qu: n'aurait pas fini de vous faire verser des
larmes. Vous avez dejà suffisamment d'ennuis comme
cela, ne trouvez-vous pas ?

De plus votre mari était déjà jaloux et brutal alors
que vous etiez honnéte, imaginez sa réaction, si un jour
il vous prenait en flagrant deli d'adultère. 11 est de la
race qui pourrait vous tuer, dans un accès de colère

Et puis tout vous parait rose et beau avec l'autr
Mais vous n'avez jamais vecu avec lui. Vous vous dites
dejà que peut-être bien l'envie vous en passerait si vous
saviez de quel bois il se chauffe. Alors, pourquoi tenter
la chose ? Ça vous remeonterait le moral, prétendez-vous?
Mais la morale dans tout cela, que devient-elle ?

Jusqu'à ce jour, vous avez été une femme propre
pouvant marcher la tête haute : après, que resterait-il ?

Tentez plutôt un effort pour recoller les morceaux
brises de votre ménage. Essayez de remettre votre mari
sur le droit chemin et, quand vous serez tenté d'aller
au magasin du coin. partez plutôt faire une promenade
avec votre petite fille. C'e.t auprès d'alle quest votre
salut,
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tate jardin
Chere Madame,

Je pense que vous alle: me
comprendre. Tour le temps que
J'utteadais mon premier enfant.
J'ai révé de la faire bapuser
Caroline”. car j'étais certaine

d'avoir une fille... Je n'ai pas
ête deçue. puisque je viens de
donner runissance à des jumel
les! Je voudrais bien en appe
ler une Curoline. mais comment
faire baptiser l'antre ” Je n'a
ducune idee. Fautil absolument
que des jumelles portent des
noms semblables * Faut-il tout
le temps les habiller pareille-
ment et jusqu'à quel âge * Ré-
pondez-moi rite. Je fais bapti-
ser dans trois semaines, les pur-
rains de l'une des deux habitant
l'Abitibi er ne pouvant descen
dre plus vite. Aussi comme je

les aime toutes les deur je me
demande à laquelle donner le
prénom vévé” Ditesmor que
taire”

MAMAN GATEE

Chère Madame :

C'est très simple... faites
baptiser votre première fille du

nom de Carole... et deu-
xième du prénom de: Line. Ce
prenom rêvé ainsi divisé dou-
blera votre joi votre amour
maternel sesa satisfait*

   

  

ll n'y a pas de loi qui vous
oblige à donner à vos jumelles
des prénoms qui se ressemblent
bien que cette coutume soit assez

répandue. Vous n'êtes pas non
plus tenue de les vêtir pareil-
lement, encore que la chose soit
très charmante tant que les pe
tites sont jeunes. Plus tard, il
faudra tenir compte de la per-
sonnalité de chacune.

Je vous fais mes voeux et mes
compliments !

* + A

Chere Madame,

Je dus assister à une noce
du nulien d'août et j'anneruis

ofr quel genre de robe (de
quelle couleur et de quel tissu
Je derrais choisir. J'at dsir-sept
ans, je pese 110 livres et je me
ure 5117, J'ai les chevenr noirs
et les yeur bruns. Je vous re
mercie à l'avance pour vus bons
conseils.

 

CONFIANTF

Ma chère enfant :

A la fin du mois d'août on
peut encore porter ses robes

d'été unies et les agrémenter
d'accessoires foncés.

Vous pourriez très bien avoir
un joli ensemble de shantung,
ou de crêpe, ou encore de gros.
se toile dans les tons de beige,
de rose, de cannelle, etc, un
chapeau en feutre d'été brun ou
noir, des accessoires moirs ou
bruns. Gants de chevreau blanc,

Votre robe devra être simple,
du style de celles qu'on porte
l'après-midi.

* x +

Madame

Apres deur annees de fréquen
TIONS SETLOH SES, ROUS Mons nn

trerons a la cm du mois de
septembre. Pour un mariage

ane l'intunete. qui dott on snr
ter?

Apri la cérémonie quel gen
re de pete doit on fre ? Et ee
que l'on peut tirtter les oncles
ct des tantes, les cousums et hs
cousines ?

Pourriez voue me dire Quel
genre de toilette conrient pour
tone celle ceremante * Je mesure
3 4" sans talons. jar les cereus
rons, les youx rerts, et je pese
frs ler . Quel geure de tisse.
ect préférable pour cene satson >

 

  

 

Duis je porter lu rude courte ou
longue * Estve que mon fiance
doit porter un complet fonce ?
H mesure 59° a les cheveur
bruns fonces et les yeux gris er

il pèse 155 lirres.

Après le mariage nous demeu-
Teruns che: mon mari, avec sa
mere. pour un an ou deur. Elle
est seule et elle a une grande
maison de sir pièces toutes mets
blées : elle ne manque de Tien.
Elle pretère que lon demeure
che: elle parce qu'elle dit que
ce sera plus désennuyant pour
elle. Elle est trés gentille, elle
ne se mele jamais de de nos
affaires et ne dit jamais un mot.

Mon futur gagne $85.00 par
semaine et moi $30 par semgine.
Nous n'avons pas de dettes et
ne sommes pas erigents.

Mon fiancé est trée économe
er moi de même, Nous sortons
tres peu et. quand nous le far
sons, c'est pour faire du ski, du
ten Jourr aur cartes et cela

en compagnie de nos parents
Cels ne nous coûte presque rien
Puisque Mons arons ln camp.

 

 

Nous avons suivi un cours de
Préparation au mariage, Je suis

tender warson Dos je enrayer mr
MOL Wl CENT qui Ne sont pus in
riges

UNE QUT A CONFIANCE
EN L'AVENIR

Ma chère correspondante :

Je déconseille généralement,
(sauf dans les cas de force ma-
jeure), aux jeunes époux d'aller
habiter avec les beaux-parents
d'un côté ou de l'autre... Ils
n’ont pas trop de leur intimité

pour bien fondre leurs caractè-
res et adapter leur mode de vie.
li leur faut apprendre à se con-
naître à fond, choisir les amis
qu’its continueront à fréquenter,
mettre en accord leurs goûts,
leurs exigences, leurs ma

Mais dans votre cas, cela me
semble différent, car vous sem-
blez avoir une propensien pour

la vie en communauté, vos fré-
quentations en témoignent.

Qu'il en soit donc fait selon
votre volonté et celle de votre
belle-mère et puisse-t-eile rester
l'être adorable qu'elle est main-

tenant... après! Cela arrive
croyez-moi. recette éprouvée !

 

  

   

Pour en revenir à votre petit
problème, à un mariage célébré
dans l'intimité, on invite les
propres parents et les amis très
intimes. Une robe courte est
préférable alors à la robe lon-
gue. A la fin de septembre,
vous pourrez vous marier en
blanc si tel est votre bon plai-
sir: chiffon, taffetas, poult de
sole, broché, shantung, satin
s'offrent à vous. Vous pourrez
aussi vous marier dans un beau
tailleur en fin lainage ou dans
du velours. Le vert où le brun
roux vous irsient très bien. Pe.
tite toque de méme tissu ou de
plumes. Gants de chevreau
blancs. Souliers de daim fin.
Bouquet. Votre fiancé devra
porter un complet foncé: gris
anthracite ou marine. Oeillet
blanc à la boutonnière. On sert
après la messe de mariage, un
dejeuner soit buffet froid, ou
encore une salade de poulet et
des sandwiches. Petits tours,
crème glaces, Géteau de noces.
Cafe of liqueurs. I] est de ben
ton d'offrir un vin mousseux
ou du champagne et l'on porte
un toast à la sante de la ma

  

 

   

Vous pouvez envoyer des fai-
repart à vos invités, ou leur
adresser un mot. Vous n'avez
pes à écrire aux autres. Faitet
simplement publier l'annonce de
votre marisge « les jour.
maux. Ceux et celles qui vou
dront vous envoyer des cadeaux
le feront sans autre forme d'in-

 

vitation. Je vous souhaite beaw
coup de bonheur,

+ * +

Malame,

Cet été. je compte visitor ie
pressu'ile kispanique., Mes
MOYERS ME SON! Asse. restremis

Je ne disposerai que de $850
environ pour deur mos, Croye:.
vous qu'arec celle somme je
puurrat jaire un beau voyage”

Je peur partir en bateau en
juillet, mon frère me rejoindra
au debut d'aout. Suis je mieux
de prendre le paquebot à cette
date. quitte à arriver au Havre
et de là prendre le train jus.
qu'a Madrid” Ou dow je atten.
dre mon frère et voyager par
avion. Lequel des deur moyens
de locomotion est le moms cher ?

Je pourrais aussi prendre le
bateau a New-York et arrwer à
Lisbonne. Cels me sourit peu
d'être seule pour me debrouiller
là-bas. Si je me decide d'ailer
au Portuyal, je pourrais aller
visiter la famille de mon er
fiancée qui habite là. Je voudrais
leur apporter des petits souve.
nirs. Que pense: vous d'une pre
ce murale et d'une seulpeure de
Bouryault?

Je vous donne ici la liste com-
plète de ma garde robes. Qu'en
pense rans > Janrar aussi en
cadeau des valises. Croye: vous
que la Pullman. la garde robes,
la week-end ou li pente mal'et
te à cosmetiques sont pratiques”
Que pense: rous du tissu que
je voue envoie pour fare un
ensemble robe drone ares bu-
lero”

PETITE FLEUS du Quéher

Ma chère Demoiselle,

ll m'est bien difficile de vous
dire si vous devriez ou non at-
tendre votre frère pour voyager.
Naturellement il est plus agréa-
ble d'être deux, mais par contre
perdre tout un beau mois de
vacances... Tout dépend de vo-
tre sens de la débrovillardise...
Votre choix est très bon pour
les souvenirs à apporter là-bas
Visitez la Centrale de l'Artisanat
rue St-Denis vous y trouverez
une foule de suggestions.

Si vous voulez voyager agréa-
blement, supprimez la moitié des

articles que vous me mention-
nez... Prenez la valise week-
end pour vos petits déplace-

ments, elle est parfaite. Ayez la

grosse maille cabine pour le res-

te et laissez-la en consigne quel-
que part, si vous allez d'un :n

droit à l'autre.

L‘échantillon du tissu expédié
est fort joli. Je vous souhaite le
meilleur des séjours. Render
vous à une agence de voyages

on y donne à titre gracieux d'2x-

cellents conseils, croyez-moi. On

Y recommande d'apporter avec
soi la somme de $20.00 par jour
pour voyager tout à fait à l'aise,
surtout si on à l'intention de
ramener des vêtements et des
souvenirs

Cependant l'intérêt d'un vaya-
n'est pas en relation directe

avec les sommes dépensées, d'au-
tant qu'en Espagne, les hôtels
sont peu coûteux et la vie gene-
ralement d'un ni uv moyen, a
moins bien sur de mener grand
train et de fréquenter les pa
ces. Je pense que vous pourrez
faire un voyage avec la some
apportée.

 

  

 

  

Mademoiselle :

J'aimerais que vous me pla-
ciez dans votre courrier l'annon-
ce qui suit :

Madame Ernest Gagné, Saint.
Louis-de-Gontaque, comté Besu-
harnois... Offre $25.00 pour
un silver américain 1004, c'est-
à-dire une piattre dure. Repon-
se assurée.

 

Voila Le message ++ fait
Avis aux intéressés,
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M1 est nécessaire de savoir voyager dans fes bois et les fourrés afin de trouver du combustible et

des provisions, Pour éviter aux élèves de s'égarer, on les entraine a s'orienter à l'aide d'une

carte et d'une boussole pour qu'ils retournent au camp sans encombre.

        

  

 

L'humidité du bois oblige l'avisteur à faire partir son feu à l'aide de brindilles. C'est ce feu qui

lui donnera de la chaleur, qui lui permettra de cuire ses aliments et d'envoyer des signaux. Hl

me faut pas compter en la circonstance sur le marché voisin pour y acheter ses allumettes.

3

régions incultes et sauvages qui for-

ment une partie si grande de notre

pays. peuvent dépendre du caractère

de la personne. de son esprit d'initiative et

de sa facilité d'adaptation. Dans la plupart

descas. l'ingéniosité sera la clé de sa survie,

et un homme entrainé à utiliser cette clé

vivra ; les autres seront probablement cun-

damnés à mourir.

Aux élèves de l'Ecole de survie de l'Avia-

tion rovale du Canada, on offre une clé

sous la forme d'un organisme conçu pour

leur enseigner comment rester en vie dans

des conditions défavorables.

A Edmonton
La base principale de cette école ost &

Edmonton, où l'on donne une série de cours

sur ce qui peut arriver a un pilote. Ceux

qui suivent ce cours sont des Canadiens

pour la plupart. mais il y à aussi quelques

Anglais ct Américains. On leur remet un

équipement semblable à celui qui est trans-

porté dans les avions, ct on leur enseigne

commentl'utiliser.

Mais la principale saile de classe €st la

nature et le cours est rigoureux, eur les

techniques de survie ne peuvent etre appri-

ses dans une salle de classe bien chaufice.

En cas d'atterrissage forcé dans uneregion

boisee non habitée. les conditions auxquelles

l'équipage d'un avion aurait à faire face,

seraient probablement rigoureuse, à cause

dufroid. de la faim, des insectes ou de plu-

sieurs de ces éléments à la fois. Le principe

de l'école est de reproduire fidelement oes

conditions,

i ES CHANCES de survie dans les

Rude Faculté
+Les ‘etudiants sont sous la dicetion

d'officiers et de sous-officiers de l'Aviation

canadienne, qui sont sccondés par d'anciens
trappeurs, chasseurs et guides, qui complè-

tent cette rude ‘ faculté”,

Après le stage d'études théoriques à
Edmonton. les étudiants sont dirigés vers

le camp permanent de l'Aviation au lac

Se protéger des éléments est une nécessité

tlementaire à la survie, Chaque élève apprend

donc à se construire un abri en utilisant les

matériaux à la portée de ss main,
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La pratique
Los commence nt alors a mettre on pra-

tique es logon, quits ont apprises dans les

livres, lors des causeric- où de la projection

de films. Chaque henime possede un enseni-

bic de Vêtements propres à ia vie dans les
bois, UN sac de couchage, ainsi qu'une
trousse d'urgence contenant des vivres et

des objets ordnvairement transportés dans

les trousses d'urgence des appareils. On leur

remet quelques arnis à fer, qui serviront

à tout le groupe,

Du gibier
Les iations d'urgence, bien que suiri-

santes pour garder un homme en vie, lais-

sent neanmoins l'estomac plutot vide si
elles ne sont pas cemplétees par quelque

sorte de gibier. gros où petit. Les étudiants

passent une grande partie de leur temps a

rechercher cette nourriture supplémen-
taire, à couper du bois et à se construire
des abris à l'aide de branches. Une des
régles les plus absolues du camp exige que

les étudiants mangent tout ce qu'ils tuent,
er qui est de nature à réduire terriblement

bes coups de Zusil tirefechis,

Des cours
Chaque jour une période est prevue

pour des cours, Par exemple, on montre

aux élèves comment confectionner et poser

un coîtet, aprés quoi. © ux-ci s’en vont dans
la campagne aves l'espoir d'être les pre-

miers à attrape: un lapin où peut-être un

ecuremi, Parnn les alcres leçons pratiques

qu'ils reçoivent. 11 V à par exemple la pose

«te retrait des tit à poisson, le nettoyage

ile deperage des puis s

S'orienter
Une phase unportante de lentiaine-

ent consisté à appréndie comment voya-

per dans le boas Uii des instructeurs em-

iene les eleves, divisés au préalable en

groupes de deux. et ii les laisse dans le bois;

mais chaque groupe n'est qu'à dix minutes

de marche du groape voisin. Bientôt tout

le monde est perdu, à l'exception de l'ins-

    

    

tructeur, Je but de cet exercice est d'a
prendre aux cleves a s'orienter et a retour-

ner au Camp aussi vite que possible. 11 4 à

eu beauvoup d'incidents amusants, qui ont

été trés fructueux pour ceux qui s'étaient

imaginé qu'il était relativement facile de

voyager dans le bois avec de la neige jus-

qu'à la cointure. Plusieurs d'entre eux ont

di passer une nuit inconfortable tout seuls

et complétement perdus, jusqu'à ce qu’on

fos wit retrouvés le lendemain matin.

Deux buts
I Aviation canadienne ne s'attend pas

à ve que ce cours de 14 jours, accomplisse

des miracles, mais elle espère que cette

periode d'entrainement spécial accomplira
deux buts principaux. Tout d'abord vet

entrainement aidera les aviateurs à se

debarrasser de la crainte d'atterrir dans un
pays inhospitalier, et ensuite il est à espé-

rer que ceux qui auront passé avec succés
les épreuves de l’école de survie en sauront
assez pour se débrouiller dans ie Nord et
pour profiter au maximum des ressources

du pays, en cas d'utterrisage forcé.

 Les rations d'urgence sont empaquetées dans

des boites en fer-blanc et consistent prir

cipalement en des aliments nourrissants

Les rations d'urgence doivent ete
bois peuvent ofiri-

Les rudiments

de l'art culinaire

sont vite appris

pendant

fa période

d'instruction

# le survie.

mais les éleves

de FARC

soumis à cet

entrainement

ne sont pas longs

a apprécier

le cuisine faite

en plein air.

Une fois le petit gibier pris ou cofiet, it taut le préparer. Sur cette photo, trois elèves appliquent

censciencieusement ce qu'ilL ent appris concernant l'écorchage de la béte et la préparation de

le viande.

LA PATRIE DU DIMANCHE, 2 JUILLET Mot

 

complétées par du gibier ou tout

Or apprend donc aux aviateurs l’art diffici

  

autre nourriture que

de poser des pieges.
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Lors de son mariage, elle

n’avait que $1,000 à la
 

 

 

banque et elle s'en servit
 

 

totalement pour s'habiller   
par Merve LEPINE

Une épouse. ave laquelle on s'est marie sous le
régime de la separation de biens, est bien utile de son
vivant pour fins d'impot et pour certaines transactions
Mais lorsque cette épouse lecède, la methode peut se
retourner contre le mar, face aux héritiers

C'est en plein le genre de cause que nous allons
étudier aujourd'hui «: dont issue vient d'etre scellve
par un jugement unsniite de cinq juges de la Cour
d'appel, lequel confirme celui rendu en premiere
instance pur l'hon. juge L-P. Cliche. de la Cour
supérieure du district de Bedford.

Lorsque. à l'ase de 33 ans. Alfred Courtemanche se
lia par le mariage avec Florida Cayer. il possedait
un commerce bien établis A la nouvelle dame
Courtemanche il ne restait que $72.78 dans son compte
de banque. Selon le mari, elle n'aurait eu avant son
mariage qu'un montant __ eee epg:
de $1.000 environ et la ” _
presque totalité de cette
somme aurait servi a la
confection du tronssean
de la manée. ls vecu
rent heureux pendant
seize ans et les afifs
de M. Courtemans
furent toujours prospe
res 11 pretait meme
de argent sur nypothe
ques.

A Une certaine date. +
M. Courtemunche prea
la somme de $7500 sur
un immeuble de Gacy.
Par la suste, à la faveur
de certaines transac
tions, M. Courtemanche
jugea habile du transfe
rer les Litres de hypo ;
theque au num sde sa
femme. Courtemanche  L'hon. juge L.P. Cliche,
le dira lui-mème au juge de la Cour supérieure
cours du procès : * C'est ;
un pret ae j'avais fait a Emile Phanenf Un moment
donné, j'étais en affaires. J'ai eu peur de limpix sur
le revenu, j'ai demandé à mon notaire de faire le
transfert de l'hypothèque qui etat à Mon nom au nou
de ma femme”. i

Cependant. M Courtemanche ne laissa pas dormir
cet argent en banque; il fit d'autres préts. Mais
maintenant, c'etait comme s c'était l'epouse qui les
faisait, alors que le possesseur de cet argent était
toujours M. Courtemanche. ;

I fut mis en preuve. au cours du proces. que
Florida Courtemanche n'avait pas acquis d'autre argent
que celui que son mari avait depose a son nom,

Or. à la mort de Mme Florida Usurtemanche, new
Cayer. la succession fit des procedures pour geler les
biens de la defunte sfua d'en prendre possession par
la suite II sagissait de ses freres et sœurs

M. Courtemanche s'est empresse alors d'expliquer la
situation qui existait entre lus et son epouse au sujet
de son argent qu'il mettait au nom de sa femme. Les
héritiers ne vouluremt rien entendre et affirmerent
vouluir se séparer tous les bxens qui figuraient au nom
de leur sœur defunte M Courtemanche porta l'affaire
devant la Cour superieure. laquelle aanula un montant
de $6,000 porté par Courtemanche au nom de sa femme
lors de la transaction d'une certaine hypothèque. puis
ordonna aux hentiers de verser cette somme à
M. Courtemanche.

L'hon. juge L.-P Cliche a été tres clair dans son
jugement. Ll dit: “La Cour est d'opinionque M. Alfred
Courtemanche n'a faut que dissimnler 1e somme de
$8,000. au nom de son epous* pour éviter des Laxes et
qu'il n'a jamais eu l'intention de ta lui donner. ce qu
eùt ête absolument legal et nul.

Les cinq juges de la V'our d'appel de la province
reprirent [=< arguments de Me Gerard Noemandin, « RB.
de Granby. au sujet de la lor des Jonations entre mari
et femme. Me Normandin à soutenu devant la Cour
d'appel que le juge Cliche avait eu en main tous les
documents prouvant que Coucrtemanche avast viole cette
lot interdisant formellement a son client de faire un
don d'une telle somme a sa fenime. quil n'y avait pas
cu de transactions entre les deus epons puisque l'épouse
wavait aucun ben, et que J ullenrs wean paper
attestant de teiles transactions n'avait ete produit ot
ne pouvait l'eire

La Cour d'appel alla même plus loin Tas cing ji
affirmerent que «4 l'appel de Courteman. he avast porte

sur la sotme de $7000. cette Cour la IuL aurait acrordee
Mais cxume la Cour de premiere iestance n'a acvorde
que $6 000 « que Courtemanche n'en à pas appele de
ce montant, la Cour d'appel + voit obliger de maintenur
ce montant on meme temps que le juzement Cette

Cour mttieut que le prenier montant passe à la
défunte Mme Couriemanche était bien de $7000.
M. Courtemanvhe avait bien Evvlame crtié somme en
Cour supérieure, mais 11 aurait failu qu'il la redemande
en Cour d'appel. $1.000, C'est tout de metpe ane saine
Qui en vaut la peine.

   

    

    
  

    
  

  

     

   
   

   
  
  

   

 

  

     

  

 

    

 

   

  

             

  
   

  

  
  

   
   

 

   

    

  

    

   

    

   
     

   

   

     
  

  

   

“Un type qui boit pas…vit pas”
M ay avait que celle-là qu'on n'avait pas petites beures du matin, empruntèrent une échelle

encore entendue devant les tribunaux. L'accu-é et. comme Roméo, la dressérent sous la fenêtre.
Bonneville a cru clouer la parole uu juge en lui is y montérent, entrèrent dans une chambre et
disant que quelqu'un qui ne boit pas (pas de l'esu sertirent leur bouteille. Ils oubliérent la délica-
fraiche) ne vit pas. Voulait-il sans doute dire que teur des mouvements qui assure l'incagrito
pour s'amuser dans la vie, i! faut boire. Et pour
boire il faut vendre... comme dit

Bonneville et un ami de méme acahit

Le concierge appela la police et fit coffrer les
la chanser. deux intrus. en assurant que les deux bommus

amen n'ont jamais demenré dans cette maison. le jure 
rent près d'une maison de chambres ot deciderent Beaudet envoya Bonnvville aux cellules en atten-
de sy installer. L'ami. Léonard. que la police dant de prononcer la sentence. Puis il emit un
recherchait encore le lendemain, car il a “neglige” mandat d'amener contre Leonard. Qui croyait s'en
de se presenter en Cour. étant libre provisoire. tirer aver Un cautionnement de 85 confisque
ment sous un cautionnement de $5, disait habiter Celu sr fait vedinuirement pour les paivrois qui
ces lieux, Du moins. c’est ce que Bonneville. qui sont également Ordinatres. muls cette fois le eas
doit boire pour vivre. a affirmé au juge Raphaël était (rop grave et il ne s'en tlirera certainement
Beaudet. Les deux compéres arriverent aux toutes pas avec un $3,

 

Auto et boisson devraient être
prohibitifs quand on est chômeur

Le métier d'avocat est dur
parfois, lorsqu'il s'agit de défen-
dre un accusé dont les actes
n’ont pas mérité une très grande
sympathie du Tribunal. C'est un
petit § divers très simple qui

n'aurait pas valu ces quelques
lignes, si une réflexion du juge
Raphaël Beaudet n'avait pas
attiré mon attention.

  

Gustave Prévost était accusé
div:a<se au volant, C'est une
accusation assez grave qui peut

être punie 2 la prison, sans
imende et mème des deux à la
fois. Aussi, les gens sous le coup
d'une telle accusation preferent
nier leur culpabilite ‘ois de la
<sénparution.

L'avocat de la defense deman-
da un cautionnement personnel,
mais le juge Beaudet le refusa,
ivgeant plus juste d'exiger de
l'accusé un dépôt de $200. C'est
bien différent. Le dépét, I'accu-
sé doit le verser luimême =!
tout de suite ; le cautionnement,
c'est une tierce personne qui le
fait par une seule signature avec
des frais de $2.50 seulement.

Aussi l'avocat déplers une
telly igence qu'il qualifia de
prohibitive, dans le cas de son
client qui “est sur le chômage “.
Ce juge Beaudet ne se laissa
pas affendrir et ajouta même :
“Ce qui est probi f dans le
cas de votre client c'est de trou-
ver le moyen de conduire une
sute et surtout de s'enivrer
alors qu'il est justement sur
l‘assurance-chémage.” C'est juste
et sage.

  

 

   

 

 

 

Laronde

des

tribunous

JLLEPINE   

La police doit cogner,
si c'est nécessaire

Les deux frères Ahelo Michel ct Marie, ient en Mauvaise
pasture. en Cour municipale, devant le use Roland Lamarre, cos
Joursee Tous deux étairnt uses d'assaut sur des policiers et
d'etre intervenus dans l'exereiwe de leurs fonction -.

Un entr parfors des gens s'indigner parce que des poticier-
ont bouscule certains individus, Ecoutez, tout de meme, les
poitciers n'ont pas pour mission de supporter les injures des
vauriens et des gens qui leur creent des embétements On ne les
entraite pas à faire de la lutte. du judo et autres exercices
violents pour qu'ils S'en servent dans leur salon. Les policiers
rencontrent toutes surtes de dursa<cuirr et doivent les reduire
à l'unpuissance sans risquer de se faire blesser, ni de sv (aire ter.

[srqu'un policier doit arrêter un où plusieurs individus et
les faire monter en voiture. ils sont dans l'obligation de prendre
les grands moyens lorsque ces individus opposent de la résistance
Dans le cas des frères Ahelo, il à fallu cinq voitures de policiers
pour en venir à bout. Ensuite, à la Cour. la defense a voulu faire
grand clat du fait que l'un des policiers a dû assener un coup sur
la tête de l'un des accuses pour pouvoir le monter dans une
voiture de police.

Le tout a commencé lorsque deux agents ont ordonné à cr
hommes qui etaient accompagnes de filles. de ne pas crier en
Pleine jai. Les Ahelo, au lieu de comprendre le bon sens, se
sont mis à se moquer des policiers. à le< insulter ot à les provoquer
au combat. Ces deux individus ont même tenté d'amener los
passants à en faire autant. Les Ahelo sont des chauffeurs de taxi.
Les policiers se sont fait traiter de chiens sales. de dechers, de
rats. le tout arrosé à la sauce blasphématoire. Un policier, pas
plus qu'un cieyen ordinaire, ne doit tvierer une telle conduste
Et je ne blame pas les agents de la prix de maitriser les voyous
et de cogner de-sus si c'est necessaire.

   

   

 

LES PARIEURS DE RUELLES SONT DÉCOUVERTS
Depuis des années. les alen-

tours du carrefour des avenues
Papineau et Mont-Royal est re-
connu comme un foyer de mai-
sons de paris. Il faut voir toutes
ces grappes d'hommes d'un cer-
tain âge, sur les coins et jusque
dans les ruelles. à causer dis
eretement. tout en reluquant fur-
tivement ceux qui les appro
chent.

L'escouade des maisons de
jeu, dirixew par le lieutenant Le-
quin, a repere toutes les strate
Zies des passionnes des jeux de
hasard. (1 a constate l'habitude
que les hommes asarent prise
de se tenir dans la ruelle Muni
d'appareils de radio a deux
votss les axents de la moralit-.
section des maisons de jeu, ont
depiste leur activite et leurs
conversations (l'est maintenant
la patique parmi les paricues of
surtout parnti ceux qui ne tra
varient pas et gagnent leur «el
aux frais des passionnes du jeu

Te lieutenant Léo Lequin et
son asustant le sergent Stephen
Olsnyk, depuis quatre mots, se
ment la mort parmi les maisons
de jeu, et cette fois. veulent dé
barrasser l'intersection Mont-
Royal Papineau de cette mar
chandise indusirable. [es tribu
maux Ont commence à imposer
des sentences de prison aux cou

pables qui Sen ciraient toujours
avve une amende raisonnable”,
autrefois,
Un iflustre avocat avouait de-

vant moi au lieutenant Lequin.
“vous faites de bonnes causes,
ct on a de moins en moins de

tout dire. ot Lequin est Lien
content de ses hommes et de
lui, En quatre mois. 30 descen-
tes fructueuses ont éte faites
dans la ville et les filets de Ja
Police se resserrent au peint
d'etouffer le commerer pa: ant

chance contre vous autres.” C'est des exploiteurs de parieurs

 

 

Loin de pécher,
Parenté peinturait

Bien des gens seraient heureux de PoOUvOIr commethe des
actes agreables de foin, par la pensee seulement. si la chose etaitpossible. Mais hélas! Même Jules Verne n'a pu imaginer de
telles possibilités futures.

Joeph Parenté à du presque répondre à une telle reussite ces
jours-ci devant le juge Armand Chevrette. Une bonne dame quiattendait l'autobus

a

dit à la Cour qu'elle reconnaissait en Parenté
l'individu qui l'avait attaquée à l'arrêt d'autobus, et l'avait forcé
à la pointe du couteau à le suivre dans une maison de rapport pourse livrer sur elle a des voies de fait indecentes. Elle ivra qu'elle
ne pouvait pas se tromper ; que c'était bien l'accuse à la barre.

Mais transquestionnee par Me Raymond Daoust, la dame
déclara qu'elle n'avait pas eu la chance de voir comme il faut levisage de son assaillant au cours de tout ça. De plus, Me Daoustamens cing témoins qui affirmèrent qu'au moment de ce crime,Parente était en train de peinturer les Murs d'un nouveau logement.
Comme c'est par la figure qu'on identifie une personne, et que lavictime ne l'avait pas vue suffisamment et que de plus alibi dePareaté etait parfait, le juge Chevrette à acquitte Parenté.

 

    

   



FAMILLE ROYALE accablée
par un destin épouvantable

par Mark PRIESTLEY

Le duc d'Edimbourg avait seize ans et était encore aux études, lors-

qu'un jour le principal de l'école le fit venir à son bureau pour lui annoncer
avec le plus de ménagement possible que sa soeur préférée. la princesse
Cecilia, venait de mourir.

On l'avait déclarée Ja plus
belle des quatre soeurs, Mass
elle venait de perdre la vie dans
l'écrasement d'un avion.
Peut-on affirmer qu'il y a

des gens qui naissent malchan-
ceux? Quelques heures seule-
ment avant la naissance de la
seconde fille de la reine Victu-
ria, des parents venaient an-
noncer À la souverame un décès
survenu dans la famille. Ce fut
dans cette atmosphère de dutal
que la petite princesse Alice.

l'arrièregrand-mère du «luc
d'Edimbourg. fit son entrée dans
notre pauvre monde,

Enfant chétive
Le prince consort remargqna

dès lé début que la ‘pauvre
petite Alice” paraissait bien
chétive et était souvent malade.
“Je ne la laisserai pas marier”,
avait éernit la reine dans son
journal.

Pourtant. elle n’avait que 17
ans, lorsqu'elle se fisnça au
beau prince Louis de Hesse, ne-
veu et heritier présomptif du
Grand Duc. Les fiançailles
étaient à peine rendues publi-
ques que la mère de la reine, la
duchesse de Kent. mourut à son
tour. Ii fallut retarder le me

 

riage.
Après un dulai convenable. les

préparatifs reprirent, mais ce
fut au tour du prince consort
d'être térrassé par la maladie
qui devait l'emporter. La reine
Victoria se trouva dune veure

Au mariage d'Alice. plusicurs
des invites portaient encore des
mouchoirs bordes de noir en
sens de deuil, Cela ne semblait
pas de bien bon augure.

Trois ans etaient à peine pas
sés que se declarait la guerre
austro-hongroise, et Alive dut
se separer de son mari. appel

par ses obligations nulitaire
Une fois la guerre finie, la prin-
evsse se trouva <i pauvre qu'elle
était obligée de repriser elle.
mème les vetements de ses en
fants.

Mais ce n’était pas la fin de
ses malheurs. Un de ses deux
fils, Fritty, âgé de deux ans.
tomba un jour d'une fenêtre el
la mêre le Ttamassa mort dans
la cour,

Le frère du petit disparu.
Ernst. fut incunsolable el tom-
ba malade de Ja diphtérie. La
mère contracta aussi la terrible
maladie et mourut à l'âge de 34
ans, presque en même temps
qu'une de ses filles, âgée de
quatre ans.

Victime de la révolution
Une autre de ses filles, Alix.

épousa le tsar de Russie. Le
jour de son couronnement, des
centaines de gens périrent au
cours d’une panique pendant la
céremonie. Elle était destinée à
mourir aux mains des bolchevis-
tes dans la sinistre cave d'Eka-
terinbourg.
Une autre fille,

épousa le grand-duc Serge. Lors
que celui-ci fut assassiné en
1905, elle entra au couvent. Mais
treize ans plus tard, des révolu-
tionnaires la firent perir en la
jetant dans un puits de mine
abandonné,

La plus âgée des filles d'Alice

 

 

 

épousa un de ses cousins et
fonda la lignée actuelle des
Mountbatten. Nous la co

 

  sons comme la grand-mère

prince Philip.
Cependant le petit Ernst. de-

venu grand-duc à 23 ans, fut
moins chanceux. 1 fut tellement
malheureux en menage que Ja
reine Victoria promit de ne plus
jamais arranzer d'autres maria-

du

Elizaberh,

ges à l'avenir. Le tout se ter
Mina par le scandale d'un di-
vorce.

Le grand duc convela en <e-
condes noces, velte fois avec la
princesse Eleanore, et de cette
union nagnirent deux beaux Zar-
cons, George et Lows. Mais ils
arriverent sur notre planète
pendant la première guerre mou-
diale, qui se termina par l'ef-
fondrement de l'Allemagne et
du milieu dans lequel le grand-
due avait été élevé.

Mort du grand-duc
La soeur «du duc d'Edimbours.

la princesse Cecilia, épousa le
jeune prince George et alla ha-
biter avec la famille de celui-ci.
à Wolfsgarten. Ils eurent deux
garçons et une fille.
Le jeune prince Louis, qui tra-

vaillait en Angleterre, écrivit
qu'il allait aussi se marier. Mais
pendant que les prepara‘ifs al
laient bon train pour son umon
avec la fille de lord Geddes, ie
grand-duc mourut soudainement.

La princesse Eleanore décida
que le mariage aurait lieu quand
mème et cle retint un avion par-
ticulier pour le voyage. La prin-

cesse Cecilia, le prince George

et leurs enfants montérent tous
à bord. Mais l'avion s'écrasa en
flammes et 11 n'y cut pas de

survivant.
La plus jeune soeur du due

d'Edimbourg, la princesse So.
phia, avait épousé un parent. le
prince Christophe de Hesse. C
lui-ci: senrôla dans les 3.5.
d'Adalf Hitler et périt, lui as
A " ns un accident d'avion, en
1943. !

Mais cette série de malheur
qui dura exactement un sie le
de 1843 à 1M3. n'est-elle pa-
«urieusement tragique ?

  

  

  

 

F1AlLA 3 avec

charles h. (III
Per onne vulnérable Donnear à part ses coeurs. Nord n'a pas

grand'ehose qui puisse aider la
cause de son partenaire. Encon
rast par celte enchère de sun
partenaire, Sud saute immedia
tement à trois sans atout.

Ouest entame du 5 de trètle.
le quatre est joué du mort, et
Est joue le valet. Le mort pr:
<ente un aspect déprimant. avec

quatre levées possibles à coeur.
ot aucune rentrée lésitime, mais
le déclarant choisit un plan d'ac-
tion qui lui permettra peutétre

d'aller au mert au moment p-»

chologique. Son plan implique

une petite fraude.

S1 Sud gagne la première le
vee avce la dame de trefle,

Ouest abandonnera sûrement

cette couleur; alors, sans trop

heater, le declarant gagne la le-
vee asec l'as et joue prompte

went las et un autre coeur
Ouest gagne le deuxième tour

de coeur ave: son Foi,

Aprés que le valet d'Est eut
apparemment oblige” le decla-
rant à zagner avec son as,
Quest raisonne que la dame ost
à la main de son partenaire, ii
continue donc avec le six de
trifle, et lorsque le 10 du mort
gagne la levee, Ouest est justi-
fié de- proclamer qu'il s'est tait
voler,

   

1 de pomme de terre ne fait aucun doute.
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Cures de jus de
pommesde terre

par Odette GENEVRIER

Vous avez des maux d'estomac. C'est banal mais bien

pénible et vous avez decidé de consulter un medecin.

Après vous avoir rassuré, celui-ci vous ordonne un

ime sévère que vous êtes résigné à suivre puis, en

vous raccompagnant à la porte, il ajoute :

— Et surtout une Vie calme, pas de soucis.

Alors,, tout en descendant l'escalier, vous

grommelé :
— Facile à dire !
En effet. comment éviter les soucis quand on a un

métier et... une fam.lle :
Vous avez scrupuleusement suivi le régime mais

vous avez continué à vivre, comme on dit. sur vos nerfs
et, peu à peu. Jes symptômes inquiétants se sont multi-

plies. amaisrissement, souffrances de plus en plus vives,

ments, ete...

Pour le malheur des pharmaciens !
Alors vou êtes retourné chez votre médecin. et la

radiographie, cette fois, a révélé un petit ulcère d'esto-
mac, oh. rien de biea grave et comme vous ne tenez
nullement à passer sur le billard, vous avez essayé vaine-
ment toutes sortes de remédes, sans aucun resultat. A
présent désespéré, vous allez vous en remettre au chi-
rurgien parce que vous avez tout tenté, ou du moins

vous le croyez.
Il existe pourtant Une méthode qui ferait peut-être

votre bonheur, sinon celui des fabricants de prodints
pharmaceutiques et que vous ne connaissez probable-
ment pas.

Depuis plusieurs années, on soigne au jus de pommes
de terre les ulceres du duodenum et de l'estomac, de
l'autre côté du rideau de fer ; c'est une cure bien simple,
en vérité. facile et peu coûteuse et elle donne, paraît-il.
d'extraordinaires résultats.

   

  
 

avez

 

La solanine vaut l'atropine
— Mangez des légumes crus, tels quels si c'est pos ;

sible. ou bien rapés ou sous forme de jus. 4
Tous les diététiciens sont d'accord pour donner ce €

conseil parce que la cuisson détruit souvent ce qui est #
le plus précieux dans les aliments : c'est pourquoi toutes 3,
les mamans donnent à leurs bébés jus doranges ..
carottes rapées, elc...,

Bien entendu, c'est sous forme de jus que la pomme
de terre crue devra être absorbée.

En dehors de l'eau. la pomme de terre contient de
la graisse. de l'hydrate de carbone, du potassium. des
sels divers, des vitamines B et C et enfin, et surtout.
de la solanine qui se trouve dans la partie verte,
alcaloïde que nous ne mangrons pas d'ordinaire el qui
posstde, atlénués, les effets de l'atropinc. particubère-
ment efficace en ce qui concerne les ulcères de esta:
mac cl ceux du duodenum .

Dame Nature
Le jus de pomme de terre doit etre pris avant chaque i

repas. un demi verre pendant trois semaines. Tres rapi- ©
dement, le malade <ontira ses douleurs duninuer. Au
bout de quinze jours environ. 11 commencera à repren
dre du poids et l'amelioration de son ctat se poursuivra,
méme apres interruption du traitement parce gue la

teneur en acute de son sue gastrique demeurera nor-
male. Pour le docteur Goldman, «spécialiste des maladies 1
d'estomac à Berlin Est la valeur thérapeutique du jus 3

i

 

 

  

Essayez. vous ne courez aucun risque si le jus de
pomme de terre vous sonlaze. il savérera. une fais de
plus. que la nature. bien utilisee. nous offre des remedes
à la plupart de nos maux.
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Le joueur en Sud dans la
donne de crtte semaine a cm-
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un jeu dont les vertus principa-
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Charles H, BEST

Frederick G. BANTING
Us présumèrent que la glande sécrétait un hormone

régulateur de la rate, viscére qui dispense à l'organe
hydrate de carbons ou le sucre qu’il consomme.

En 1909 Sir ES Schafer donna à la substan. o
découverte le num d'insuline tiré du latin insula tile),
U fut alors établi que l'insuline etait la substance
produite par un groupe de celtules du pancreas appelees
“les de Langerhans,

Deux Fcossais, Rennie of Fraser, commencérent, au
début du siecle 4 traiter tes diabétiques au moyen de
glandes Panercatique: prefesecs sur des anumaux. fl
n'en tirérent aucun résultat. ear les sus dise-tifs
detruisarent l'hormone, Üs eurent recours aux
injections mas sans plus de succes, parce que
s'ensuivaient des reactions attribuables 4 certaines
umpuretés Fraser et Rennie étaient tout de meme a
quelques experien pres et us eusent decourert
l'insutive

  
  

    
      

  

  
  
     
  
     
  

   

En 1921, Barntan: et Best entreprirent leurs
désormais célèbres travaux à l'Unuerute de Toros,
L'année -Uisante (19225, a Parvitirent a oler l'insuline,
mais durent continuer leurs recherches pendant de
nombreux mois Is furent par resoudre un pont
d'importance vitale dans le (rautement du dishete + le
do. ave abproprie POUL assurer de hous resultats sons
nuire aux malades

Banting partages. en 1925. 1e Prix Nobel de médecine
avec J. 5 RO Maclvod, professeur de lUniversite do
Toronto. Celui ci avut cooperé. à Aberdeen wy
travaux de Fraser of Rennie. of avail participe a çeux
de Banting et Best,

Banting fut fait chevalier en 1934 ot mourut dais
la chute d'un avion qui »'écrasa a Terre Neuve en 1981

Quant à Best. il devint prof-seur de physiologie à
Toronto « chef du celebre laboratowre Ja ekson.
d'lusseurs Etats l'honorerent particulierement,

    
      

     
  
     

  

 

      

  

    
  

   

 

 

  

vité: “LES LIMITES DE
LA VIE HUMAINE“ que
publie la Librairie Hachette
dans sa collection “Les
grands problèmes “, Dans cet
ouvrage Alfred Sauvy, Pro-
fesseur au College de France,
tente de répondre à cette
question: la longévité est-
elle un mythe ou une ré ¢
scientifiquement et moraie-
ment possible? ll! étudie
éga ent les conséquences
matérielles et? morales qu'’en-
frainera l‘accroissement de
la durée de la vie humaine.
Voici un extrait de cet
o ge consacré aux faux

ards exceptionnels,

   

 

   

 

   
tins, Été comme hiver, se hui
gne dans un torrent proche. Or,
üÜ vient de fêter. précisement
au cours de cette annce 1959,
sou centcinquantième anniver-
Saire Il ne se comente pas de
l'affiemer. M a pu montrer au
professeur Panel. chargé dione
Queter sur son cas. un acte du
Haissance que les experts con
sidérent comme  parfauemeut
authentique”,

Ce texte mérite attention. car
tous y trouvons rassemblés tous
les mythes qui circulent depui-
des millicrs d'années sur le su
jet. Bien entendu. le vieillard
est alerte, et se soumne. tout en
étant tres pres de la vie natu-
Telle M aurait été bien surpre -
Han qu'il n’eut pas à sa dispo-
sition un torrent d'eau fraiche,
bour se tremper, disons plut
pour sc retremper dans la va-
ture. Le mathe ici se rapproche
de celui d'Antée qui ne retrou-
vaut ses forces qu'auprès de sa
mere la terre.

Qui nous est si familière. de la
daté de naissance, avre passe-
ports. curte d'identité. ete. est
toute récente. Nos pores ve
vaient. comme certains peuples
encore aujourd'hui. dans le sou-
venir ou méme le souvenir du
souvenir,

Songeons que Rhadi. second
au marathon olympique à Rome
en 1960, sergent dans Armee
française, ne sait pas son âge à
dix ans près. et qu'on lui attri-
buait de 25 a 35 ans, cette méme
année 1960 Muintenant qu'il €
entré dans tune sie bien réglé,
avec documents écrits, 11 suisra
lui-même son propre vicillisse
ment. Mais s’il était resté dans
sa terre marocaine, cette incer-
titude de dix ans. a un age
encore muderé. aurait eu ten
dance 4 croître d'utier en
annge,

 

Meme la teaue correvte dv
l'etat civil ne libère pas de
toute crreur. Fréquemment par
exemple. des parents qui ont
perdu un enfant donnent à celui
qui nait ensuite le prenom de
l'enfant perdu. Cela peut faire
ui décalage de quelques annees,
meme de plus de dix ans: une
source d'erreur parmi d'autres,

Les multiples écarts possibles,
en plus ou en moins. ne se com
pensent pas er Hs donnent des
individus plas jeunes et d'au
tres plus vieux que leur âge
fuel, Mais les premiers, fondue
dans la masse ne reticnnent pas
l'attention, tandis que les autres
émergent et entichissent la le

 

DEMING Nouveau Mexique — Mme Nan

D

fenedict recon.
mande un remède vfficace contre les moullettes ‘betes pratteschez nous,

Cette jeune femme de 29 ans
son sous-sol : elle appela la police Lorsque les acent, arriovrent,apereurent Mme Benedict qui tenait en respect la bete anoften-
  

 

écouvrit une mouffette dine

sive, mais dangereusement odorante, au moyen dun Vaporisatuura insecticide,
Chaque fois que l'animal hougeait, elle Vasperseut literalsment Le plus comique de l'affaire, cest que la mouffette, sansdoute autriguee, ne pensa Pas a se servir de sou arme teruble,
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- : - = + . 2 wos -. 9 À Rd 2» & » pm n°97 8 ‘ tn €! - § ; “Charles H. Best ficeXS: LT CFTwe 70sb Si F d . k G par Alfred SAUVY gende u suffi de quelqueuns
pour entretenir le mythe.et ir Frederic , De temps à autre, la presse signale des cas Certaines erreurs peuvent êtrees . “Se étant i ite, em-

- B Hi de vieillards ayant atteint un âge très élevé, par péter OnCite ‘décédée onan ng exemple 130 ou 150 ans. Tantdt c'est en U.R.S.S. 1838, en Haute-Garonne. Née enLe disbete est une maladie incurable dont souffrent qu'un homme a été trouvé, ayant vécu, affirme- eyapteserait donePatientonsserecomme Ered. psPR t-on, pendant la campagne de Napoléon en l'époque en a beaucoup parlé.jour ou le mal a accompli presque tout son cycle, Russie, tantôt c'est, aux Etats-Unis, le dernier as, aperçusqueThorMarAujourd'hui. les disbétiques peuvent cependant combattant de la guerre de Sécession qui Priou avail contraclé à 66 ansmener une vie à peu prés normale. acuve et non di 2
une rente viagère de 162 livres

‘
isparait, etc.

;
abrégée.

tournois. Tout donne à penser11 faut en rendre grâces à deux célèbres Canadiens Le plus souvent, les hommes Quant 3 tacte de naissance que le prénom de Marie, fortrsévérants. Charles H Best (à gauche sur notre que la presse ou la rumeur si- dont on nous parle,il peut sur. lépandu. a dû se transmetire
pe

. i i 1 te viagére. Rassu

vignettes et Sir Frederick G. Banting. découvreurs de gnale comme ayant atteint 130 prendre, pour un peuple qui Comme la res, riots
l'insuline.

ou 150 ans vivraient de façon vers 1800 ne tenait aucun état rous-nous...

il

y a prescription.
nauline

fort simple, naturelle; il n'est ; . AL'insuline n'est pas en soi un remede. mais elle pas question de medecins, moins civil. & - Mdmettant rexpermet aux personnes aiteintes du diabete d'en subir encore de chirurgie. Leur nour. tence d'un documentat an à ; î a,affliction de façon satisfaisante. riture est 4 base de plantes wt Naissance d’un certain Mahmou 4 >; de laitages. Le vaourt joue Eivazov, on se demande sur vi 4 - |
Dès 1880, deux savants allemands. Mehring et quelquefois son rôle, car, aux quelles preuves les experts peu- *Minkowski, soupçonnèrent l'existence d'une substance yeux de l'opinion, il n'est paré, vent conclure que ce document - wie =

mystérieuse dans la glande pancréatique lormue, ayant ou déparé, d'aucun arutice, s'applique bien à l'homme qu'ils À A $ ;
brocéde a l'ablation de cette glande, ils constatèrent Voici un texte parmi bien Ont cu devant eux. =;  ..àque le malade mourait, tué par le diabète d'autres, qui les résume tous: vai ; ; .“Mahmoud Eivazov n'a jamais I est d'ailleurs bien possible SAN DIEGO, Calif. — Il y a

|
quitté les montagnes de Azer. QUil n'y ait eu ni professeur, si ise ; .

- ik ; i : ; plusieurs raisons pour qu'un
!

Païdjan où il coule des jours Mi experts. mais que. suivant le Chauffeur de taxi conduise avec
;

paisibles. entouré de ses mnom- processus classique des légen- prudence, mais Morgan Wash-breux descendants. au total cent des, leur existence et leur rôle

|

jngton avait la plus péremptoiresoixante-treize enfants, petits et 3e soient peu à Peu confirmés, récemment. Un passager lui
r

arrière-petitsenfants. C'est un au fü des transmissions orales

|

planta un pistolet sur la nuque
- -

vieillard alerte, à la mise soi- qu écrites. el le menaça en termes déci-gnee. qui s'occupe lui-même de ; sifs: "Si vous n'êtes pas pru-son ménage et qui, tous les mu- Le plus curieux est que ces dent. je vais vous tirer unevieillards persistants sont tou- balle !*; jours nés dans des pays sans |La mort, cette chose qui A ce - ee George Maxwell. le passager

t
arrive aux autres... C'est État civil ou. du moins. qui n'en intempestif, a éle condamné a

>
i que commence l'étude avalent pas au moment de leur $100 d'amende pour conduite

| ,
d'Alfred Sauvy sur la longé- supposée naissance. La pratique

desordonnee.

SEASRRRE   
Librairies

magnétophonigues

pour aveugles

Si le svstème Braille a
êté, depuis plus d'un sie
cle, la Providence des
aveugles, en mettant à
leur portée le libre usage
de la lecture, il s'uvérait
d'asstnilation difficile
pour les personnes frap-
pées de cvvité à un âge
avancé. (“est pourquoi
une méthode complemen.
taire. utilisant les multi-
ples ressources de l‘enre-
gistrement magnétique. a
Été créée en Hollande,
par une association d'édi-
teurs. pour la realisation
de livres revues, el
meme plus récemment de
Journaux parles speciate-
ment conçus pour les
ascugles. L'enrogistre
ment d'un livre corres
pond en moyenne à 4 ou
5 bobines standard de
magnétophone, soit dix
heures d'audition environ,
L'acquisition d'un ma-
Enctophone constitue une
zrosse dépense. qui le
plu- souvent dépas-e le
budget modeste des avcu-
gies,

Aussi, des crédits of.
ficiels et de nombreuses
donations ont pernus une
diffusion progressive. On
estime que depuis 3 ans
357 des aveugles hol-
landais ont maintenant
un magnétophone et il
N'est pas impossible que
lous puissent en disposer
avant la fin de cette an.
nee, Te prie de revient
d'un livre de & heures cn-
Fexistre sur bande est de
l'ordre de $30 environ.
Pour ne prendre l'exem-
ple que d'une seule librai-
Tire, aujourd'hue celle-ci
dispose de 530 livres et de
7,000 copies,
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    par ROCER DUHAMEL
de l'Académie cenadienne-francaise

“Memcire: Chagas’
I m'est arrivé de reprocher à Robert Runully de

présenter les grandes étapes de notre destinée nationale
sous la forme rapetissante d’une nomenclature des
élections complémentaires. J'estimais que c'était accor-
der beaucoup d'importance à des incidents locaux qui
ne le méritaient guére. Aprés avoir lu les Mémoires
Chapais (Fides, Montréal 1961), si je ne change pas
radicalement d'opinion, je suis enclin à penser que nos
ancétres grossissaient indüment des événements mineurs
et se passionnaient aisément pour des querelles de
clochers. I ne s'agit pas ici d'une image, puisque nous
suivons dans le détail les démélés vifs et prolongés qui
ont entouré l'érection canonique de la paroisse de
Saint - Denis de Kamouraska, démembrement de Ja

Rivière-Ouelle.

Juliette Barnard est la nièce, par sa mère, de l'histo-
rien et homme politique, sir Thomas Chapais. C'est donc
un culte familial tout à fait honorable qui l'a poussée
à retracer l'itinéraire de sa lignée en terre canadienne.

Pour y parvenir, elle a soigneusement dépouillé les
archives religieuses et civiles, de même que les registres
de paroisses. C'est miracle qu'elle ne se soit pas perdue
dans tout ce fatras indigeste et qu'elle ait su dominer
sa matière à telle enseigne que son livre ne souffle pas
d'une érudition trop complaisamment étalée. Il va sans
dire que cet ouvrage s'adresse avant tout aur Chapais
et à leurs alliés; les “étrangers” y trouveront égale-
ment quelque intérêt, puisqu'ils reverront comme en
un microcosme à peu près ce qui s'est passé dans leur
propre coin de pays.

Ce premier tome de ce qui sera une trilogie met
surtout en évidence un des auteurs de la Confédération.
Jean-Charles Chapais, marchand général, maire, député,
ministre, sénateur. On aperçoit aussi le juge Chapais,
son fils, le notaire Louis Thomas, un politicien notoire,
Amable Dionne, et l'abbé Quertier, qui deuint le pre-
mier curé de Saint-Denis. On doit noter que le livre ne
dépasse pus 1848 et qu'il faudra attendre le prochain
volume avant de connaître le rôle éminent joué par

Jean-Charles Chapuis à la naissance de notre constitution

bientôt centenaire. A moins que les séparatistes...

Il est intéressant de glaner différentes observations
au passage. D'aucuns estiment qu'il est de mauvais goût
de signaler, sans y insister, les déprédations commises
par les armées de Wolfe. Des documents notariés de

1760 cn font foi: “...attendu que le bled des fermages
a esté ruiné tant par le passage des anglois que par
les animaux — “...ll y a de terre en culture la
quantité de dix arpents de profondeur sur le [root

qu'elle peut avoir ct sur laquelle il n'y a plus de bai

ments, attendu que les Anglois les ont brülé (sic)”.

  

 

  
  

                                         

    

  

Ce n'est pas d'hier que l'on se préoccupe de l'ins-

truction de notre population. Des 1789, Mgr Hubert

déplorait Uanalphabétivme chez les habitants de nos

villages. Au début de la session de 1801, Chartier de

Lotbinière s'écrent : “Commençons à nous occuper de

Uinstruction de nos campagnes. Trouvuns les inoyens

d'y établir des écoles publiques, fondons-en d'anglaises
et de Jrançaises”. C'est l'année aème de Ulnstitution
royale sur laquelle Louis P'habppe Audet a écrit une
étude précieuse. Les correctifs seront Ients à vemr. En

1835, un Anglais pouvait atfirmer: ‘Ainsi que nous
l'avons entendu dire, il est vrai que deux on trois
députés ne savent pas signer leur nom...” IL n'est pas

prouvé qu'ils aient été nos plus mauvais représentants...

De Québec où il poursuivait ses études, Louis-Thomas

Chapais écrivait à sa soeur Luce d'un ton enjoué. Il y

a ld des pertes: “.,. puisque la nature vous a douée

d'une fécondité sans borne en salles...” (J'ignore

si Luce était alors célibataire !) Le jeune homme en
tend réconforter la famailie : “Dis à maman qu'elle n'ait

aucune inquiétude sur mon compte: sous le rapport

physique un ne peut être mieur, tant qu'au moral le

vice et le libertinage n'ont aucun aftraut pour moi”,
Nous l'avons échappé belle. nous qui le rroyions perdu

de moeurs! Pour finir, une pointe de romantisme

(nous sommes en 1839) et de misogynie : “La seule

promenade où je vais, c'est sur le Cap. C'est li mon

peut admirer avec délices la beauté d'un jour pur et

sercin, là aussi on peut considérer les charmes de la

nature embeltie par la main des hommes... et non des

femmes!" Fi! le vilain... Le brave Lours Thomos
taquine aussi la muse, À l'occasion d'une fête religieuse:

   

           

  

        

     
  

 

  

  

 

Accepte, O grand-Vicaire,

Nos vocur, nos complimens.

Notre respect sincère

Et nos remerciemens!

    

  
On ne s'embête pas à suivre à la trace les vommen-

coments de la tribu Chapais, Notre goguenardise n'a

rien d'irrespectueur, Elle vise simplement à remettre

les choses dans leur véritable perspective. Je ne taris

pas d'éloges sur la patience de Juliette Barnard, qu

écrit très proprement. J'espère n'être pad le teul à

m'engager à lire ses prochains volumes.
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par Claude-Lyse GAGNON

Et LA

ll y a un certain avantage à préparer ses chroniques de nouvelles

littéraires deux semaines d'avance. Du moins, pour l'écrivain. S'il vient de

lancer un livre par exemple, tout le monde en parle dans les cinq jours qui

suivent mais ensuite, trois fois sur quatre, à moins d'une Insolence, c'est le

silence royal.
fl a donc des chances de se

revoir ici, deux octaves plus
tard. C'est probablement pour
cela que j'ai la permission
‘n'ayant pas d'alternative) de
musarder.

Livres
Je
m'appelle
Marcel
Godin.
J'ai
29 ans.
J'écris.

Avec Godin et “La Cruauté
des Faibles”, nous ne retour-
nons pas à la terre, au style ré-
gional, C'est fini, le style ouvre
toutes les frontières. H est bref,
plein, clair, poli. Une image
peut être créée dans un mot.
une impression, dans deux et
au fond des personnages tout
de suite. Enfin !

Douze nouvelles émaillées
d'humour tout court et surtout
d'humour noir.

Ce n'est pas nécessaire de
dire de lui: il ira loin. Ne vous
en faites pas. il est déjà là.

* * *

Sans effectuer de lancement.
“ Si j'étais plus jeune, j'en pro
fiterais pour m'y amuser mais
maintenant, une semaine avant
mes 80 ans. je provéile discrète-

 

Louis ARAGON

ment”, Leon Trépanier publie
le tome 2 de la serie On veut
savoir ”,
Le tome ! tire deja a 10.000

exemplaires. I! en ira probable-
ment de même pour le second

* * *

Dansles librairies
Alain Stanké annonce, le sou-

rire aux lèvres, que les Editions
de L'Homme encourageront les
auteurs canadiens en accordant
à ces derniers une avance sul-
stanticile sur leurs droits, dès
l'acceptation du manuscecrit.
Finis... les six mois d'attente !

11 invite en plus les auteurs
d'ouvrages destinés à un large
public d'expédier les imanus-
«rits. Visons l'automne !

* * *

St en Angleterre, on considére
Nina Lasnier comme l'une de
nos poëbtesses d'expression fran-
caise les plus authentiques, on
se demande (toutefois comment
vit cette femme qui a commencé
à publier à l'approche de la
trentaine. Elle vit retirée, à Jo-
liette, entre son piano. sa ma-
«hine à écrire, un peu d'encens
+1 son jardin.

* *

A l'étranger
Jeannine Fiasson qui a été la

première femme etrangère ad-
mise à participer, avec les au-
techtones, à une capture d'elé-
phants sauvages au Laos fait
un revil saisissant de ses aven-   

RINA LASNIER

tures dans “Au Laos. avec mes
hommes et mes clephants”.

* * *

Françoise Mallet-Joris révèle
que dans son roman racontant
la vie de Louise de La Fayctie,
c’est toujours le même thème
qu'elle poursuit, celui des ap-
parences. C'est chore l'étre bu-
main en face de sa solitude.

Repondant à la question’
‘“lamise de la F ie at-elle
oul on non la vocation religieu-
se?" elle répond ainsi: “Pour
moi la vérité relisieuse consiste
à treuver en soi ce qu'on a de
plus authentique ot à vivre cn
harmonie avec cette découverte
Chaque lecteur devra trouver,
je n'ai pas donné de repunse à
cette question”.  Ajoutons que
sans donner la réponse, tous ls
«elements sont posés

*

   

Chansons et poèmes .. Un
des plus beaux disques littérai

res, à mon avis. les poèmes
d'Aragon, mis en musique par
nul autre que Leo Ferré. Que
cet beau!

Mun poète favori. Aragon.
Ferré que j'aime tant. Rappe-
lezvous de ce que Ferré a fait
du poème de Ruteboeuf que
chante si bien Pauline Julien.
NU continue avec "Est-ce ainsi
que les hommes vivent.” et les
autres.

PHOTO
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Revue
Dans “ Vie des Arts ’ Ja su-

perbe revue artistique que dir:
gent Jacques Simard et Claude
Beaulieu et qui paraît quatre
fois l'an, ne manquez pas les
“Jeunes peintres au travail”
de Pierre Saucicr. Les photogra-
phies sont de John Max.

Nous deviions placer cette
revue, comme il se doit, de tront
avec les plus Luiies revues re

nationales
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Marcel GODIN
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les disques
La Traviata

de VERDI
LA TRAVIATA. opéra de

Verdi au complet avec Anna

Moffo, Richard Tucker et

Robert Merrill, 1. Orc re

et les chœurs de l'Opera de
Rome sous la direction de
Previcall, Ua album de trois
microsiflons de 127, RCA-

Victor, LM LSC, $1354,

Ce nouvel enregistre
ment de l'œuvre célebre
de Verdi tirée du fameux
roman “La Dame aux
camnélias ”, d'Alexandre
Dumas. fait revivre la
légendaire image de Mar-

Buerite Gauthier, dont le

rôle est ici magnifique.

ment interprété par Anna
Moffo à laquelle Richard
Tucker, dans celui d'A!
fredo. et Robert Merrill
dans celui de Germont,
donnent fort bien la ré-
plique.

Du travail impeccable
sans bavures, avec la quz-
lité, mais parfois aussi
les excès, sinon les dé-
fauts du “bel canto”. trop
généreux ou larmosant.

,

sacrifiant la beauté de la
sobrièté de l'école fran-
Çaise au Iyrisme grindilo.
quent el à l'effet théâtral
débordant. Cet aspect est
particulièrement remar-

quable lorsqu'il s'agit
d'une œuvre littéraire
aussi authentiquement

française que celle
transposée par des [ta
liens sur le plan lyrique
avec la puissante facilite
d'expression d'un Verdi
qui n'en demeure pas
moins un compositeur
excellent.

Soulignons avec joie les
grandes qualite» de Mme

Anna Moffo dont la
beauté extraordinaire de
la voix s'appuie sec bon-
heur sur une techaique
de premier ordre. ce qui
en fait un soprano-colora-
ture à caractère lyrique
des meilleurs qui soient
au monde à l'heure
actuelle. L'organe pur
sant et généreux d'un
Tucker ou d'un Merrill
allié à une grande expé
rience scénique fait que
cet enregistrement nous
procure de vraies heures
de détente agréable à
l'audition de cet opéra
toujours en faveur auprès
des fervents de l'opera.
Un bel album pour la
discothèque.

Manuel MAITRE
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Quand les ccemédiens sont peintres
par Jacques BAROCHE

On sait que de nom
hbreuves vedettes ont des
talents multiples. Certai-
nes sout à la fois comé
dtens, chanteurs, dan-
seurs D'autres écrivent.
On sait moins que le goût
de la printure est asse:
répandu parner elles, Nous
avons rendu visite a cinq

d'entre elles, dans tou:
atelier. au milieu de leurs
toiles préférées.

(AFP* — Je n'ai qu'une quin-
zaine de tableaux a vous mon.
trer, avoue Jean Marais. lour-
Quoi si peu” Parce que tout
sitiplement. je n'ai pas le
temps, Depuis quelques années,
j'enchaine un film avec une
pièce. souvent les deux à la
fois. Il m'arrive d'entreprendre
un tableau et de mettre deux
mois à l'achever. Je peins aussi
pour mon travail, c'est-à-dire
pour le théâtre et le cinéma,
des maquettes de décors et de
costumes. Oui. je reste en con-
tact avec le milieu artistique,
Picasso. Corteau. Buffet. vel.
Mes peintres préférés? Cézan-
ne, Manet, Renoir, Van Gogh.
Bosch. Carpaccio... Ce que je
pense des abstraits? Je n'ai en-
core jamais été ému par le
mouvement non figuratif.

C'est dans sa propriété de
Seine-et-Oise que Jean Marais,
pendant ses rares moments de

. se consacre à son violon
d'ingres favori. C'est pour lui
un repos, une détente. une pas-
sion, Son oeuvre comporte une
singtaine de toiles de qualité.
It est remarquablement outiilé
et possède un materiel de pro-
fesstonnel. Mais actuellement. il
a autre chose à penser. Ses
fils de cape et d'épee l'absor.
bent totslement Ft la sère
n'est pas près de se tarrir —
“Le Bossu™ “Le Capitan”, “la
Princesse de Cleves” — et, cn
me temp- “Le Capitaine Fra-
casse” et "Le Miracle des Loup-"
wec Rosanna Schiaffino.

+ + +

  

  

  

  

Micheline Presle, dom 1a mire
vtt peintre, eut naturelle

Jean MARAIS se consacre à
Marnes la Coquette. C'est pour lui un repos, une détente .,.

 

f
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Micheline PRESLE est extrémement méticuleuse en peinture, Elle “fignole” ses sujets.

ment très douée pour le dessin.
Elle qui. dans la vie. a un cote
insouciant el est plutôt nézh-
Bente. est extrémement méticu-
leuse en peinture. Elle met un
soin particulier dans le détail,
elle “fignole™ ses sujets. Elle

travaille d'instinet. sans rudi.
ment sérieux. Côté cinéma, elie
h'arrête pas de tourner. Après
Tes Grandes Personnes” et

 

‘L'Amant de cinq jours”, elle
tourne actuellement. à Rome:
‘L'Assassin”, avec Marcello Mas-

 

trowanni.

— Depuis quand puignez-vous?

Micheline Presle répond à no-
tre question par un éclat de
rire. “En classe. au lieu de tra-
vailler ma géographie, je m'amu-
suis à dessiner, N'importe quoi,
des bons hommes, des bateaux,
la tète du professeur. Ça nuisait
à mes études. Résultat, je rem-
portaavec régularité le pre-

*

la peinture dans sa propriété de

mier prix de dessin. C'était le
seul,

“Mon inspiration? Nettement
farfelue. un humour un peu ma-
cabre et aucun plan tracé d'avan-
te. Fai quelques tableaux de
cimetière. C’est du genre luçu-
bre comique. Je travaille sur une
table de bridge ot, cn guise de
palette, me sers d'assicttes de
cuisine. une technique. comme
vous le voyez. assez spécisle”,

* * *

Pierre Brasseur véritable v<-
thète en peinture. cultive tous
les genres; le portrait. le pay
sage, la nature morte. Ii proceds
souvent par collage, c'est-àdire
qu'il colle sur la Loile, par-des-
sus la peinture, des éléments
étrangers: pierre. Carton. tissu
qui donnent au tableau des ner.
vures et du relief. Brasseur, tou-
jours en grande vogue apres
trente ans de carrière. alterne
theatre et cinéma A l'Athénee.
il poursuit brillamment son duv
de “Cher Menteur” avee Maria
Casarée A l'ecran, il vient de
camper dans “Candide” un per-
sonnage simiesque. Dans “Pleins
Feux sur l'assassin”, nous le
verrons tragique. Il a terminé
“Vive Henri IV, vive l'amour
«t tourne "L'affaire Ning B°
avec Nudja Tiller.

 

— Comme vous le vosez. dit
Pierre Brasseur. par toutes ces
toiles qui encombrent mon ap
partement. je suis puntre. J'ai
fait mes premières armes, à qua-
torze ans, chez Colarossi, mais
déjà, cet art m'attirait beaucoup
moins que le théâtre. Et les
tickets de nus que mon père
me payait pour travailler dans
les académies de Montparnasse,
je les revendais à des copains,
pour suivre les cours du Con-
servatoire. Les maîtres qui m'ont
mfluencé? Matisse, Braque, Pi-
asso, les abstraits figuratifs. les
Impressionnistes fauves, le cu.
bisme. J'expase aux caves de la
tour Eiffel. Si vous êtes connais-
seur n'hésitez pas. je vous ferai
un prix...

* + *

C'est à la galerie Stadler que
nous avons rencontré Maurice
Ronet. ‘J'ai débuté, dit-l. à dix
neuf ans, seul. sans professeur,
D'abord le dessin. puis la pcein-
ture. Je me suis inspiré des
Krands maîtres. dont j'allais ad
mirer les oeuvres dans les mu-
sécs. Si l'on veut réussir dansl'abstraut figuratif. it faut savoir
comment pergnait Michel-Anue
ou Rubens. J'ai des toiles, àRome. à Tokya, à Kio. à Chica-
Ko et à Paris. En ce qui concerne
ma technique, elle ost tout-à-fait
personnelle. Je fahrique mor

même mes pigments et me, cou-
leurs. J'emploie de grosses bros-
ses. pas de pinceaux. Je ne me
sers ni de chevalet. ni de palette
et peins directement sur la toile.
Mes peintres preferes? Greco,
Goya. Sam Francis, Dubuffet”,

C'est un peintre ‘engagé’. 1
à fait plus de cent toiles, mars
tl n'en reste plus qu'une qua-
rantaine en circulation, les au.
tres ont été perdues ou aban-
donnees. Il est touiaurs en con-
tact avec le monde artistique.

Il est au courant des écoles qui
se créent au sem de cette ac-
tivité sans cesse renouvelée
qu'est la peinture contemporal-

ne. À travers Fautrier, Braque,
il est a la recherche d'une nou:
velle académie non fisursuve.
Ronet duluisse un peu la peintu-
re. car 1 est tres sollicite pair le
cinéma. Après "Les Grandes
Personnes", “Portrait robot ‘
avec Nana Michuel”. il va com-
mencer “La Muse a mort * de
Jean Domarche

  

* kw

C'est par le dessin que Juliet.
te Mayniel ct devenue cume-
dienne. Chez les grands coutu-
riers quelle freéquentait. elle
composait de Houveaux murteles,
Des dessins de mode, elle passa
aux photos de mode. puis aux
Photos publicitaires et aux films
publicitaires. Enfin. les cours
metrages. C’est ann que de fd
arquille, elle a eté appelée à
faire du cuéma. Dans “Les Go-
delureaux” elle ne fatsait qu'une
silhouette fuzitive, une  socur
de charité, Vedette de "La Peau
et les Os”, elle sera bientôt
“Orphelia”, de Claude Chabrol,

— J'ai commencé nous dit-elle,
Par te dessin de modes. Du des-
sin à la peinture. d n'y a qu'un
Pas. Voici des gouaches, des na.
tures mortes. J'ai quelques pay-
Sages auvergnats. mais ils sont
restés dans le gremier de mes
Parents. en Aveyron. Je réussis
mieux dans la miniature, pour
laquelle j'amploie la technique
chinoise. Ul y à deux ans pen-
dant mes vacances aux Batéarcs,
J'ai exposé dans une galerie de
Majorque et. & surprise! j'ai
vendu la moitié de mes toiles et
de mes dessins. Mon mari n'en
revenait pas! Cela m'a presque
Payé mes vacances. Mes prefeé.
ronces vont aux Étguratifs et aux
surréalistes. Quant A l'art abe-
trait, polychrome ou non, ya
horreur de ça |

 



La vie moyenne augmen-

te constamment. Depuis
cent cinquante ans, elle a

plus que doublé. Nos ar-
rière-grands-pères ne dé-
passaient pas en moyenne,
les 30 ans. Aujourd'hui,

nous vivons à peu près 68

ans. Notez bien que ces
chiffres tiennent compte

des enfants morts dès la
naissunee, ce qui, évidem-

ment, fait baisser la

moyenne. 11 faut done les

considérer comme de siin-

ples minimums.

les femmes vivent plus

longtemps que les hom-

mes: apres 75 ans, elles

sont deux fois plus nom-

breuses. Les célibataires

sont plus fragiles que les

gens mariés: sans doute

meénent-ils une vie moins

régulière,

On vit tout aussi long-

temps en ville qu'à la cam-

pagne. Et pourtant la ville

a contre elle son manque

d'oxygène ct de radiations

solaires. Pourtant, à Paris
par exemple, les habitants
ont gagné dix-sept ans de
survie en cinquante ans.

Un Parisien sur sept dé-
passe 80 ans. La raison:

les conditions de vie sont

plus faciles à la ville, et

en cas de maladies graves

on y est soigné plus rapi-

dement.

Respectez les trois
disciplines

Dernier détail curieux :

ce n'est pas parce que

vous avez de l'argent que

vous vivez plus vieux. Bien

au contraire, après 65 ans,

les gens riches meurent

plus rapidement que les

autres, ee qui est vraisem-

blablement en rapport

avec une nourriture trop

abondante et mal équili-

brée,

Ce sont les maladies
anodines qui abregent

votre vie: rhumes, bron-

chites, grippes. Votre orga-

nisme, votre système ner-

veux, vos glandes sont

usés par la vie que vous
menez. Vous êtes alors à

la merci du moindre mi-

crobe, de la moindre affec-

tion. Pour vivre cent vingt

ans,il est indispensable de
vous discipliner sur le plan

physique, alimentaire, in-
tellectucl. Vous gardercz

un corps jeune et capable

de résister a toutes les
agressions.
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eJe n'ai pas ane trop bonne idee des ressorts
de votre vouure!»

 

1) Physique

Premier point; faites de

l'exercice, quel que soit

votre âge. Ne vous rouillez

pas. Cet exercice muscu-

laire duit rester raisonna-

ble ct modéré. A notre
avis, la marche à pied

reste de loin le meilleur.

Une demi-heure chaque
jour, une ou deux fois par

semaine : choisissez une
forét où l'air est plus riche
en oxygène et en électrici-
té négative qui apaise vos
nerfs.

Tous les deux suirs, pre-
nez un bain chaud de

vingt minutes à tempéra-

ture voisine de 40 . Massez

doucement votre corps

sous l'eau tiède en le tapo-

tant ct en le pincant légé-
rement. Cela fait baisser

votre tension. Les méde-

cins russes conseillent les

bains bicarbonatés.

Sachez vous detendre

Neuf heures de repos la

nuit vous sont nécessaires

Couchez-vous tot et restez

allongé dans l'obscurité,
même si vous ne dormez

pas. Enfin éviter de trop
fumer: essayer de ne pas

dépasser 5 cigarettes par

jour. Le tabac abime vos

artères.

2) Alimentaire

Les bonnes gens disent:
“On creuse sa tombe avec

ses dents. Ils ont raison.

Ou vous mangez trop ct

vous prenez du poids—or
l'obésité abrèége la durée
de la vie: un an par livre
en Lrop—ou vous ne man-
gez pas assez : vos muscles

s'atrophient. vos os devien-
nent fragiles. votre résis-

tance à la maladie dimi-
nue.

Apprenez à manger à

la mesure de votre faim.

non de votre appétit. I
vous faut de la viande:

choisissez de la viande rou-

ge et mangez-la grillée.

Jamais le suir!

3) Mentale

De temps à autre (au
moins unc fois par semai-
ne), consommez du pois-
son. Nourrissant, facile à
digérer, il fait baisser le
taux de cholestérol de
votre sang. Mangez aussi

des iégumes verts cuits à
l'eau et des fruits dont la

cellulose tonifie ot régula-

rise votre intestin. N'en

abusez pas.

LA l'ALKAE LU DIMANUHE, 2 JULLEL1061 23

VIVRE VIEUX
C'EST UNE QUESTION DE VOLONTÉ
QUELQUES CONSEILS
POUR Y PARVENIR...

“L'homme est immortel, à déclaré le docteur
Pauling, prix Nobel 1960; ce sont les excès de la
vie moderne qui le tuent ’. En tout cas, en inter-
prétantles statistiques médicales les plus récentes,
vous pouvez d'ores et déjà espérer vive 120 ans.

Mcttez-vous aux vaourts:

deux par jour. De temps à

autre. adoptez un régime

ne comprenant que des

fruits. des légumes et du

lait. C’est le meilleur
moyen de combattre l’ar-

tériosclérose.

Enfin, un peu de vin

rouge de qualité ne vous

fera pas de mal, mais pas

trop. Ni alcool, ni apéri-

tif, sans exceptions.

La retraite, c'est mortel:

les fonctionnaires retrai-

tés meurent plus dans les

trois années qui suivent la

prise de leur retraite qu'a

n'importe quel autre mio-

ment de la vie. Occupez

votre esprit, gardez une

occupation. Lisez, collec-

Uonnez des timbres-poste.

ou des boîtes d'allumettes,

allez au cinéma. Nimporte

quoi, mais faites quelque

chose.

Un psyecluatre vient

d'ailleurs d'inventer une

méthode bien simple pour

 

garder un esprit toujours

jeune: le soir en vous cou-

chant, choisissez une table

de multiplication. récitez-

la à l'envers. Quand ce

sera devenu mécanique,
passez à la suivante : 13,

14 et ainsi de suite. Très

efficace ! La manipulation
mentale des chiffres favo-

rise et maintient intacte

les connexions nerveuses

indispensables au bon fonc-

tionnement de votre cer-

veau.

Vivre vieux, au fund,

c'est peut-être une que. -
tion de chance, mais cost

surtout une question de

volonté.
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conversation anglaise eapognole

NOM

ADRESSE

VILE

EMPLOI

A€ÆàCE
+ POLY-GLOT

= je parle anglais
Oui, grâce à l‘exclusive méthode

de conversation anglaise

Poty.Glos
vous apprendrez facilement
a parler anglais durant vos

 

20 disques — 40 leçons
annon eur te

la radio et de le tcievis.on

BERGERON

\ Dictionnaire — anglais- français — HARRAFS

| Abonnement de 52 semaines à tn journal an“lais

PAIEMENT FACILE: aussi peu que $1.50 par semaine

aussi CONVERSATION

Espagnole et italienne avec Miville Couture
Remplissez et postez ce coupon pour plus de details

POLY-GLOT INC.

“Sans obligation de ma part, veuillez me faire parvenir votre DISQUE
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| mationne , su moyen de duques rt

de voire Récompanse au métite après enamens.

 

  

    

    

    
  

  

LPe. 2701

MONTREAL
1411, rue Staniey, Ch. 15

 

 



 

 

24 TA PATHIE DU DIMANCHE, 2 JUILLET 1961

La ‘nouvelle vague”de la chanson francaise

PACS IE LOVE= add o mid ia - IF hia

de ses propres ailes
On peut être la fille de deux grands artistes du tour de chant et

n'avoir aucun talent. Il arrive même que les rejetons des plus célèbres
chanteurs n'aient pas de voix du tout, ou chantent faux.

Mais il arrive aussi que les qualités de la mère et du père se trou-
vent réunies et comme combinées chez l'enfant. C'est le cas de Jacqueline
Boyer qui à hérité, à la fois, la tendre voix de violoncelle de sa maman et

"Ng

le sens du rythme et de la mesure de son papa.

Jacqueline Boyer vient d'usoir

vingt ans. puisqu'elle est nee lo

24 avril 1941. a Paris De Par.
elle possède te charme. l'elegan-
ce le “bec” scar elle sait etre
drole. Tallant. Elle a en elle
un melange curieux de “notivel

le Vague” et d'équilibre Ce peut
bout de femme (5 pieds et un
pouce de hauteur® sait ce qu'elle
seur Fc le veut lien.

‘Je suis née sous le signe
du Tuureau. dit-elle. dont les na-

tfs sont patients, volontaires.
Coucayeux... travailleurs si on
“les pousse”, Elle est tout cee,
et meme mieux encore, peut-etre

avec un joli visage frais, motu.

le des lèvres gourmandes ou

l'enfance s'atlarde un peu, des

cheveux sombres, au dessus de
deux yeux purs dont Bing Cros

by disait: “Elle à des deux de

Chat siamois ’

  

 

Su papa, C'est Jacques Pal,
3a Maïnan. Lucienne Boyer son

enfance se passu tout entière

près d'eux. à Paris, en Europe
autour du monde: “une enfance
Phileas Fogg”. dit-elle.

“Au pays des merveilles”
Elle a grandi. haignée dans

l'atmosphère des coulisses. sous
des luntières et le neon dans un
grand brouhaha de voyages et
de vilies nouvelles,

 

A six ans, elle embarque avec
sa maman pour les Etats-Unis,

vole

Cela s'est vu!

 

hâtivement cueills,

 

Tout comme le cinéma ta
vague +, en France. L'annee 190! promet de sérieuses
empoiynades en ce donne et piusieurs chanteurs
risquent, paraît-il. de perdre des lauriers trop

Puwrre BARIATIER. directeur
du Conservatoire du music-hall de Paris. présente
duns « La Patrie + les rotertes de certe nouvelle vague.

han-on à sa : nouvelle

  
favorite état celle des ‘Dod
gers”, Deux choses m'ont parti

vuliérement enthousiasmmee : les
lumières de Broadway, et vhez

“Blumendel*. un grand magasin.

à l'époque de Nuel: “L'Eer
Magique”. H s'agissait d'un °Û

de television sur lequel appa:
Taissait le Père Noel. On pousaut

Jul parler et lui passer des con
mandes: une sorte de come de
fees nt d'Alice au pays des mer-

les. car c'est la que j'a vu

les plus grands animaux en p-
luche...”

    

Jacqueline assistait #4 toutes
les répétitions de sa tbaman ©!
de son papa quaccompagnait ...
Frank Pourcel!

Entre deux représentations,
deux villes, sa gouvernante lui

inculquait les régles de la gram-
maire, l'accord des substantifs.
les mystères de l'arithmetique
et quelques chapitres de l'Histoi
re de France.

Au Couvent de

 

Pac fat wets penstonnats.
On ne ma ren

1 Je n'étais pas Une -
leve disstpee. bien au coarur

# de fus d'abord places duts
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Jucqueline BOYER

  

  

  

Pas ce cui le Couvent de LA- varie, à Budapest desunt ttes X presenl cle est Jacqueline

WHOA où je cotosais ls prin- mutle personnes a «le toute seule, dieu

cesse Murzuret de suede, Ces “On ne naval pas prévenue reels Vienne Crpouser en prit
les du coude de Paris... Mu Maman ma fae passer on debut de pompe à Sutnt-Hionove d'Fy-

are consolation 0 lon sonse, de deuxieme partie. en gnprow) lau an jeune chanteur cours
Anne part gue le regime etas te Jar chante sans trac Jets elle. Francois Lubisoa.

‘tes SUC et gues d'autre pail,
on ne regardalt un pen conune
ina abjet de curivsite Pensez
done: “Une fille d'actste
C'est» Meudon. chez les Donu-
Mcaillez, Que J'ai pu it'epanouir.

Ce ‘ont des Soeurs extraordaiar 1e
res et Je garde de mon sejour
Hez olles Un mmerveuleux seu
ur"

 

L'est à etre ans que Jacqee
line couumerçs à chantre File q

H2 jalious eu, à proprement par: le
ler, de professeurs de chant d

vais le prisileze de voir, dens

  

  

inconsciente
“tour” on a antonce mon nom
Les spectateurs. eux non
n'avaient pas ete prevenus

haret qu

 

«da fin de

que j'avais, en hongrois
cent du terroir. aussi drôle qu'en
fronçais l'accent marseillus.

Quelques mois plus tard, Jue:

te talsail sou entree dans
sa maittart Vetiait

ter, avenue Junot, of pen

uth ac

New York plus preciséinent,
* Quelle ville etonnante! Son
3er à la faxittialion que peut
exercer sur une petite fille ces
cemaines de tinldumes "1. Papi

me faisail assister a des mat
ches de baseball, Mon equipe
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BERLIN-OUEST (DaD) — I
y à exactoment 25 ans fut mise en
marche en Allemagne une instals
lation qui jusqu'ici est restée
unique au monde: la premire
liaison par television et télephone
entre la capitale Berlin et la
ville de Leipzig, située aujour-
d’hul dans la zone soviétique du
pays. Les ingenicurs de l'ancien
service central des postes beili-
nois avaient réalisé cette instal-
lation en collaboration avec l'in-
dustrie allemande de la télévision
et des Lélécommunications.

L'idée que les gens devraient
pouvoir se voir lors d'entretiens
téléphoniques, car la mimique et
les gestes sont une partie essen-
tielle de toute conversation. avait
déjà été exprimée par l'ingénieur
anglais Campbell Swinton deux
ans avant la première guerre
mondiale. Après que les premiers
appareils de télévision avec dé-
composeur d'images mecanique
aient êté construits, ‘la poste

 

l'Assomption
l1 faut croire que les résultat-

plus

années plus tard, ful mace on
pension.

terre
plus gran:

Ses debuts pu vu lieu en Hot

   

impériale alemande’™ od aloes ve i-
força de réaliser le projet

Le procédé technique était se-
lon les concepts actuels rrkative-
ment simple. Dans ane vabine
téléphonique on Lois habituelle
sc trouvait un “disque de Nip-
Kow”, avec 30 trous : il condui-
sait la lumière d'une lampe à are.
concentrée en un point mobile,
selon trente lignes sur le visage
de celui qui parlait. et dix cellu.
les photo-clectriques disposées en
cercle autour de lui transfor-
mutient la lumiere réflechie er sie
guaux électriques de ‘elevtsion
conformes à la clarte. Dans l'au-
tre station une Lampe 0 tcandes-
cence s'allumait au rythune des
courants d'images: sa luiniere
était rassemblée par le disque de
Nipkow en une image grossiere-
ment raccordez et teintée de
rouge.

Plus tard on introduisit le tube
de Braun dans la technique de la
television. On disposait aitusi d'un

“rasacller,
mire, san pers

repeter Les nier disque,

depassérent les prévisions Jes Bins Crosbie  ninatre, Dept + Une “amoureuse”
pussimustes de Lucienne Pichet et rant d'autres A ce moment ia. où disait <a

Boyer, car Jacqueline, quelques L'accent du terroir care Jacqueline veus
ver da lle
Jacques Pas...

 

TÉLÉVISION-TÉLÉPHONE POURSOURDS-MUETS
técepteur d'utages plus lutiineux,
Apres la mise au point des cellu-
les ultra-senaibles, Lu poste inupé-
tiale put reprendre son projet,
d'autant plus qu'entre temps on
avait acquis suffisamment d'ex-
périener 1 Berlin avec la premuee
re radio-teldvision du monde Ain-
st fut installé entre Berlin et
Leipzig un cable de television
avec UN seul conducteur entouré
d'un revetement de nietal. Tous
les 35 milles était aménagé un
amplificateur intermédiaire pour
renforeir les faibles courants
d'images Une image de tèlevi-
sion de 130 lignes de définition
donnait l'impression que l'inter-
Incuteur se trouvail immédiale-
ment en face,

Ce service de télévision-télé-
phone fut bientôt élargi, attei-
gnant Munich au sud du pays.
Un journal de Berlin parla d'un
“entretien” de deux sourds-muets
entre Berlin et Leipzig. L'un des
interlocuteurs, dotunant ses im-

apers elle envegistiant son pre

Lace of ot

ton ;
! Sa gentillesse, sa fraicheur,
sus sos elans su spontanectle Tont
PTS reudue des l'abord. sympathique

“ au public. sa voix douce, bien
UaareNEER tambree, le tient sous le charure,
se tordait litteralement Après N° chansons au ile choisit

pretacle, on tW'a explique d'ordinacre trés rylhmees, sont

 

Daignees de tendresse mais arce
Mesare, discretion, aussi lou
du melodrame que de la zuumau-
ve Mieux que personne, efle de-
fend les couplets qui font cratre
a l'amour, un amouc tranquatle,
douillet, conjugal.

“Vous iutes pas une passica-
NEN VOUS Stes Une Aone

lus à dit Jean Cocteau

En disque et à la radio. c'est
soja une vedette i li manque

“ pour etie consacres à la wen,
dave tr l'épreuve tes

Guiatides salles pattsentes,

  

  

a

frressions, décuara: NCSCiN.

went Jar salue l'image de mon
camarade, el l'image rendit te
Meme salut Pour plus de sécarie
té j'ai tait une autre tentative:
a mon interlocuteur, je demandai
la date d'une reunion, et la ré
ponse vint promptement”. Ainsi
avait été cree pour les sourds
muets, Un Moyen de communicas
tion sur de grandes distances
Malheureusement, la liaison fut
coupée dans le chaos de la deuxies
me guerre mondiale.

Comme le déclara le minis-
tère fédéral des postes et telé
communications, les travaux prés
liminaires pour une reprise des
communications par télévision et
teléphone sont achevés, Et l'on
doit compter que dans un avenie
peu lointain l'usager du téléphos
ne aura en face de lui une image
électronique de sou interlocuteur
dès qu'il forntera un numéro,
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Du patriarcat au matriarcat, le chemin est dangereux
un parle beaucoup de delinquance juvenile de ce temps ei
Permettez à un hremme de prés de soiraute aus de ron:

aprimer son opinion lu dessus, La détiiquance jurenite ne pro-
vieut-elle pas de vo gue les hormones wont plus d'autorite dus
leur foyer ?

Depuis environ trente ans les fennnes ont vodu pecter la
culotte comme on disait autrefois, et lou en voit les resultats.
On disait alors que les hommes etaient autoritaires ei dur. dusst
pour leurs femmes.

Nous étions doute enfants AK foyer de men pere. Nous aviens
un bon pupa et une bonne maman. Lorsque mon pere parlait.
tous Obéisstteut ana meve y compris, Jamar je n'ai entendu veileci
discuter un ordre de von pure, Il 0 y avait qu'une autonite, ta
srenne,

Dane won menage. jui eu moins d'enfants. six seulement,
J'avais le devoir de me faire ecouter. mais Fat en plus de mal ;
ma ferme étant ones soumise et plus enchine a disenter nies
ordres Tout de meme. J'ai reussi à conserrer un peu d'autorité.

Mais ce qui me natre le plus. ce soit mes enfants maries,
C'est 75% menns d'autorité chez me: garcons, Sons preteste que

la femme est la corepagne de Vhowone mes fs n'ont plus aucune
autorité. C'est la lemme qui aicne tout, NE croye. rOus pas que
c'est anormal ? Mes fils ne sont pas des pates molles. mais sans le
dire je m'aperçois qu'ils ne sont pas les maîtres Conanent feront

ils pour se faire oherr de teurs extant He sent le. compugueus,
les camarades de leurs entauts, mes its penrent commander deux,
trois Où cinq fore. c est te mure re altat

Mon pere arait de Vautoriite, 460 a, ex meins. et res tits pus
da tout,

Résultat: doux sans obeir, none, mee enfants oheessaient
noms et leurs enfants lors mene qu'ils ne sent que des nuoches,
n'obeissent pas du tout, Que feront vez jeunes plus tard ? Etant

habitues à tout acerr et a ue pas obetr. que ferentits ? Ne scront-

Ws pas des sujets propices pour la délinquance ?
De nas jours, ta majorte des hovone soa plo am ene a doe

rie au louer,
Et ta cause” ce cont be feu qua du leur érent Je ne ais

pas un adversaire des femme. lon de ta. nas we cee ge dil
abusent de leur mary duns SOT. de fuser. Je se ass que à
des honrues continuent de faire des temime de dec es core
en le fait depuis rene vingtaine daures de real To cn augmentant.

 

 

 

 

Creme, puble te modes Ent place ie toe 0 4 prete

tal et on ne peut tes blanes den nue pet.
Oueeeue, les qeunes mermages et on peg . .

de hommes dane chacun.
En sce mariont da petete vadume ré tout eus Pete

chaud pour rencontrer tout ces Content 4 ener 

et pret a tour pour phare + fa dan ae
Apres quelques anor peda ee Alacer or helo

monsieur prend le torchon …,
Artue le petit bobo onadana etant Grigaée dort -5< belle

nuits. Malgré son tracdii de sont neusieur 1 obbge de se lever

pour voir au moche Maddie © chapeaute toute Le sdisons,
MOUSIEUT se CONtENtE des re te Er en ja «+ de tece h

sortes et de toutes te
EU pres un peur a Ire weaning es, ei quarante, ee coque

le panvee mary flanchern et fa pureponte petite wade | devon.
dera pourquor. N'eu war telle pe: abuse un peu?

Les hommes ne ent pu. putes ef chow daw: notre
tout est pour la ferme Dan: lie tours on Fhoriine r
ce rent des foyer benreus : la femme n'es pas nec
tve esclave et l'autorité reste a Fhourme.

Nos Jeune: vase. ne sont pas gate: wi plus Ou côté gastro
Reonique dis en indregent de: run me hot dog: +1 des chip .
Je me fais riens a cron mas mu d7 sons Tir pressien que Lux
ne sail plus fatre « nanuger.

Ave. tous deu goats wereThéconis, a. anche Dad
dans la teucanere ? Ft de (6 aie son #7 Dara bred?
Et du porc frars ace nes patates gare Di de, rane torres
et des feces aw dard ?

On pont on roger du bon pong

terte: ?
Voyet-vôu ue Te 00e 1euane- pa ser de saut

à futre à manpe-
Je les plains not panes Lis woot dee uistomabiles 2+ des

trucas lis n'auront pia toutefois cette petite famine bleus que
MOS eres ei té Goan nOTCE il en co been entretenir, Di ue

sauront plu vere. bon dirait ane cela ~ ec a gu si Je plains nos
PUNE JOURS

onteurs
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YN OPED RADOTED X PEUT ETRE

Je vais en surprendre plusieurs, cher vieux Radoteux, en
disant que je suis d'accord avec vous, du moins sur un certain

nombre de points.
Prenons-les a la suite, si vous voulez.
Cette question d'autorité, ne craignez rien, vous n'en inventez

pas la constatation. Beaucoup de sociologues, de juges, de juristes,
un grand nombre de directeurs d'institutions d'enseignement ou
de redressement disent exactement la même chose que vous.

Pour ter les Etats-Unis, ou le matriarcat — la domination
de le mère dans la maison — est érigé en systeme, la plupart des
pays obliquent graduellement vers cet état de choses. Dans les
pays où le père est encore la pieine autorité, il n'y a pas de
délinquance juvénile. Mais à mesure que la femme ‘s'affranchit’

la délinquance juvénile augmente.
C'est qu'il y a un phénomène absolument naturel dont nos

humains ne veulent pas tenir compte, Le père est le pourvoyeur,
le maitre du foyer, La mere représente le devouement et la

  

tendresse, Cola n'est pas une invention humaine. mais bien un
état de la nature. La plus humble des bétes obéit à cette loi
d'instinet. En faisant de la mère le pivot et en réduisant le père
à un rôle passif, l'équilibre psychologique est rompu. Les enfants
ont besoin qu’une voix d'autorité les guide, ils ne la trouvent plus.
Se tournant vers la mère, à * la tendresse et indulgence.
Or, il n'est de pire poison pour l'enfant que cette tendresse,
justement, qui ne se termpère d'aucune véritable autorité, que
cette indulgence dont le moins qu'on peut dire est qu’elle
est coupable.

Le vieux système, même s'il deplairait jourd'hui a l'orgueil
de nos jeunes femmes émancipées, avait du bon. |! était,
certainement, le seul qui FOr naturel.

donnons au pere l'autorité premiere. C'est lui le
pourvoyeur, lui le responsable; il a le droit fondamental de
posséder, par conséquent, l'autorité. C'est à lui de prendre les
grandes décisions, à lui d'imposer son avis, à lui d'ordonner
l'obéissance. Nous ne sommes pas des idiots. nous savons très
bien que même au sein de son autorité absolue, notre père restait
vulnérable. Si notre mère lui obéissait devant les enfants et
semblait d'une soumission totale, elle arrivait bien, dans le secret

  
 

  
  

 

  

    t qu'un, c'était ainsi et aucune
discussion n'était possible, au temps, souvenons-nous-en
avec nostalgie, où la délinquance juvénile n'existait pratiquement
pas! Vous aver donc, sur ce point, parfaitement raison.

Le compagnonnage de l’homme et de la femme, à mon avis,
ne doit pas exclure Une certaine hiérarchi Et il ne faut pas
confondre une certaine égalité qui est peut-être louable, quoi que
vous en disiez, avec l'abus en sens contraire qui prévaut aux
Etats-Unis, ou l’homme est relégué au quatrieme rang, lors que
la femme a tous les droits, tous les privileges.

J'admire intensément un homme qui lorsque sa femme est
mal portante. mettra la main a la pate et fera marcher le foyer.
J'ai connu des cas à la douzaine. de ce genre. et je dus moi-même,

au début de mon mariage et parce que ma femme était malade,
laver et rincer des couches. Et c'était à l'époque ou, d'une part,
la guerre se déroulant, les machines laver etaient introuvables,
et. d'autre part, eussent-elles été disponibles, nous étions trop
pauvres pour nous en procurer, Ce souvenir m'est bien émouvant,
je le crois important dans ma vie.

Mais autant j'admire l’homme qui aide sa femme vraiment
malade, autant je méprise l'homme qui colletaille des besognes
ménageres sa journée de travail finie. Je sais une femme qui
trace le programme de travail de son mari en fin de semaine.
Elle deteste les travaux de menage et aime à sortir. C'est donc
notre pauvre bougre qui balaie, qui fait la lessive et fait mème de
la mangeaille a mettre dans le frigo pour le reste de la semaine,
afin de libérer madame des soucis de la cui C'est odieux
et cet homme est coupable de se laisser faire ainsi.

Qu'un mari se leve la nuit lorsqu'il doit partir a l'usine a
huit heures du matin et partois plus tét, surtout lorsque la petite
temme, fatiguée si l’on veut, n'est pas plus mal portante pour
cela, est du dernier cynisme. C'est de l'inconscience. Chanceuse,

cette femme, si le mari ne fout pas tout en l'air, comme vous dites,
æ@ quarante ans.

Par son autorité sage et tranquille. par son jugement et son
bon raisonnement, un homme peut obtenir le respect de sa femme.
Mais en refour, celle-ci peut obtenir respect, aussi, par la bonne
tenue de sa maison. l'abondance et la santé des menus qu'elle
prépare, par le respect de l'autorité paternelle inculqué aux

enfants,
Je scandalise fort probablement les jeunes femmes. Je le sais

et je suis d'accord avec vous qu'en se mariant elles veulent tout
avoir, Voila pourquoi un si grand nombre de jeunes couples sont
dans les dettes par-dessus la téte, Voile pourquoi un si grand
nombre d'hommes encore jeunes, de quarante ans a peine,
meurent subitement. La pression de la vie moderne est terrible,
pourquoi y ajouter en exigeant qu'au départ, des ouvriers vivent

comme des millionnaires ? Ce n'est pas la un panégyrique de la
pauvreté, mais une simple exhortation a 1a sagesse...

Bien sur, Quand on s’en est tant mis sur le dos, tout se
déséquilibre ensuite, à partir des horaires ménagers à se rendre,

ce qui est pire, jusqu'a l'entente conjugale.
lt existe un peuple, voisin de nous, qui sape toutes ses

institutions à la base, simplement parce qu'on y a oublie la loi

naturelle la plus élémentaire, celle du partage logique des
response tés entre l’homme et la femme, le premier restant le
maitre et la deuxième acceptant je fardeau de ses devoirs comme
l'homme a accepté le fardeau de ses responsabilités. Ne
commettons pas l'erreur d'imiter les Américains sur ce point, et
tentons de conserver ici ce bel équilibre qui est synonyme de
santé conjugale.

Ainsi, combattrons-nous directement les causes de la
délinquance juvénile...

Quant au jambon fumé, aux tourtieres et aux fèves au lard,
ie suis un peu moins d'accord. Je dirais méme qu'avec les
innombrables apports à la bonne cuisine Qui sont aujourd’hui
disponibles, avec les appareils ménagers toujours de plus en plus
efficaces et automatiques, il n’y a aucune raison pour qu'une
femme cuisine pendant quatre a six heures. Ne soyez pas -—- ne
SOYONS pas! — traditionalistes à ce point. Je troquerai volontiers
ces anciens mets, devenus beaucoup trop lourds pour nous les
citadins qui ne brûlons plus les calories par millions, pour certains
autres mets, facilement apprétés, Qui sont aussi appétissants et
même délicieux et qui permettent à nos femmes un peu plus
de loisirs,

Car je reste en faveur de la bonne vie pour nos femmes,
mème si ie prone le retour du patriarcat.

     

  
  

   

 

 

Petites réponses à de petites questions
QUESTION: A qui tant il se
dresser pour travailice an Sere
tire Cri! à Ottana?

QUESTION: Que faut * pour
deveiur miacicien ? HEMOL

REPONSE : Du talent,
BEL ANGE + +

REPONSE A la Commission du QUESTION : Je suis une prune
Service Civil, Ottawa, Caneda. TLC de 16€ UNE CU Gn GS

  besem de © à à des ne wr ee wi Le ben. die
ze cn'adreser ? MEISE “ete Ween pense cou ?

REPONSE : A volrg mere. 1k
+ + + PEPONSE : J'en perse que nous

QUESTION: Jai 20 an: mar  mélons la politique sux plus
ra blevule veut Gite at € vers drèles de choses.

 

 

À MON IDÉE
Anita me dit : “Je trouve

bite que les politiciens, que
les journaux, que tou? te
monde dans le Québec, sem-
blent pris d'un besoin terri
ble de laver son linge sale
en public... “C'est mauvais,
mauvais, parce que c'est de
donner une bien mauvaise
Opinion aux étrangers...”

 

Je cite textuellement, bien
sûr.

Et je proteste.

Il n'est pas béte du tout
que cette lessive s'accomplis-
se. ll est même temps qu'on y
arrive. Que ce soit en matière
d'hôpitaux, de ristournes po-
litiques, de prévarications
quelles qu'elles soient, ren.
dons grâce à Dieu qu'entin
dans notre province nous puis.
sions extirper les vers ron-
geurs.

Donner mauvaise presse

aux étrangers sur nous-

mêmes? Ne vaut-il pas mieux

qu'à l'étranger, justement,

l'on sache bien que nous n'ai-

mons pas la pourriture et que,

si elle se manifeste, nous la

délogeons énergiquement ?

Personne ne peut nier
que la nature humaine est en

soi portée aux faiblesses. De

nous prendre le visage de

saints canonisés, habitant un
pays où ls vertu triomphe

à tout coup et le vice jamais,
mais au grand jamais, ne

trompera personne,

 

Or, puisque nous sommes
humains, que nous ne pouvons
leurrer l'étranger à ce sujet,

l'estime que nous l'inquiète-
rons beaucoup plus en pré-
tendant être des saints, qu'en
admettant ne point en être,

Et que nous avons au contra
re un grand mérite à ses yeux,
celui de nous vitement laver
de nos souillures lorsqu'elles
se produisent.

  

L'hypocrisie est un mal

C‘est peut-être le plus grand.

A cause de l'hypocrisi

  

en

fonction de l'hypocris pre

voquée par l'hypoc , +

 

développe toujours la fosse

la plus puante de hontes et

de saloper C'est l'hypocri-

sie qui tient en place les

monstres sacrés, c'est elle qui

permet les pires préverics-

tions. Ce raisonnement du lin-

ge sale qu'on lave en privé,

c'est la base même de l'hypo-

crisie, Sous ce prétexte, on

cache et on blanchit. Mai:

sous la biancheur apparente,

sous le chaulage accompli en

vitesse, la nuit, quelle saleté

se cache? On passe l'éponge,

mais ce n'est pas un procédé

à la Monsieur Net, qui “extir-

pe la saieté la plus tenace”.

C’est le système des sépul-

cres blanchis, dont, vous vous

en souvenez, Jésus parla avec

assez de passion!

  

 

NOUVEAU ROMAN
de Yves THÉRIAULT

CUL DE SAC
eLh passionne 4€

1raue er
ir monde,

EN MEME [EMPH:
ENFIN A PRIX POPULAIRE!

Be wditinn Han ce

AGAGUK
e Preinier pix Mnérate
Tooter de Quel

® Urnteh Prix cp Jury ei

® en français : 10€ Ie
+ langnes étrange 46e nutile
LA présente cote ot eee
Tomes en sentr à 4106 Lon ‘
seu: 3200.

Commander ren Hires ut rie
IIUNet -
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frais de poste
Yes THERIAULT, Cader postal 165
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tre avec

Le, Wilfrid Meloche
Les fleurs fanées des pivoines sont coupées, si ce n'est déjà fait.

D'ailleurs, on ne devrait jamais tarder à enlever toutes les fleurs fanées

des plantes vivaces dès que cela se produit. On empêche ainsi les fruits de

se développer et de mûrir leurs graines: on conserve toute la vigueur pour

le développement des plantes, à moins qu'on veuille multiplier certaines

espèces par semis — ce qui est rarement le cas. Seules, les variétés non-

hybrides se reproduisent fidèlement par semis. La grande majorité de nos

vivaces de jardin étant des hybrides. il est done inutile de songer à les

multiplier par semis.

poo xen

 

Boutures de lilas

Nous avons dit deja gue les
lilas peuvent être multiplies

 

               

  

    

 

  

            

 

 

 

   «Son lopin à lui a maison a lui
‘xirer davantage ? +

Par houturss de tiges Vertes.
Cependant, 11 faut ajouter que
seules les houtures ri trop ver-
tes, ni trop aoûtées tou mures)
ont des chances de reprise. L'epo-
que propice pour prelever les
bontures varie d'une année à
Vautre: pour reus<sir à obtenir
des résultats, il importe de pré-
lever un petit nombre de bou-

lures à quelques jours d'inter-
valle a trois ou quatre reprises.
On s'assure ainsi que sar je nont-
bre de boutures, plusieurs au-
ront la constitution idéale pour
le développement des racines.

 

      
limbe des feuilles

réduit de moitié.

Pensées

C'est au cours du mois de
juillet que les Pensées sont se-
mies de même que Jes autres
fleurs bisannuelles: Campanules,
Myosotis, Pâquerettes et Oeil
lets de poète. Toutes ces fleurs
ésaveront lea jardins le prin-
temps suivant. Les semis sont
faits dans des pots individuels
pour de petites quantités. On
peut aussi semer dans une cou-
vhe froide en disposant le semis
en liynes. Pour conserver lJ'hu-
midité nécessaire à la germina-
tion, des toiles de jute sont pla.
eves sur le sol, jusqu'au manseut

hien

ffeuilles coupées près

de la tige

Bouture de lilas

de la levée des semis. Lors des
arrosazes, on humecte la jute
Ams, on ne dérange pas les
craines et la jute agit comme
paillis en conservant le ol hu.
made plus longtemps. Lorsque la
“ermination commence. on en
leve la juste et l'on place des

“lates pendant quelques jours
pour habituer graduellement les
plantules à la lunuère solaire.
Les arrosages seront fréquents
et copieux. LU he faudra pas ou-
blier de sarcler sans retard dos
que les mauvar-es hrbes <e
moestrent le nez.

  

  

  

   

  

 

 

Vacances

L- mois de juillet marque le
debut de la puruale des sacan-
ces. Helos! le jardin ne Jaisse
jamais beaucoup de repit. Ce-
pendant, il est bon de s’cvader
parfois ct alors il faudra. avant
de parur, laisser le jardin dans
le mucillenr etat possible. Un
sarclage complet aura pour ef-
fet de laisser le jardin propre et
n'oubliez pas de détruire les in-
sectes. <ii y a lieu. Un jeune
garçon du \oisinage peut sans
doute tondre la pelouse...
moyennant rémunération, St la
temperature a viv chaude et sé
che, il sera bon d'arroser eo-
pieusement. Et puis. quand tout
est en ordre... il ne reste plus
qu'à partir et je vous seu-
haite “Bonnes vacances”!

 

 

    

Taille de conifères

Chez les conifères. les nouvel-
les pousses de l'année complé-
tent leur développement au cours
de juillet. C'est le temps de les
tailler, Cela s'applique surtout
aux conifere: utilisés pour la
confection de haies. M faur être
prudent : ne jamais taller dans
le vieux bois, sauf pour quel-
ques rares exceptions, comme
certaines formes de Keneveicrs

et d'ifs — où alors il est pos
sible de tailler plus severement
pourvu que de jeunes ricnvaux
went près de la coupe que lon
pratique caf ceux-ci camoufle-

rent et remphiront le vide laisse

par la taille.

* A<.tu perdu quelque Tose Tr
«lle! Dis don  

\
Ÿ tige coupée sous

Arrosages
Lorsque le jardin a besoin

d'etre arrose 11 doit l'étre copieu
sement. Pour y parvenir, on em
plois un arroseur automatique
qu'on laisse fonctionner pendant
au moins deux heures, Las arro-
sages sont faits de préférence le
matin où le soir. Durant le jour
Je soleil évapore une grande

  

 

O

 

PiSGDERAREReMRSSRéet MER

Il à des relations!
LONDRES — Ja nomination. à l'âge de 42 ans

«ulement, de lord Cromer comme directeur de la
Banque d'Angleterre. a donné lieu à de nombreux
commentaires. On parie de favoritisme exagéré. A un
reporter impertinent qui lui demandait s'il ne serait
pas. lui aussi, par hasard. neveu de M. Maemillan. lord
Cromer repondit : 7 Non.
voisin de campagne de M

Elle proteste contre tout
LONDRES — Depuis cinq ans, une citoyenne

britannique se refuse obstinément a payer la taxe pour
son chien. En signe de protestation - dit-elle - contre
la Bombe H, le réarmement allemand, la déclaration des
Droits de l'Homme, la guerre d'Algérie et Ja politique
du gouvernement anglais.”

  

un noeud

anabtité d'eau qui rend les arro-
sages moins efficaces, Puis, al
y a le danger que certaines
plantes on certaines Fleurs soirnt

affce D existe d'iuHieurs nn
autre fait. c'est que dans certai

nes villes, eertaines municipals-
tés, il est défendu d'arroser les

parterres durant le jour au
cours des periodes de secheresse.

 

Mais je suis en revanche

Churchill
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...chaque bidon
regorge de qualité!
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33e épisode

ERAGE

1} Les cavaliers stoppèrent net. “Jetez vos armes, les
gars, Ov je vous brûle la cervelle à tous avant que
vous n'ayez eu le temps de battre votre amadou. Et si
vous essayez de me descendre pas un de vous ne
réchappera, car j'ai là mes compagnons qui ont ordre

de tirer au premier coup de feu...“

2) En effet, derrière les remblsis besient les gueules
d'acier des tromblons et une rangee de feutres
déplumés trahissait dinquiétantes presences. Mèéches
ellumées toute une troupe de bandits semblait attendre
là. Comprenant qu'ils n'étaient pas en nombre, les

soldats jetèrent les armes.

Tor anges

 

3) Bras d'Acier parut alors. Tandis qu'il tenait

l'escorte en respect, Cartouche alla lui-mème cetirer
de ta chaise postale tout ce qui lui parut bon comme

butin, (I garda les armes mais laissa repartir tout le

monde en vie, à la grande déception de Bras d’Acier.
on l'emporta toutefois sur ses regrets

  
4) “Ton coup, c'était du tonnerre Et tout seul

encore |” — “Non, vieux père, € it du cirque.

Cels peut réussir parfois, mais ce n'est pas dv travail

sérieux, Par contr i, tu as une méthode éprouvée,

tu connais toutes les ruses. Si tu entres dans ma

troupe, tu seras chargé d'éduquer et de dresser toutes
les jeunes recrues.”

  

 

  
  

(ROSE (Snda ES
oc LE PREMIER CHEF DE BANDE

  

 

  

5) Cartouche ajouta: “WN mous faut des troupes,
mais les mannequins aussi sont à ir. Je les ferai
préparer à Favance per un vi accessoiriste du

   

 

Théâtre ltalien qui est aussi notre grimeur attitré.
Et chaque peloton de brigands en aura quelques-uns
pour compléter ses effectifs et impressionner

davantage ".

 

  

  

6) Ainsi fut fait, Les ‘idées ” de Cartouche avaient
la grande qualité de pouvoir se réaliser très vite, car
il ne les lançait qu'après en avoir réglé tous les
détails Peu a peu les voyageurs qui sillonnent la
France commencent à trembler. Le nom de Cartouche
à largement déborde Paris. Les cartouchiens “fleu-
rissent en province”. lls sont partout, véritable

armée clandestine,

 

 

 

7) Qu'une voiture essaie de faire demi-tour et
d'échapper à une confrontation avec ces cavaliers
sux mines patibulaires, ceux-ci n'hésitent pas à les

poursuivre et à les rattraper,

 

8) Ensuite on procède à une fouille soignée des
bagages. Durant l'opération, les postitions et les
voyageurs sont fortement noués de cordes, ficelés
comme des saucissons, puis couchés sur le ventre le
long de la chaussée. ls demeurent dans cette position
lusqu'à ce qu'un passant vienne les délivrer. Cartouche
ne veut pas qu'on leur fasse du mai, m: qu'on se

contente de les alléger de leurs richesses,

 

 

 

RESUME: Dominique Carteuche a organisé dans

Paris une immense association de voleurs. 11

possède des affiliés jusque dans l'armée ot Is

police. Mais Cartouche rêve d'élargir son horizon.

Le chef des brigands de la forêt de Bondy, aux

environs de Paris, lui a donné rendez-vous.

Avec lui. Cartouche attaque un carrosse de
Vintendance.    

 

9) Les cartouchiens itinérants et provinciaux rappor-
tent des renseignements au Quartier général. Ainsi,
le Palais-Roysl vient-il à peine de recevoir avis que
ls sultan de Turquie, le Grand Seigneur, envoie
une ambassade extraordinaire en France, que déjà
Cartouche donna ses instructions concernant la garde
d'honneur spéciale et très secrète qu'il compte détacher

auprès de Son Excellence musulmane.

  

10} Il déroule devant ses lieutenants de service un

long parchemin. " Voici la liste des bagages de Son
Excellence : vaisselle d'or et de vermeil, tapis, soieries,
armes, pierreries pour le Régent, et présents pour le
petit roi, dont un automate d'argent orne de pierres
précieuses, des instruments de musique en cristal

et or, etc.

  

11) "Mes amis, tout ceci est pour mous, vous vous
en doutez, et je vous signalerai au passage que notre
Régent a deja des pierreries à na savoir qu'en faire.
Occupons-nous donc du Sublime Pacha, Toi, Petit
Létard, qui as la spécialité de ne pas te faire
remarquer, tu vas partir pour Lyon et ensuite pour

Marseille.”

 

V2) “Entragues, le Petit Marquis, es! an ce moment
à Lyon. Je vais donc me mettr vs ses ordres ?N —
“Justement non. Pour cette affaire, je nagiral pas à
le façon ordinaire. Le Sublime Pacha va, sans nul
doute, avoir une escorte renforcée. On s'attend que
nous aftaquions. Eh bien, nous N'ATTAQUERONS
Pas. Petit-Lérard, tu agiras selon la manière que je
vais te prescrire, aidé de deux ou trois complices que

te vais te nommer en secret.”

  

  



 

LA PATRIE DU DIMANCHE, 2 JUILLET 1981 2%

SPORUNNESare 

’eteur à 85
On a encore tout frais à la mémoire le magistral coup de circuit de

Bill Mazeroski dans la 9e manche de la dernière partie de la série mondiale
de 1960. Le joueur des Pirates faisait alors gagner son club contre les
formidables Yankees. Inutile de dire qu’au cours de tout l'hiver, Mazeroski
fut en demande partout. C'était le grand héros de l'heure.
Jusqu'au moment d'écrire ces

lignes, toutefois, Mazeroski n'est
plus une vedette, loin de là. Bill
ne frappait plus ou à peu prés
pas. en temps opportun ou non

Autres exemples
Mais, «l n'y a rien de vraiment

extraordinaire à cela. Comment ?
Eh bien, rappelez-vous d'autres

~
e

3

séries mondiales. En 1956, Don
Larsen devenait le premier ar-
tilleur dans l'histoire des classi-
ques & lancer ume partie par-
faite, soit sans avoir alloué un
seul coup sûr ou permis à un
seul homme de ce rendre sur
les sentiers. Maintenant avec ie
Kansas4"tty, Larsen n'a eté que
l'ombre de lui-même, si l'on peut

NRAAEEE

Herb Score était un nom qui apparaissait souvent
dans les manchettes, il n'y a pas si longtemps. C'était
un lanceur de grande valeur et sa réputation était
considérable, Méme, un jour, un propriétaire offrit un
million de dollars pour ses services. Mais, un jour
également, Herb Score fut atteint à un oeil par une balle
durement frappée. Il s'axissait d’un accident rare.

Score dut abandonner le basebali. I] y revint. Il tenta
sa chance. Mais, jamais il reprit son efficacité. Cette
année même, son gérant Al Lopez des White Sox de
Chicago lui donna toutes les occasions. Mais ce fut peine
inutile. Finalement, on en vint à prendre la triste déci-
sion de l'envoyer dans les mineures avec l'espoir que là
il reprendra peut-être son aplomb. Score avait gagné
38 parties en 71 auxquelles il avait pris part avec le
Cleveland. Après avoir été atteint par une balle frappée
par Gil McDougald des Yankees le 7 mai 1957, et après
un long repos, Score n'a pu gagzner que 13 fois. Herb

 

 
 

«st, aujourd'hui, âgé de 28 ans,

 

icurité

dire, méme <1l est encore dans
les majeures.

Bobby Thompson
Dans une partie éliminatoire.

en 1951, Bobby Thompson des
Giants cognait une balle pour
le circuit et faisait gagner son
club contre les Dodgers, alors
que la situation semblait déses-
perée. Dans les saisons suivan-
tes, Bobby n'etait plus uD frap
peur redouté.

Floyd Giebell
le cas de Floyd Giebell est

encore plus desastreux. Avec le
Détroit. il excellait au monti-
cule dans une rencontre contre le
fameux Bob Feller, le Cleveland
perdait et les Tigers passaient
dans la série mondiale. Eh bien,
croyez-le ou pas, Giebel ne de-
vait jamais gagner une partie
dans les majeures, par la suite.

Al Gionfrido
Toujours dans le baseball et

dans les classiques, un joueur
bien connu à Montréal, Al Gion-
friddo faisait toutes les man-
chettes en opérant une saisie
sensationnelle d'une balle frap-
pée sur le mur du terrain des
Yankees par Joe DiMaggio. On
déclara que c'était le tournant
de la sixième partie en faveur
des Dodgers. C'était en 1947.
L'année suivante, Gionfriddo
était de retour avec le Royal de |
Montréal,

Au hockey
Passons maintenant à ou

exemple frappant dans}te hock

 

SElave àesbonsmoments.

MERE

YTEX
Le meilleur des deux dans va remarquable

pues. gronde solidite du NYLON.

|

Uv autre joueur deviendra:
prêtre

Ce n'est pas souvent qu'on entend parler d'un athlète
bien établi dans un sport majeur qui passe au sacerdoce
Cette fois encore, il s'agirait d’un joueur des Leafs, Dick
Duff. MN y à quelques années, Les Costello, un excellent
portecouleurs du club de Toronto. devenait prétre
catholique,

le 2 avril 1950, les Rangers et
les Ked Wings étaient dans une
Te et décisive partie de la cou-
pe Stanley. Aprés 60 minutes
reglementaires, le compte était
de 3 a 3. Vingt minutes suivi-
rent sans changement. Dans le
2c engagement additionnel, après
8 minutes et 31 secondes, Pete
Babando donnait la victoire ain-
si que le fameux trophée au
club de Detroit.

Au début de la saison sui-
vante, il n'était même plus ques-
tion de Babando ou de son ren-
dement avee les Wings. 1 avait
été vendu aux Black Hawks de
Chicago ! Tout de même, à! fai-
sait beaucoup mieux que dans
la saison précédente. comptant
trois fois plus de buts.

 

Russell Oatman
I! y a bien des années, c'etait

en 1928, si la mémoire est bon-
ne, un vétéran rappelé des mi-
neures pour les séries, Russell
Oatman enregistrait le seul but
dans une partie contre les (a.
nadiens. L'année suivante, Oat-
man était renvoyé à son club
de Windsor dans le circuit infe-
rieur.

D'ailleurs, au hockey comme
dans d'autres sports, plusieurs
joueurs généralement ignorés
dans les parties régulières, se
sont distingués dans les series.
Ainsi Gus Rivers, il y a long
temps, et Gerry Plamondon, en
1950, s'illustraient dans les clas-
siques pour redevenir des joueurs

_ordinaires dans la suite.
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ECHECS)
ones Charles Robillard

au”
Ve adeptes de ee jeu vont priés d'adres-
ver leur correspendanre su chroniqueur,
à 2340 Bout. Mt-Mabert, Montréal 34.

 

PARTIE

 

D-
©-CxP CAR

   WTRa

“FIN Di
Noirs: 13 mace-

“RewFel
miaCIE
106Gi
IR mur
oF Piri mA
x MINI 5
105 Bd PAR
M dé Hum

Bianca”: 13 pièes
Blancs Notrs Finocg Noirs

TJGF 4 Fab TF
2 R #5 TT Dar
4-Tir sn b.24 8 Avan).

    

x uni ni
Wlance : 10 sce

Les Blanca posent et font mat
es 2 mouse ve te

FROBLEME Va 7760
Par M 3 Sinter

Nora 5 queces

FT
Fo
CT

   Ta puces 7
à joñent et font na
3 mouvements

OBLEME Vo 2261

 

   
«proces

 

Îttancs © 4 vines 7
Lau Blancs jouent et fom mat

en 3 memivemerts
PRORLEME Ne 00

Par MP Klett
Noirs : 6 piéces

   

 

Minnes :9 piéces
Las Blancs jroent et font mat

en 4 mou ements 

avec Jean Lacas

DEBUT DU CONCOURS

MONDIAL C.P.S.C. No 13

La plus grande compétition
de toute l’histoire du ‘Problème
canadien” debutera la semaine
prochaine dans cette chronique.
H sera sous Ja hauts direction

du Maitre-National Louis Giroux,
d'Ottawa et aussi directeur de
“La Revue Canadienne du Jeu
de Dames”

L'organisateur en chef nous
avoue sincérement que tout l'en-
semble du concours No 13 sera
une véritable démonstration de
problémistes professionnels. En
effet, et de façon simultanée.
toutes les oeuvres soumises ren-
ferment les trois qualités ma-
jeures principales qui sont dans
l'ordre suivant: 1—L'attrayante
présentation ‘apparence’. 2—
fe balancement parfait des
forces en présence ‘L'équilibre*.
3—La solution strictement sui-
vie des blancs (sans aucun mou-
vement intervertissable. Voilà
un trés haut standard scientifi-
que qui ne s'est jamais vu avant
dans tous les concours précé
dents
Pour la première fois égale-

ment, un grand concours de
* démolition ” coïncide avec le
No 13 et par ce fait. des points
additionnels seront crédites à

5 les solutionnistes qui sont
vment dans la course

aux lilres de Maitres. Cette in-
vitation s'étend aussi à tous les
autres chercheurs.
Le trophée ‘ Jean Lacas” qui

est l'emblème de la suprématie
mondiale des problémistes au
Jeu Canadien est en jeu pour
une cinquiême fois. Le présent
champion et détenteur du tro-
phée est le maitre Dick dr
Kuiter, d'Amsterdam. Hollarde.
Comme conclusion, tous les

amateurs du Problème Cana-
din peuvent facilement se pré-
parer à cette plus fabuleuse
compétition intellectuelle,

En plus du championnat mon
dial, tous les autres titres ma-
jeurs du CPSC. seront aussi
dans la mélée de façon offi
cicile
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par Emile FLEURY

La Fédération mondiale des

Anciens Combattants a tenu sa

réunion annuelle à Paris au

début du mois de mai et la

France a marqué l'événement

par l'émission d'un timbre de

50 centimes multicolores ou

nous remarquons les symboles

ordinaires de la colombe et de

ta branche d'olivier.

Ce timbre n'a malhcurcuse.

ment pas les qualités que nous

connaissons dans les timbres

français. mais nous les retrou-

verons dans les deux autres

timbres qui furent émis quel-

ques jours plus tard par le

méme pays. Ce sont des timbres

touristiques: le premier est

dédié à Batignoles-de-l'Orne,

station renommée pour sa sour-

ce ferrugineuse et ses sources

sulfureuses. (20 centimes vert.

jaune, bleu et gris.

Le second célèbre le cente-
naire de Deauville, l’une des

 

plus connues des stations bal-

néaires de la France et de l'uni-

vers. La viznette nous fait voir

des cabines des baigneurs tirées

dans l'eau par des chevaux!

150 centimes rouge»,

La République de Saint-Marin

a emits une serie de dix timbres

 

 

qui illustre le sport de la chasse
comme on le pratiquatt aux 16e,

17e et 1Be siècles. Les scènes

suivantes paraissent sur des

timbres multicolores : 1 lire,

chasse au chevreui 2 tires,

fauconntiers : 3 lires, chasse au

sanglier ; 4 lires, chasse à l'arc ;

5 lires, chasse au cerf : 10 lires,
fauconnier du 16e siècle: 30

lires. rabattcur et ses chiens:

60 lires, chasseur et son chien;

70 lires, chasseur et rabatteur

du 18e siècle: 115 lires, chas-

se aux canards,

 

Les animaux, nous le voyons.

sont souvent illustrés sur tes

 

timbres de plusieurs pays. en
voici de nombreux autres exem-
ples.

Deux timbres de l'Allemagne

Orientale ont commémoré le

 

 Fusées, olympiques,
timbres des N.u. 10°

SEL LEME
“ollection de tim
munprenant : 6
fusées  lunnires,
navires Atomiques, séries
eur lem men uta, émasion
complete des « dernières
émission x olympl

  

  

  

 

  «sportives du Togo.
la, tu Paraguay, de l’Ailet
Roumanie. ete En plus’ gr
re vhilatétique ol approtiatis

Tout cols paur 10e" AFAMPES Mon 11 Cr.
hite Plains, KX.) LNA

  

 

   

 

9 mai dernier le centenaire du

Jardin zoologique de Dresde :

nous voyons d'abord un zébre

(10pf. vert et noir’, et deux

singes du genre colobe «20pf.

rouge et noir’.

Le Luxembourg a émis une

série de quatre timbres pour la

protection des animaux. Ces

timbres sont multicolores et

comportent les valeurs suivan-

tes : if. pic épeiche ; 1.50f. chat:

3f. cheval; 8.50f. chien teckel.

Ces timbres sont l'oeuvre d'Au-

guste Trémont et sont imprimés

par Courvoisier.

 

De quatre endroits du Com-

monwealth nous viennent d'au-

tres timbres qui exploitent le

même sujet. Voyons d'abord des

nouveautés : un timbre de l’Aus-

tralie qui entre dans la série

régulière, te lapin bandicoot.

lip. gris-bleu ; et deux timbres

 

de l'ile de Norfolk qui entrent

aussi dans la série générale de

l'endroit. l'hirondelle de mer,

3p. vert, et le pétrel caillette,

25h brun-noir,

 

Revoyons aussi des timbres

que nous avons déjà illustrés :

six timbres du Bechouanatand

«Scott 156 cot suivants) sur

chargés en cents sur les valeurs

primitives en pence et shillings,

et onze timbres de Tristan da

Cunha qu'on a réimprimés avec

des valeurs en cents. Sur ces

timbres émis en mars 1960 nous

 

100 diff. Mongrie 45€; 100 diff.
Canada 50¢; 200 diff. Univers 40¢.
SPECIAL los 3 lots $1. Demandez nos
approbstions. Jolie prime gratuite à
chaque achat de $1 et plus. ROBAR,
Dépt "B-17", de Avenue, $.JB,

Drummondville, P.Q.

 

TIMBRES-POSTEee:

 

 

 

  
350 TIMBRES
DIFFERENTS

Comprenant « 20 diffe Pakistan; 10
diff.s Inde grands formats; de très
jolies séries de fleurs, Oiseaux, ani-
maux, ports, etc,

Ceci est un superbe choix de qualité
Entière notisfection garantie

SEULEMENT 25c
Pour adultes démandant noire

apptabalion.

FARO STAMP CO.
Stoncham, Ce. Québec, PQ. Canada  

 

 

Bons mots et

réflexions
Savoureuse formule de
Roger Vailland !

— Ce sont ceux qui
n'exigent rien d'eux qui
attendent le plus des au-
tres !

e ee

Peu de jours avant de
disparaitre, Wicki Baum
eut ce mol :
—On peut en mou-

rant regrelter sa vie; il
est bien rare qu’on ne
regrette pas la vie.

On demandait à Michel
Perrin de définir l'hu-
mour. Il proposa cette for-
mule :

— Un don qui vous fait
rire de tout ce qui vous
ferait pleurer si vous
n'aviez pas ce don.

De Pierre Deninos, cet-
te remarque:

— En vacances, on ou-
blie toujours que pour se
reposer, la première con-
dition est de ne rien faire.

Michel Déon disait à
Jean Fayard, le soir de la
générale de l’idiote:

—Je suis de plus en
plus certain que les vices
sunt des passions qui
n'ont pas eu de chance.  

avions vu des êtres petits

comme l'étoile de mer, et des

géants comme la baleine ot le

requin.
 

NB. — Les Umbres illustrés dans
cette chronique sont fournis par la
MAISUN VINCENT,

 

TIMBRES EN PAQUETS

 

  
500 dilt. Mende entier . . $1.00

1.000 diff. Monde entier . 2.2%
2.000 di. Monde entivr 3.50
3.000 diff. Monde entier . 9.50
5.000 ditt. Monde entior . . 19.50
150 diff. Algene 3.50

 

Maison de confiance établie à la
méme place depuis plue de 40 ans

LA MAISON VINCENT

 

294 ou Ste Catherine, Montzeal
2e ETAGE

1. SEGUIN, prop. — UN. 1.7037
 

 

GRATIS
103 TIMBRES POSTE

Pour Commencer ou Continuer votre
collection de timbres. mous vo
oltrons gratuitement 100 boaux timbres
ditférents du Monde Entier plus une
superbe série des vioux pays avec
toute premiers nouvelle demande de

  

    

  

françois
— Cadeau avec chuque envoi —
Envoyez 0.25 pour pusie st manuten-
tion.
LA PHILATELIE LAURENTIENNE, Dépt B
C.P. 150, Siation “R”, Montual 10

 

 

 
 

   

GRATIS
209 TIMBRES
DIFFERENTS
incluant ceux
illustrés

CENTRE PHILATELIQUE
275 ouest, ree Sr-Vallier, Dept P-168

Québec, PQ.

 

Veuillez m'expédier 20% timbres gratis
et un choix de timbres en approbation.
Jinclus 25e pour frais de poste et
manulentuon.

NOM  
{on letires moulées. s.v.p.)

ADRESSE-   
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COURRIER

Taches d'huile
Comment pourruss-je repe
rer des dommages causes à

mou plancher de beis franc?
L'Auile de mes bruleurs a coulé
sur be prelart et le plancher est
sout noir. Je l'ai trotré et frotté
avec de la Line d'acier et des
detergents de toutes sortes, et à
reste noir, Je sus locataire. On

 

Je crois qu'ainsi,
ne restera plus de trace d'huile.

netteyages demestiques vous
tireraient-ila d'affaire. Autre pes
sibilité : tœindre lo bois du plan
cher. Benne chance.

- + +*

Plafonnier

Où puis-je me procurer un
puifonnier scandinave. rusti-

que. recouvert de lim, sel que
vous le decrivez dens ba reponse
que vous m'evez faite le 22 avril.

J'ai cherché en vais ici. De quel
prie sont ces plafenniers ?

Mme M.B., de SainrJérême

Ce qu'il vous faut demander
au marchand, c'est wn pla

fonnier à poulie de réglage de
la descente. Nous nous sommes
procuré le nêtre ches Birks, aw
prix de $15.00. En expliquant
au comenés, il veus en precurera
sans doute um semblable au
nêtre, car c'était la seule de ce
genre en Magasin.

* + *

hération de la toiture
Je veudrais sevoir pourquoi

il fait si chaud en haut. chez
moi. Nous avons un bungalow

à un étage et demi et, même en
avril, il fait si cheud qu'il feut
ouvrir les femétres. Nous evens
deur chambres: une 3 chaque
bout, et la salle de bans en mi-
hen. Il p a de la laine de roche
en feuilles eu plafond, et les
chambres sont faites en “Black
Joe” noir, et tapissees. Est-ce
que c'est le “Black Joe” qui fait
ça ? La couverture est en papier,

en rouleaur. Il faut que mon
mart mette du papier berdesu
cette exnée.

G, de Limbour

Si votre maison à un étage
et demi, chère madame,

vous habitez un cottage, et non
un bungalow.

Daprès les informations que
veus me fournissez, je me rends
compte que votre teituve n'est
pas adéquatement isolée. De
plus, elle manque d'aération.

J'ai déja fourni dus tonnes d'in-
fermations à ce sujet, dans “La
Patrie” et à la radio, en expli-
quant qu’il est tres important
que ce soit les muez et plafonds
des péèces du haut qui soient
profégées par l'iselation ther.
mique. De la rorte, l'été, votre

maison sera plus fraiche, pre-

tégée qu'elle sera contre les

rayons de soleil: l'hiver, cet

isolant conservera la bemme cha
leur à l'intérieur.

Pour bien ventiler le gronier,

installez des ventilateurs de pre

nier, en abuméiniem, et reversé

bles. Ce sont de potites persion

nes prodigies par va grillege
intérieur.

Si le chaleur persiste, atou-

tex des aérateurs électriques à
ces porsienmes. L'aéreteur du

côté nerd aspirers Fair frais à

l'intérieur : celui du ché sud

vefeulers l'air chaud à l'euté-
rieur.

Un problème de ce gerne ont
va défi à relever, pour nie
porte quel bviasieus. Faites re-
trousser les manches à votre
mari?

Finition du bois —
laminés de plastique

Q I) J'ai un mur de noyer que

me parait terne. Je lai deza

late, mais je n'ai obtenu aueun

resultgt. Estee que je dons eut

ployer HN procede spécial pour

le nettoyer ? Jarmerais quil ad

an fins satiné.

2) Qu'estce que je peur em
ployer sur ma table de cuisine
afm que le dessus en “arberiue”
reste glacé et qu'il ne s'egruti-

gne pas?

JOVETTL. de Lavultrie

1—Si votre mur de noyer

n'était pas recouvert de
vernis et que vous l'avez lavé

Fb Feow of au savon, ie ne suis
pes surpris qu’il vous paraisse

terne. Vous auriez dû veus ser
vis d’un nettoyeur liquide & par

LA FAURE LU LLUMANCHE, 2 JLILLEI 1464 3)

REETpoAncheDuell
quets. Comment réparer le dom-
mage ? Ma foi! allez-y ! server
vous de ce liquide, puis recou-
vrez le meyer d'une couche de
gemme laque réduite moitié-
meitié avec de l’alcoe!l dénaturé.
Cela scellera la surface et la
pretégera. Ensuite, cirez à la
cire en pâte blanche. Le fini
sera satiné. Quand ls cire sera
défraicivie, vous l'enlèverer avec
un nettoyeur ef vous cirerez de
nouveau.

 

2—Je ne connais pas de
moyen aqui prévienne lus bgre-

tgnures sur lus lominés de plas

tigre. Un comme: we cise
jamais. L'eau et be seven zont

lei recommandés... caprices ?

+» * »?*

Parquets de contreplaqué
Le printemps dermer, j'en
fais un plancher de bairou

en contreplaquéB.C. FP.
‘“meutherproef”. J'ai donné unc
couche de Panta. une couche de
“primer”, et. enfin, la finan
en émail. J'avais un tres beau
plancher.

Cette année. malheureuse.
ment. J'ai remarque qu'il se fen
dille a quelques endrents. Faut
rons dire quil a le :oleit à la
Journee Que faire pont emnpo
cher cha e pareille a laremr?

GR. de Verdun

Ne vous effrayez pas, ces

petites fissures na sont que
superficielles, Vous pouvez faci-
tement lies réparer en employant,
seit un bouche-fentes soit du
mastic a l'eau de Resrdon, sw,
encore, du bois plastique. Tous
ces produits sent faciles à em
ployer ; servez-vous d'un cou
seau à mastic. Laissez sécher à
fend, et poncez. Une autre cou-
che de peinture, et ce sera beau

comme la première fois.

Vous avez bien fait d'employer
du contreplaqué pour le balcon;

l'eau de pluie ne pourra plus
pénétrer jusqu'à la
pour faire peurrir le bois. J'ai
refait mes galeries de cette fa-
can, et je trouve la surface wni-
ferme remarquablement solide

et élégante.

* * *

Finition de parquets —
humidité au seus-sol

1) J'ai tu un article <coner

nant l'huile Hippe pour les
planchers de hote frame. Celle
lle peutelle s'employer sur
un planche deja tout prepare
et cire” Les miens sont ‘aht
wes” en certains endroits

2) Dans la care, Ueau proctre
par le fond, contre le mur, a
deux endroits. Que pewion ‘ai
ve pour empécher cela”

PROPRIETAIRE DECOP RAGE.
de Sani Mathias

R — Par “plancher prénaré ”,

veulez-vous dire " plancher
verné of cick?” Si oui, it fau
drait d'abord nefteyer à fend,
partout avec un nettoysur K
Quide). Aux endroits ou le vernis
est usé, remsttez de l'hvile si
vous avez l'intentien de fire on
travail rapide. Pas nécessaire de
cirer ensuite.

 

Par contre, si ce parquet a êté
recouvert d'un reul bnuch=-pores
et qu’on Ia cire, il fasdra snle-
ver la et mettre deux cou
ches d’huite en laissant sé her
et en sab'ant entre les deux.
L'entretien de vos parguets de-
viendra un jeu; vous n'aurez

qu'a laver a l'eau et au avon.

  

 

2 — Aux endroits où l‘e:u s'in-
filtre, dans la cave, il faudrait
agrandir les fissures avec un
iseau et une masse, puis, bou-

ces fissures avec dv
QUICK-PLUG de Bondex.

C'est possible que vous trou-
viez de vieilles retailles de for-
mes des clous rouilles et autres
déchets dans le ciment, Enlevez
tout ce que vous pourrer ; ce

sont ces articles qui font le jeu
de l'humidité et laissent l'eau
s'infiltrer à cause du vide causé
par le bois qui meisit et perd de
sa consistance.

 

  

LES MOTS CROISES DE LA RIE
HORIZONTALEMENT

1—Ormer d'une sorte de broderie exé-
eutée avec de petites perles
de verre coloré — Sans mouvement
propre.

2—Principe, cinmencement — Ce que
l'on fait « habitude.

3—Symbole chimique du sodium —
Substance contenant de l'acide gly-
eérophasphorique, que l'on trouve
dans le jaune d'ocuf — Indique le
conditionnel.

4—Transforma en glace — Plate-forme
flottante — Bourra.

5—Rivière dc France qui arrese Evreux.
— Etoffe de laine plus ou moins
foulée après tissage — Symbole
chimique du sodium.

€—Soumise à des tests — Racime vomi-
tive.

7—Inflammation des svneviales dn
poignet -— Quatre-vingt dix — Ar-

ticle contracté
8—Partie d'un navire <ituée sur le

pont arriére — Tram. maniere
d'aller — Symbole chimique de
l'aluminium.

9—Incursion, invasion — Fleuve côtier
de France — Lettre grecque.

10—Du verbe nier — Pronom personnel
— Piège pour les animaux.

I1—Le premier en son genre — Arms
ture en fer — Onze — Nem vulgaire
du thymus du veau et de l'agneau

12—Ancienne forme du mot loup —
Terre entourée d'eau — Qui donne
le mouvement.

I3—Conjugaison — Action de ruer —
Instrument dont se servent les ma-
réchaux.

M—Action de mettre — Venu au monde.
~— Métal d'un gris bleuitre — Nom
vulgaire d'un singe américain.

M—Roi de Thébes en Cilicie — Mme
truite, savants — Genre de mammi
firescarniveres de la famille des
esnidés.

M—Disposition de le chevelure en an-
peaux, en boucles — Fortement
concu et caprumé,
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17—Puids progres de Pembalfage d’une VERTICALEMENT
marchendiee — Livre de prieres
pour l'office des dimanches et des
fries,

16
35

lie — Qui ne forme qu'une surie,

3- Conjonction négative — Quadrila-
tère dont les quatre eotes sont
égaux — Etoile de cinéma.

4—RBesicr sauvage — La sceonde pièce
du jeu d'échecs.

5—Chemin pratique dans un marais sa-
mnt — Extrémite d'une maitresse
branche — Pronom indofini.

&—Evénement. de mediocre importance
“pl — ‘Temps que met la terre à
faire sa revolution autour du solesl.

T7—Pluriel de “leu” — Famille d'in
sectes diplores, ayant pour type les
Oestres sun.) — Parcouru des
yeux.

8—Allure d'une bete de <omme —
Jodle — Liqueur qui s exprime des
viandes

9--— Moyen adroit de se tirer d'embar-
ras -— Biere qui se boit à Bruxelles

10---Souveraias — Préposition — Con
gelation nouvelle survenant apres

un degel

11- Is premier de tous les nombres —
Manifestation de la voionte — Fem:
me qui a mis au monde un où plu
sieurs enfants.

12—En outre. de plus — Action d'aèrer.

13—Sans ornements — Jamais — Ordre
d'oiscaux dans lequel on fait entrer
les granda oiseaux coureurs — Pro-
nom personnel

14—Pierre précieuse — Se dit atmsi
d'un fleuve en crue qui atteint sa
ecte maximum.

15-—Du verbe rire — Symbole chimique
de l'or — Publication d'un ouvrage
en librairie ‘pl).

M--—Débrie d'un vase — Se dit d'une
lettre qui porte um: aspiration —
Ancienne note de la gamme.

17-—Un des Grands Lacs — Peuples eon.
fédérés, liqués — Forme du verbe
latin qui ressemble à un participe
passé ct se traduit en français par
un infiniprécéde de ‘a”.
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Entre Marseillais
— "Moi, dit l'un, ja

pris, dans un lac, un
POISSON Qui Élait s1 gis
qu'il à fallu dix Homes

pour le porter,
—"Bah! ce res

rien auprés de celui ave

| ai péché dans la Me-t-

terranas’, riposta le ‘e

cond.

— "D: quelle g.
seur ?
— Je ne sais pa

vais quand On ta se
de l'eau, ls mer à ba

sè de deux prerls,

 

“Maman dit que c'est un casque que sa classe parte pour montrer

qu'ils ont assiste au conventum.”

Raymond Devos
Uu Ecossais est at

chez un anni que rend de

faire un heritage, Chose

 

tout a fait exception: Cie

nelle, on a bn marge Astro-Pétrole

et bien bu, Puits no 1

Vers trois heures du
matin, notre Foossars dee

cide de revenir chez ‘ot,

mais il ne se sent pa.
teas solide et appeile sn

taxi (c'est vraiment vu

jour exceptionnel).

Le tox: emprunte ve

descente assez longe!
va de olus #6 plus vite,

Le chautteur se tourne

alors vers son chart er

secrie:
‘Nous sommes ficn .

et je n'ai plur de tres
L'Erossan a site fa

hir et supphe
27 39 VOUS

compteur.”

“Attention à cette canaille Il 9 deia ête marchand de fruité ll
met les meilleurs sur le dessus !”

  

Fernand Raynaud

A Phoenix, an ples

coeur de l'Arizona, ue
etranger qui se proméne

ay clair de lune dans «a
“main strest” - la se
principale — apsrco *
soudain un cow-boy sor-

tant en courant d'un bar, "Pourquoi vsuv-tu Qu il parle”... La TV à tué l'art de le “I faut nous entendre, Truffe !... C'est de l'huile que nous

auter brusquement en zonversation .° rherchons et mon des êtres intelligents...”

l'ait et retomber pot

tarre, au begu mnlieu ue

la rue,
L'etrangqer ‘> prac

vers l'homre et ‘-

mande :
— Vous ne so:

pas, au moins ?

- Non merci je

COIS pas, FAPpONn te
cowboy, Mas jp €
rats bien Saveur qe

est l'imbesile qui a +50.
qe de place eue tes

Roger Pierre
Un avocat celotge 6 . : : ; ;

Dasser ses va au» . El il sera consigne que nous épprouvons la medecine socialisée
nasse v comme la meilleure pour le plus grand nombre I”
dans le MLyd

 

         

 

 

   
 

    

    

 

  

LOCCASION de fade fon
naissance dans hal Meo 3 ' ty omer seed 2 cage botte en ferblane 3.22 Roger Pierre — A .rai dire, fes plus

Qu 1 est des eric ae © Ou” 3,p +; de sa mere des gers dedans. Une jeune fenume t:âs Chares, ce nest pas li

monsieur passant por —Jze aa qa 4 elle aparçest, Un phénoméne éngante possède da G. ‘+5 paie.
etre un peu huvrete, restez hat pour ‘a premmere toi de — Je dès te paye nombreuses toilettes, lls attendent

Le monsieur Eplsq + moe plor ne, [PEE SSA SOTLION 23 tases, = Très chere, lui de AJ restaurant:
a lavocat, ant wp elle a peor. —Ties bian… Vous Macde Un jour Une de Un corsommate.r —
—Cher maître ie OT RA Als sy mere: Stas le premier, ses amivs, votre elégan- Garçon, combien de

viens de lire crue age STENT One — ‘404 ‘on ma ila, Le prover à ins ce doit vous coûter très temps gardez-vous vos
formidable ire HE vais van, rassuretol. paye: ? ! cher, Quelle tete fait oeufs ?
Comment ‘ve ice eo = eur bref 1 su- Cost tout naturel, C'est — Non, le premier à votre mari quand il re Le garçon = Jusqu'à

es six mois. nelle * Code par marre marche: Une dé ier... çoit tes factures ? ce qu'on les mange,  
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Je suis d'humeur à tout Débarrassez
casser aujourd'hui. BING! la voie | ® &

be? 4\1/ On J© Zs2 Æ
on 9À

© — 60

LL:
> OV=

dj J'ai une idée pourfaire passer ma mauvaise
WI
| humeur ! Je vais tailler ces deux

crhustes,
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Chouette! Un péleau à )- TÉpél J'ai le goût d'ue oie

{en
‘est pour le diner, Gui

he aume,
CO ;morceau Immé- ais

= C diatement, p>
we =

7 \

MW ¢
i

 

 
  

       
 

  
 
 

   
  

 

LE 200 COMI A ! Fi voila! Ces our! Mais ce n'est pas mon papal Cet Coupe de ce)
QUE fon papa prend bien du ours m'a simplement amfT AN WWw

Tandis qua vous ferez les cheveux { —
= ,

temps pour son journal! dans la rue pour me deman-

à est ourson, je vais m'acheter un Tres bien,

journal de l'autre côté de la monsieur.

À rue.
se —

dersi jo désicais une...   
   

      
Tu
 

Les lecteurs de 3xPBäatrie sont plus nombreux chaque semaine
 

 



 

 

      

 

aimable de m'ei-
der a la refecton

de mon tan,

Je vufourbu. Bor Ma

première nuit sous ‘e

: nouveau

—

_ nein, Une bouchée
A   

    
  
  

en appelle
une aiitre

Montréal, le 2 juillet 1961

 

 
Le Nabisco Shredded Wheat aiguise I'appétit.
Au fieu de manger comme un oiseau, on prend un bon

déjeuner car ces biscuits de blé ont un goût s1 délicieux

qu'une bouchée ne suffit pas. Servez-vous une généreuse

portion de Nabisco Shredded Wheat de l'enveloppe

hermétique qui renferme trois biscuits Nabisco bien dorés,

Notez-en la fraicheur et le croustillant.

Placez en un ou deux dans un bol. Versez du lait puis

ajoutez des fruits Ou du sirop, st le coeur vous en dit.

Maintenant, rézalez vous. Vous comprendrez

immédiatement pourquoi nous disons qu'une bouchée

en appetie une autre Et le Nabisco Shredded Wheat

est salutaire, C'est du blé entier 10097 qui aide

à fortifier les muscles et à vous donner de | ent:ain

Cest exact Le Natiuu Shredded Wheat n'est 3 nui autre

comparable Débutez donc la journée avec du blé

nulnhf—du bon Nabisco Shredded Wheat

 

TOUTE LA VALEUR
NUTRITIVE DU BLE
AU GOÛT NÉLICIEUX
QUE VOUS AIMEZ
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+
Pourquoi va-t-on si lente. irsi

ment ? Toutes nos voiles sont | 11 fait un vent propice On dirait que a

pourtant hissées 1 diable lui-même retient la coque ;

a]
15 Ig
RA€
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A la marée haute, le capitaine Grommet LE \ 3 Te

commande de lever l'ancre et de diriger le 0 fy

Vain fur le polder submergé, pour y . v A /|

| nstaller fo canon espagnol en position de tir. TENTE) So. & %

 

  

     

   

Mais le vrai coupable

est Kevin qui a fixé Entre-temps, une flotille,

_
tie d'Escaut, s'avance sous

EE ” lottante” par » savane

une “ance f tante les ordres de Kevin, à la

au gouvernail. rencontre du vaisseau puis-

sant comme une forteresse.

  
    
      

  

 

   

  

 

   
 

 

Quand vos boulets seront tirés, bombardez
Grommet avec vos
meul pr

suede 5 - A

 

  

Au signal de Kevin, les

Hollandais commencent

à attaquer le navire

— avec détermination.

 

Oui, il n'aura
aucun
répiti

Sr —
 

  

West à notre
orté i

P bé Visez le grand
        

    
peser

EaPatrie
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A - 7 - ;N gor =
“RN MA SE A è A £ Les dé
; J 573 Pr ) es démons Un démon-

/ 8 dre gy oY & “A4 SLAEATIF 2 sont pris. Dore / enfant et un
3 ‘ . . = a ND A à =

Mir, © ort K opJL ne 1 4e

 

     

    

   
    

 

Le feu

… tuera les
: démons!

! Quefailes- )
vous ? C'est

( |men =

Lion et enfant ? Drôles n

de démons! |
  

 

  

 

  

 
N'y pense plus.

faut nous sauver
Pardonne notre éva-

sion, mais je ne

voulais pas qu'on

tue Flou!

dirait
un vrai

= -
Non, tous démons. L'homme
leur à parlé, il est démon z

aussi! “NT
Ils

n'échapperon*

; pas au cercle de

feu magique !

ber \
     

  
Suis-moi, je serai forcé de tirer
et les flèches vont
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2, vis, 1 ». ’ Fox

  
 

13, j@ voudrais te parler d'un mysière auquel jai
7 % déjà été mélé] Mais, sur ma vie,

pei jo déclare n'y rien
comprendreamar

Vasy1

 

     
     
  

Ju passais un congé dans le hameau de Twickby, Suffoik. Le troisième
soir, on lança par la fenêtre de mon hôtel, un caillou

portant un billet,

  
  

 

    

 

   

 

  Retourné b Londres, Je me rendis à l'adresse
. Je frappai el, pour réponse. une

main se tend! qui me
présenta une cartel

   
    

 

 

    

ta carte disait de me rendre en chaloupe à une bouée du canal, sur
la Tamise, et d'y attendre un chaland à charbon Une derni-heure après,
l'emborcation s'approche et un personnage sombre me
tendu un prit cols au bout d'une

  

 

  

  

Un mot wi

lendemain
A Voull masqué
por un bandeau

et à qui je

  
  

   
   

   

  

la houche du poisson je trouvai 10 lilies

Venus nu, de 5 livres sterling avec une
carte signer:
“Mecar, A37 5 ——

 

       

 
~

Tu ne sorthiras pas

cest final!

  

 

\
Veux-tu, } -

maman ?
\ -

  Non!

su ~
ST

    
—_— ~~

   

  

     

         
Chict.… C'est le genre d'histoire
qu'il faut leur raconter! On leur

fait chercher toutes sortss de
D solutions et ils ne doutent pas de

TD noire vincériié... puisque jai dit
que c'est un mystere...

Aht sh

Bun Buster comin jo
Vas dit coat oun
Pye Jena pe

Je resoudre
lution -

   Ja
a

 

  

  
faut Lens! Une idee!

D abord je monte le res |

sort de mon avion.

que je sorte!

 

    
J'ouvre la fenêtre, et
vegue l'aéroplane |

Maman, mon

avion à filé par la

fenêtre! Pourrais-
je aller le

chercher ?

     
 
  

Voyons.

bien sûr!

   

 

  

   
Je fais mieux de prendre

mon gant de balle au camp

Pas moyen d'attraper cet

avion vrombissant les mains

nues!
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Je vais l'essayer, et si ce n'est
pas à mon goût, tu le
dépleceras.

Es-tu certaine

de le vouloir là ?

 

    
 

 

Je connais ça! Ma

fourbu, même avant de patron. nie de changer constamment les tout le travail femme est comme

partir pour le bureau. maubles de place.

ln

}- ; ‘ A ~~ - ES
Parbleu | Je suis ~~ Vorties, ) C- Je le suis ! Ma femmea la Et devina qui fait

mai

 

ul    
 
     

 

 

  

Jiggs, je viens de décider 3 ; cai

que la disposition ne ) fait le

me plait pas. changement
   

d'aberd essayons

différemment.

 
 
  

Tu n'es qu’un ours crou-

pissant ! J'aime la diver-

son! Je vais demander à
Nora si  

 

 

DIMANCH

 

 



 
e Parlez-moi encorc,

M. Gongora.    

Gongora fait la tournée de la ville avec
sa Jolie admiratrice.

 

 

 

Ensuite, ma chère, j'ai tenu le
R rôle-vedette dans un film

historique sur les premiers
colons de Venus.

Vous parlez du film ‘’La
frontière de Vénus”...

que j'ai vu plusieurs
fois !

 

 

Mais tandis que Gongora et la belle dinont Roger ? C'est le lieute-
av cafe, Roger Courage est retenu par un nant Bart Kenton, de la
travail tardif à la Sécurité Terrestre. Sureté de
 

BZZZZ ! Vénus appelle
le capitaine 

ZaPatri

  
   

   

Vénopolis.

 

Alle, Ban! Avcz-

vous le rapport

confidentiel que je
vous ai demande au

sujet des expériences

de Thoob ?

 

Pas exactement, Roger...
Mais j'ai des nouvelles
du professeur :
IL EST MORT!

 

 

 

Oui, ASSASSINE ! Le bulletin médical
dit qu'il a été torturé durant des
heures. Le cadavre est en piteux

état!

Quoi

penser,

 

  
Je ne sais pas... mais

cela signifie peut-être
la FIN des MONDES

© vousoffre des heures et des heures de lecture
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donc

 

mis en

. Coma. ma )

V pot
‘

=

Ta

 

  

    

  

  

Pas possible !
Tu n'es pas un

enfant, tu as

96 ans.
  

 

Aux yeux

de ma mère,

je suis un

es

 

 

 

 

 

Vs eile croit que tu
es un enfant, elle
doit penser que je

 

   
   

  

Voici grand-mère qui se berce au

soleil !

 

   
 

déplacé et l‘ombre de
l'arbre

Oh, zut ! Le soleil s’est ‘

  

 

 

 

compte sur moi!

  

 

Cela mefait grand plaisir

quand je pense que j'ai une

gentille grand-mère qui   

 

   

  
 

 

 

a

 

remettre sale!)

7 Le070

i simplement voulu me >
soleil |

—_——

os

 

 

 



 

 

 

UN MOMENT

BI

|

DE DETENTE% Profeseur Pa ;    

 

    ‘J'ai dit : parlez-moi des soupçons
injustifies de votre femme...”

 

‘’La prochaine fois que ta mère t’achè-
tera un archet, dis-lui donc d'y ajouter

quelques flèches.‘

Zils à certainementl'air de son âge.
quel qu'il soit .

 

 

 

       =©
Marche sur les planches, je

- viers de couvrir le parquet
2 dun vernis
= TNC collant,

|—
T75

 

  
 

 

 

 ht rlt
& LE $

~     

 

   
 

   
  
  

 

 

  il
  

“Tu as le temps de fumer quelques bouffées rapides; elle apprête
le diner et ne s'apercevra pas de la différence”

 



      Pourrais-tu réparer ce sabre ?

 

VE ®?

Montréal, le 2 juilles 198}

  
 

Papa voudrait revêtir son
costume, cet après-midi.

la charge de la cavalerie à la
colline San Juan.

 

(1 s'est énervé et l'a brisé en mimant

 

A Très bienl Je vais join-
dre les bouts à la forge.

Fabia / Dites-lui de ne
; À

2a "7. pass‘inquiéter.

  

 

 

: Parbleu! Moi aussi je
suis énervé! Ce

  

    Bar-B-Q devrait
être un
succès|

As-tu collé le sabre de grand-

pere Snite ! Il veuut s'en
ir aujourd'hui

 

‘
À Oui! Soudé | Com- 3

br neuf
lavage! l'occasion

3

me un sabre
Un bon   

  
 

Ce bavoir va garder propre 12
chemise, Henri. Voyons! Qu'est-

ce encore ?

 

 

 
 
J"

 

 

Titus demande si tu

as aiguisé les poin-

tes de sa fourche.

 

 
 

  
    

  

 

Les Chutes Roc-à-Pic

BAR-B-Q ANNUEL

=

Les Mangeurs de Bouillabaisse Inc.

Tonnerre de pierr
: Voici un quartier

boeuf en
spécial!
      
  
 

 

Henri s'est découver
une de cos faims!

 
 

atric NOUVELLE NOUVELLE NOUVELLE
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ee (DASLES ‘EPOUX PRIS AU PIÈGE “Grom
EET cw TRA wr|

coiffure, c'est ton

A LA

 

   

  

haron! Tu vois N \ - sosie |
. cette fille...”  
a,

   

FR, comprends ! Maman ) Et papa m'a

s'est séparée de papa il y v amenée en
a longtemps. et m'a ame- Californie7

née à Boston avec elle. _ .

\__| TT
fy \

    

Il y a des \[{ C'est dire qu'ils
années ! Pourtant doivent encoreils ne se sont pas ! ‘ail= remariés. veimer.a.

 

 

Les jours suivants, Sharon McKendrick et Susan
Evers préparent leur doubly

As-tu la mème 3 OuiEt à )]
idée que 1 l'oeuvre!

moi?    

  

 

    

    

        

  

     

  

Continue à prati-
quer fon accent

8 de Boston...
A 

  
 

7 Tu vois: le vivoir et la bibliothèque >
sont au rez-de-chaussée. Et ta chambre }

est la troisième au second
étage...

[ A la fin de l'été, Sharon et Susan se séparent. 7
 

 

  … Et mon chien s'appelle
Andromède. La menagère est
Verbere… Papa adore le
camping et la vie ay
grand air…

 Chacune va chez l'autre, comploiant de

 

  

réconcilier leurs parents séparés...

nyN'oublie pas: d'abord Et on lui fer

que maman t'amène en rencontrer
- Californie. 9

Ya (NE
EK > =, 5 R

da

SS.

    

—_—
| Déstetistod by King Fe: sms tymeicate,  
 



 

   

Montréal, le 2 juillet 1961

 

 

 
Si vous êtes seule, éloignez-vous des fourrés.
Ne reléchez pas la aurveillance de ves enfons
En chaleupe, ebservez los règles de ls proden:.
Toute irrégularité deit être rapportée à la police.

  

    

       

  

    

    

        
      

    

 
 

J'ai un message important pour Tracy r Tout ce que je sais, c'estOn a dit qu'il m'attendrait. qu'il a quitté l'endroit
rapidement avec Sam.—_

Regardez ce papier! C'est PE Cela 2.
à cause de ça qu'ils sont -f A

partis.  

Ce me semble un ancien papier a
cigarette ... . Et il y a quelque

chose d'écrit dessus ?

Exact! lls ont trouvé le papier

sur ce type costaud appréhendé

au chenil de Voten; Joe, je

ctois que c'est son nom.

 

 

 

L'animal happe le sac de cuir et rebrousse
chemin...

Au même moment, un animal semblable

a un chat, surgit à la rencontre de
l'homme,

t

Un type robuste, tenant un sac noir à la

main, descend d'une voiture ct se dirige

vers l'entrée de ia banque.  

 
CP

 
         

 

     

 

 7°.LA FR     a

Alors, de la poubelle d'un nettoyeur de Tracy et Sam ont bondi de leur cachette H a franchi le filet Ne tirez pas!
rue, on retire un filet que deux détectives pour identifier le véhicule d'où l'animal et s'en va avec le Suivez-

emportent. esl sorti. nv sac! le!    
 

fuPitrie vous offre des heures et des heures de lecture
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— =

(Peurrens-nous

jamais terminer
co travail ? Voici

peintres qui| x

  
    
Û ( Noustravaillerons chez ’
ii moi... Pas très
| | =k compliquét.….

| Er

   

   

  
 

  

Entrez, nous
prenons le

 

 

= Nous utilisons le
salon pour
écouter nos

  
 

Alors, passons à )

la cuisine. A f

  

  

   
Je regrette, papa, >

nous collation- 1

 

 

 

 
tnst - / -

| " prie Jans A=| — \ Bon! Justement ! Vous

7 coucher. / La aX. 7 allez m'aider à

~ - + +5 ( poser mes

Lu “

    

rideaux |

—
—_—

 

 
 

\ Pris av piège 1) i ss 7 ~ ; =

1 => > /

y

 

 

y Non... C'est trop exigu…

et les chiens —

    

 
 

N'ayez pes l'air  
  

si triste, -
&çÇ petren. } Re (
_ rs y

i |

p——

od  
2e A

“ ;

(en voilà une façon ’

de mener fes

yrosses affaires!
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FR DemingPATAU
Franchement, M. Plume Blanche, Oh | petite squaw blanche, tu
vous êtes bien bon pour moi! Vous dois porter les vêtements convena-
me confectionnez des mocassins de bles pour vivre en forêt. Il faut te §
peau de chevreuil et des vêtements |

pot
DARRELL

MeGLURE

     
   

  
   

     

 

Ah ! Cessez de m'agacer avec votre
langue + indienne!

  

  
  

       

 

   
   

      
     

Impossible ! Aujour-
1 C4 d'hui je dois être com-
J wb Lal 3° plétement Indien !

sentir à l'aise,  

 

* Je vais marcher
* un peu pour assou-

plir mes
mocassins.

Vraiment, Pataud, quand je porte les
mocassins que m‘a confectionnés M.
Plume Blanche, j'ai l'impression de
pouvoir me glisser dans la forêt aussi
doucement qu’un ;
Indien réel!

 

  
   

    

Aïe ! Les semelles ne sont pastrès épaisses.
Je crois que les Indiens ont de meilleurs
pieds que moi! Hé! Vois donc à qui le

Docteur parle !  Heu !

 

 

    

     

   

 

    
   
  

 

   

    

    

| C'est l’homme qui était si

malade et qui, après avoir

acheté l'élixir du Docteur,

| est devenu tellement mieux

| et si vite que tout le monde

s'est mis a acheter... Quoi ?

Il n'y a pas de
“mais”, imbécile! Tu

as failli éventer l'affaire
avec tes

exagérations |

De quoi vous plaindre, docteur ?
Je n'ai fait qu'ajouter un peu de
bluff à mon travail ! H fallait
les convaincre de l'efficacité
de votre remède pour le
vendre —

  
Très bien, patron, qi ; Le? pa Pataud, allons raconter cela au chef
mais vous froissex Plume Blanche ! M. le Doc ne me
mon ême, mon semble pas honnête
âme d'artiste. ou presque...

pas.

   Je suis le
patron ; ne

l'oublie
pas!

Ecoute ! Tu exagères ! Même ces hommes des

bois vont découvrir la fraude ! Joue ton rôle

simplement, ou je vais engager un autre
acteur !       
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On dirait une
belle cible!

Ne tirons pas
A Le radar à repéré la du premier[BE] Toupie-du-Temps, et des avions f coup.E arrivent en trombe. \
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   Regarde, Jacques!

Etranges créatures, |
Et inoffensive! Aucun

signe d'armes! 207  

 

    

  

. Les etranges créatures sautent ) ;Ce sont plutôt 9 Et les avions
; . sur la Toupie. A

ces avions qui / reviennent.Le = /m'inquiétent. 4 > Ce7 &% … d
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Entendu. Mais ces avions
m'effraient, Willa. Je vais

rant on se trouverait a couvrir le champ electroma-
tunr ces créatures. 9nétique autour de ia Toupie

pour nous protéger.

li nous faut partir. , Non, Jacques, En demar-
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LS Ly Quelques s d , l'avi è . . .
# On a dis les secouer, Le Bien, cp a econdes apres, l'avion de tète effleure la Toupie. Mais de la Toupi:

y la capture sera Suivons |« chef. . ne pie 15
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